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DÉLIBÉRATION 


Du  Confeil-Municipal  Renforcé  de  la  V’ille 
de  Marfeille , du  to  Octobre  1785*. 


j A Ujour d’hui  1 o Octobre  1789  , à quatre  heures  de 
relevée  , en  exécution  des  Ordonnances  rendues 
par  Monfergneur  Victor  - Maurice  de  Riquet , 
Comte  de  Caraman  , Lieutenant-Général  des  Ar- 
mées du  Roi  5c  de  la  Province  du  Languedoc  , 
Grand-Croix  de  l’Ordre- Royal  5c  Militaire  de  St. 
Louis , 5c  Commandant  en  chef  du  Comté  de  Proven- 
ce 8c  Terres  Adjacentes  ; 5c  de  Monfieur  Antoine- 
Balthafar-Jofeph  d’André  , Confeiller  au  Parlement 
de  Provence  , Membre  de  PAflemblée  Nationale  , &, 
CommifTaire  du  Roi  en  Provence  , du  trois  de  ce 
mois  , portant  que  tous  les  Repréfentans  nommés 
par  les  quartiers  de  la  Ville  5c  de  la  Campagne  * 
fè  rendront  à l’Hôtel-de- Ville  , le  Mercredi  7 0$o- 
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ère  â 9 heures  du  matin  , pour  y délibérer  c;oa~ 
j'(qptç.!p.çot  avec  le  Confeil  Municipal  ordinaire  , fur 
toutes  les  affaires  de  la  Communauté  ; de  l'Ordon- 
nance , rendue  le  6 de  ce  mois  ; de  l’Ordonnance  , 
rendue  le  9 par  mefdits;  ..fleurs  le  Comte  DE  Ca'RA- 
Màn  ôc  d’André  , qui  ont  fixé  le  Confed  à ce  jour  , 
à quatre  heures  de  relevée,  précifes  , dans  la  Grand- 
Salle  de  rHôtel-dè- Ville  , s’étant  affemhîés  les 
Membres  c,ompofant  le  Confeil  Municipal  ordinaire 
êc  MM.  les  Repréfentans  nommés  , tant  dans  les 
quartiers  de  la  Ville  que  du  Territoire^  fous  Faut arifa- 
îion  de  M.  d'André  , Cpmmiffaire  du  Roi  en  Pro- 
vence’, tenant  le  Bâton  du  Roi  en  main  ,Sc  auto- 
jrifant  le  Confeil  ; auquel  ont  été  préfens  MM.  Jean- 
Baptifte-André  Thulis  ; Jean  - François  Durand  ; 
Viâor-Jofeph  Verdilhon  , Echevins  ; Surian  - de*» 
Bras  , d’Ifnard  , ancien  Maire  ; Mortuel  , ancien 
Echevin  ; Crefp  , Avocat  ; Chaudon  * An  tel  ni  y , 
aîné  ; de  Montgrand  , Merle  , Gimon  , aîné  ; Da- 
gnan  , Didier  , Martin  , Simeonis  , cadet  ; Eftieu  , 
aîné  ; Couturier  , Rolland  , le  Chevalier  de  Cipieres, 
yerdilhon  - Corréard  , Danthoine  , Confeillers. 

MM.  Ollivier  , Prévôt  de  St.  Martin;  Parrot  , 
cadet  ; Bain  , Repréfentans  nommés  aux  Réc  oie  ts  ; 
Paul  , Donadieu  , Jauffret  , à St.  Homebon  ; Etiem 
île  Long  y Tarteiron  , à la  Million  de  France  ; Paf- 
cal  y Jean  Vernet , aux  Capucins  ; Alexis  Pafcal  , 
Treflour  , Honoré  Lieutaud  , à la  Trinité  ; Nico- 
las Coimcler  , à St.  Ferréol  ; Barbaroux  , Séjourné  , 
Marchant , a«x  Çarmes-Déchauffés  ; Jacques  Hugues , 
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Magnan,  fils  aîné;  Philibert  Fabre  , au  Concert  ; 
Pierre  Bernard  , Laurent  Guerce  , aux  Picpus  ; 
Silvy  } l’Abbé  de  Bauftet  , à St.  Viclor  ; Jacques* 
Jofeph  Lieutard  , Ponfard  , fils  ; Laurent  Granet  , 
aîné  , aux  Grands  Auguftins  ; Jacques  Vernet  , Etien- 
ne Roubaud  , André  Porceîy  , à St.  Martin  ; Ma- 
zoiîlier , Pierre  Sayras  , François  Comps  ; au  Collè- 
ge ; Reiffolet , Ganivet  , Girard  , aux  Prêcheurs  $ 
Jean-Baptifie  Fabre,  Barthelemi  Rimbaud  , Michel, 
aux  Grands- Carmes  ; Thurbet  aîné  , Efiuby  , Pou- 
lard  , à la  Loge  ; Antoine  Patot  , à St.  Laurent  j 
Simon  Alignan  , Louis  Blancard  , Jean-Claude  Co- 
quet , aux  Accoules  ; Jean-Paul  Gouiran  , Bouîou- 
vard  , Etienne  Maurel  , aux  Pénitens  de  St.  La- 
zare ; François  Feraud  , Jacques  Giraud  , André- 
Louis  - Raynaud,  à FObfervance  ; Pierre  Guieu  , 
Correas  , au  Sacré-Cœur  ; Etienne  Chompré* , Au- 
guftin  Bernard  , Alleon  , aux  Réformés  ; Ambroife 
le  Roy  - Dambleviiîe  , Jean-Baptifie  C hauban-  , Gi* 
rard-Dudemaine  , à Notre-Dame-Dumont  ; Jean* 
Baptifie  Sauze  * Pierre-Antoine  Solliers  , Antoine 
Amoux  , à la  Place  du  Poids  de  la  Farine  ; Lejour-% 
dan  , père  ; Charles  Gayet , Savournin  , à St.  Loup  ; 
Dominique  Durbec  , Henri  Cailh.au! , Simon  Blanc  % 
à St.  Jullien;  Jofeph  Àudemar  , Jean- André  Rcufiet* 
à Ste.  Marthe  ; Jacques- Antoine  Audibert , Jean- Jo- 
feph Mouraille,  Alexandre  Arnaud  , à St.  Henri. 

M.  le  Commiffaire  du  Roi  a fait  prêter  ferment 
aux  Repréfentans  dçs  28  Quartiers  , ici  préfens  , 
après  avoir  reconnu  la  légalité  de  rAÆembléç  , par 
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l’exhibition  qui  a été  faite  des  Délibérations  qui  les 
ont  nommés  , Sc  qui  font  celles  prifes  dans  les  Quar- 
tiers des  Récolets  , de  St.  Homebon  , de  St.  Martin , 
du  Collège  , des  Pénitens  de  St.  Lazare  , de  FOb- 
fervance  , des  Accouîes  , des  Grands  - Carmes  , des 
Réformés  , de  Sî.  Laurent  , du  Sacré-Cœur  , des 
Fauxbourgs  de  la  porte  de  Rome  , de  Paradis  ^ de 
St.  Loup  s 6c  des  Dominicains  ; les  Repréfentans  des 
autres  Quartiers  n’ayant  point  apporté  les  Délibéra- 
tions qui  portent  leur  éieôion  , ont  déclaré  avoir 
remis  les  extraits  à M.  le  CommifTaire  , ont  pro* 
mis  de  les  apporter  au  premier  Confeil. 

M.  le  Cammiffaire  du  Roi  a prononcé  à l’AfTem- 
bîée  , le  difcours  fuivant. 

Je  n’ai  point  préparé  des  difcours  oratoires  , ce 
n’eft  pas  dans  mon  caraéfère  , 5c  mon  indifpofîtion 
de  ces  jours  derniers  , ne  m’aurait  pas  permis  de  m’en 
occuper  ; j’apporte  au  milieu  de  vous  , la  franchife, 
la  candeur  8c  la  confiance  qui  cara&érifent  les  Mar- 
feillais.  Vous  connaiffefc  mieux  que  moi  , les  maux 
qu’il  eft  urgent  pour  vous  de  voir  finir  , 6c  qui  ne 
peuvent  ceffer  que  par  le  retour  de  l’ordre.  On  a 
voulu  m’effrayer  par  ce  Confeil  f fur  les  pouvoirs 
impératifs  , donnés  à des  Députés  , fur  la  motion 
qu’on  pourrait  y faire  ; je  ne  m’effraye  pas  aifément  , 
& j’ai , d’ailleurs,  plus  de  confiance  en  des  Dépu- 
tés qui  ont  eu  le  fuffrage  de  leurs  Quartiers.  Les 
Mandats  impératifs  ont  été  jugés  par  rAffemblée- 
Nationale  ; les  Délibérations  qui  déterminent  oes 
Mandats  # font  capables  ; mais,  pour  m’éviter , êc 
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à ceux  qui  les  ont  prifes  , le  défagrcment  de  la 
caffation  , je  ne  veux  pas  les  connaître  ; je  n’ai  lu 
aucune  de  celles  qui  m’ont  été  remifes  , je  n’en  lirai 
point  ; &.  je  me  perfuade  que  MM.  les  Députés,  re~ 
connailîant  la  juftice  de  ces  principes , me  rendront 
content  d’eux  , comme  j’efpère  que  vous  ferez  tous 
contens  de  moi.  Je  ne  viens  point  gêner  vos  Délibé- 
rations ; mes  réponfes  aux  obfervations  que  vous 
pourrez  me  faire  , ne  doivent  point  être  la  règle  de 
vos  opinions  ; je  ne  fuis  ici  que  pour  fanéHonner 
vos  Délibérations  au  nom  du  Roi  , tant  qu’elles  me 
paraîtront  répondre  aux  vues  paternelles  de  Sa  Ma- 
jêflé 

M.  le  Commifiaire  du  Roi  a propofé  la  formation 
de  cinq  Comités.  1 

Le  premier , pour  établir  des  Impofîtions  qui  puif- 
fent  faire  face  aux  Charges  de  la  Communauté  , &t 
dont  le  produit  s’élève  au  moins  à 1600  , 000  Jiv. 
Les  Membres  du  Comité  de  perception  étant  auto- 
rifés  de  terminer  leur  Commiflion  , pour  retirer  l’im- 
pofition  qui  a été  déterminée.  * 

Le  fécond , pour  s’occuper  des  moyens  d’écono« 
mie  St  d’épargne  , fur  les  dépenfes  de  la  Commu- 
nauté» 

Le  troifième  , pour  examiner  les  comptes  rendus 
depuis  17S2. 

Le  quatrième  ^ pour  s’occuper  de  la  fourniture  de 
îa  viande. 

Le  cinquième  , pour  la  Garde-Citoyenne. 

Les  voix  ayant  été  receueülies  ^ le  Confeil  a una« 
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lîiméineht  applaudi  à la  proportion  dé  M.  îeCoffi* 
miliaire  ; & il  a été  délibéré  unanimement  3 que  le 
premier  Comité  ferait  compofé  de  io  Membres  de 
ce  Confeii  ; & les  autres  i de  8.  ; & quils  feraient 
élus  par  la  voie  du  Scrutin  » 

Il  a été  délibéré  3à  la  pluralité  dé  80  voix  , contre 
9. , que  la  pluralité  relative  fervirait  de  bafe  à la  no  ru- 
mination des  Membres  du  Comité , qui  feront  pris  in» 
diftin&ement  parmi  tous  les  Membres  de  ce  Confeih 

D’après  cette  détermination  > chaque  Membre  de 
î’Aflemblée  a fait  une  lifte  de  dix  * qu’il  a remise 
fur  le  Bureau  , pour  la  nomination  de  dix  Com» 
miliaires  qui  compoferont  le  premier  Comité.  Après 
avoir  receueilli  les  noms  de  chaque  lifte  i ceux  qui 
ont  réuni  le  plus  de  fuffrages  , font  MM.  Jacques 
Borely  , Etienne  Martin  , Thurbet  aîné  , Donadieu, 
Gimon  aîné  , Long  , Merle  i Tarteiron  , Ponfard  , 
Séjourné. 

Il  a été  délibéré  d’autorîfer  le  Bureau  de  Subfif- 
îance  ,ainli  que  le  Comité  de  Perception  , de  conti- 
nuer leurs  foins  pour  veiller  à l’approvifionnement 
des  grains  qui  font  néceflaires  â cette  Ville  ; êt  le 
Comité  de  Perception , de  retirer  Fimpofition  dé<- 
termînée. 

M.  le  Commiftaire  du  Roi  a renvoyé  le  Confeii 
à Lundi  prochain. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré. 

Collationné  par  Nous  Notaire- 
Secrétaire  de  la  Communauté# 
Ailh  aud  , Notaire-Secrétaire* 
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Ujourdluu  9 11  Octobre  , 1785) , 
fur  les  4 heures  de  relevée  , le  Confeil  dé- 
terminé par  l’Ordonnance  de  M.  le  Com- 
mandant , ôc  de  M.  le  Commidaire  du  Roi 
en  Provence  , du  trois  de  ce  mois  , s’eft 
aflemblé  enfuite  du  renvoi  ordonné  par  Mo 
le  Commiffaire  du  Roi,  dans  le  précédent 
Confeil  , dans  la  Grand  - Salle  de  l’Hôtel- 
de-Ville,  auquel , M.  le  Commidaire  , te- 
nant le  Bâton  du  Roi  en  main , Sc  I’autori- 
fant  , ont  été  préfens,  MM.  J.  Bapt.  André 
Thulis  > J.  F.  Durand  ; Vict,  Jh.  Verdilhon, 
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Echevins  ; Breft,  Didier,  de  Montgrand  ; 
d’Ifnard  , Crefp  , Mortuel,  Antelmy,  J.  L. 
Rolland  , Gimon  , Couturier  , E.  Martin  , 
Oilly  , Verdilhon  de  Corréard  , Merle  , dé 
Cipières  , Chaudon  , Surian  de  Bras  , Oli- 
vier , Prévôt  ; Parrot , Bain  , Donadieu  , 
Borely  , JaufFret  , J.  F Lieutaud  , Long  , 
Tarteiron  , J.  Pafcaî  , Audouin  , J.  Vernet, 
A.  Pafcal , Treftour  , H.  Lieutaud,  Albouis, 
Audibert , D.  Councler , H.  Barbaroux  , 
Séjourné  , Marchant , Hugues  , Magnan  , 
Philibert  Fabre  , P.  Bernard  , Samatan  , 
Guerce  , Silvy , le  C.  de  Beauffet  ,Lieutard , 
Ponfard  fils,  Granet , J,  Vernet , Roubaud, 
Porcely  , Mazoillier  , P.  Sayras  , Comps , 
Reiffolet,  Ganivet,  J.  B.  Fabre,  Rimbaud, 
Thurbet  aîné , Eftuby  , Poulard  , Patot  , 
H.  Gazan  , Alignan  , Blancard,  Gouiran  , 
Boulouard  , Maurel  , Feraud  , J.  Giraud  , 
Canis  Reynaud,  Guieu , Corréar,  Chompré , 
A Iléon  , Leroy  , Chaulan  , Girard-  Dude- 
maîne  , Sauze  , Solliers , A.  Arnoux  , Le- 
jourdan  , Gayet  , Savournin  , Alois  - Gi- 
raud , Audemar,  Roulîet , J.  A.  Audibert, 
J.  J.  Mouraille  , Alexandre  Arnaud. 
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M.  le  Commiffatre  du  Roi  a dit  , que 
dans  le  dernier  Confeil  il  a été  délibéré  la 
formation  de  5 Comités.  Les  Membres  du 
premier  ont  été  nommés  par  fcrutin.  H elb 
nécéffaire  de  s’occuper  de  la  nomination 
des  Membres  pour  les  quatre  qui  doivent 
être  établis. 

A cet  effet,  chaque  Membre  du  Conieil 
a remis  fur  le  Bureau  une  lifte  contenant 
le  nom  de  huit  perfonnes  , pour  le  Comité 
d’économie  & d’épargne  fur  les  depenfes 
de  la  Communauté. 

Après  avoir  recueilli  les  noms  de  tou- 
tes les  liftes , ceux  qui  compoferont  ce  Co- 
mité , & qui  ont  réuni  le  plus  de  voix  , 
font  MM.  Samatan  , L.  Blancard  , Eftuby  , 
Antelmy  , Aug.  Bernard  , J.  A.  Audibert  , 
de  Riants  , Conftantin. 

Même  opération  a été  faite  pour  établir 
le  Comité  qui  examinera  les  comptes  ren- 
dus à la  Communauté  depuis  17815  les 
Membres  qui  ont  eu  le  plus  de  fuffrages , 
font  MM.  le  Comte  de  Beauffet , Parrot  , 
Lieutard  , Sayras  , Lejourdan  ? J.  L.  Rol- 
land , Chompré  , J.  André  Pafcal. 

Pour  former  le  quatrième  Comité  9 qui 
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s’occupera  de  la  fourniture  de  la  Viande  ; 
les  liftes  ayant  également  été  remifes  fur 
îe  Bureau  9 par  tous  les  Membres  de  ce 
Confeil  , la  pluralité  des  voix  a été  pour 
MM.  Dallet,  Roubaud , Jauffret  , Vernet 
cadet , Vernet  aîné  , Audouin  , A*  Pafcal  , 
Granet. 

Le  cinquième  Comité  9 pour  la  Garde- 
Citoyenne  , a été  formé  de  MM.  Solliers  , 
Patot  , de  Cipieres  ? Councler  , Vcrdilhon- 
Corréard  , Magnan  , Barbaroux  , Girard- 
Dudemaine,  qui  ont  receuilli  le  plus  de  voix. 

M.  le  Commiffaire  du  Roi  a propofé  un 
Comité  pour  concilier  les  différends  qui 
peuvent  s’être  élevés  dans  divers  Corps  de 
Ville  5 le  Confeîl  reconnaiffant  toujours  plus 
Pefprit  d’équité  6c  de  droiture  qui  Panime  , 
a faifi  avec  empreflement  l’occafion  de  lui 
témoigner  la  reconnaiffance  la  plus  méritée 
pour  le  vif  interet  qu’il  prend  à tous  les  in- 
dividus de  cette  Ville  $ 6c  délirant  autant 
que  lui  d’employer  les  moyens  de  conci- 
liation , chacun  à l’envi  a fait  une  lifte  , 
Pa  remife  fur  le  Bureau  ; 6c  ce  Comité  a été 
eompofé  de  MM.  Levcfy , Prieur  5 Aligna^ 
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Chanoine  ; d’Ifnard  , ancien  Maire  ; D. 
Audibert  , Négociant  ; Ollivier , Prévôt  j 
Coquet , Crefp  , Avocats  } H.  Gazan  , Né- 
gociant ; qui  ont  réuni  le  plus  de  voix. 
Rien  de  plus  n’a  été  délibéré. 

Collationné  par  Nous  Notaire* 
Secrétaire  de  la  Communauté. 
âilhaud  , Notaire-Secrétaire» 
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A MARSEILLE, 

De  l’Imprimerie  de  la  Veuve  S I B I i , Impri- 
meur du  Roi  & de  la  Ville.  1789. 
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AVIS. 

3LfEs  Srs.  Mossy,  Père  & Fils,  ayant  été 
chargés,  par  le  Confeil  Municipal  renforcé^ 
de  l’Impreflïon  de  toutes  les  Délibérations , 
Procès-Verbaux,  Rapports,  &c. , avertiffent 
le  Public  qu'ils  ont  ouvert  une  Soufeription 
à cet  effet , afin  que  tous  les  Citoyens  puif- 
fent  avoir  une  connailfance  exa&e  des  affai- 
res de  la  Municipalité. 

Ils  paraîtront  régulièrement  le  furlende- 
main  de  chaque  Confeil  : on  ne  s'y  permet- 
tra aucunes  réflexions . Les  Perfonnes  qui 
dêfireront  foufcrire,  font  priées  de  le  faire 
avant  la  fin  du  mois,  afin  que  l’on  puiffe  ré- 
gler le  tirage  5 paffé  lequel  tems , on  ne 
pourra  pas  en  fournir  des  corps  complets. 

Nous  aurons  foin  d'avertir  nos  Souscrip- 
teurs lorfque  leur  Abonnement  fera  fini. 

Le  prix  de  la  foufcription  fera  de  6 livres 
pour  6 o Feuilles  d'impreffion  de  8 pages. 

On  foufcrit  chez  la  Veuve  Sibié  , Impri- 
meur-Libraire , fur  le  Port , vis-à-vis  la  Pa- 
tache  } 6c  chez  J.  Mossy  , Père  6c  Fils , Im«5 
primeurs-Libraires,  à la  Canebière» 


DÉLIBÉRATION 

Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  V illë 
de  Marfeille , du  74  Octobre  1789* 


Ujourd'hui,  14  Octobre  1785),  à 4 heu* 
îes  ap-ès  midi,  le  Confeil  organifépar  1 Ordo-* 
nance  de  MM.  les  Commiffalres  du  Roi  ,du  3 
de  ce  mois  ,compofé  du  Conleil  Municipal 
ordinaire  , 6c  des  Représentais  des  1$ 
Quartiers  de  la  Ville  êc  du  Territoire,  s’cft 
aflemblé  dans  la  Grand-Salle  de  PHôtel-de- 
Ville  , auquel  écrivant,  Nous  Notaire-Royaîs 
Secrétaire  de  la  Communauté  ; Monfieur 
B André  , Confeil! er  au  Parlement  , l’un 
des  Membres  de  i’Affemblée  Nationale  , & 
Commiffaire  du  Roi  en  Provence , autori- 
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fant  lef  Confeil  y tenant  le  Bâton  du  Roi  m 
main  , auquel  ont  été  préfens  , MM.  J.  B, 
André  Thulis  $ J,  F.  Durand  5 6c  Vid.  J. 
Verdillion  , Echevins  > dlfnard  , anc.  Maire  > 
Crefp  , J.  B.  Didier  5 Chaudon , Laurenfy* 
Merle,  Surian  - de  Bras  , Ollivier  , Dona~ 
dieu  , J.  F.  Lieutaud,  Long  9 Tarteiron^ 
A.  Pafcal  , Treftour , H.  Lieutaud  , Albouîs* 
D.  Audibert  , Counder  9 Barbaroux  , Mar- 
chant , Magnan  fils  , Philibert-Fabre  ,P. 
Bernard  , Samatan  , Guerce  y l’Abbé  de 
Beauffet  , Lieutard  , Ponfard  , Granet  , J. 
Vernet , Roubaud , Porcely,  Mazoillier  f 
Çomps  , Reiffolet , J.  B,  Fabre  , Rimbaud  » 
Michel  ?Thurbet  , Eftuby  , Poulard  , Patotf 
Alîgnan,  L.  Blancard  , Gouiran  , Maurel  , 
Jacq.  Giraud  , Reynaud  , Corréar,  E.  Chom- 
pré  , Aug.  Bernard,  Alleon  ? Leroy  — Dam- 
bleville  y Sauze  , Solliers , A.  Arnoux  , Le- 
Jourdan  , Gayet , J.  A.  Audibert. 

Monfieur  le  Commiffaire  du  Roi  a obfer- 
yc  que  , pour  procéder  avec  ordre  dans  1& 
direction  d’une  propofition , il  convenait  de 
déterminer  que  celui  qui  fe  lèverait  le  pre- 
mief  aurait  le  droit  de  parler  , 6c  fucçeflive- 
snent  ceux  quife  lèveraient  après  lui  $ 6c  que 
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pliifieurs  fe  levant  à la  fois , M.  le  Préfixent 
déciderait  quel  ferait  celui  qui  aurait  le 
droit  de  parler. 

L’Aflemblée  à adopté  cette  méthode  avdé 
pîaifir.  M.  Thulis  , premier  Echevin , a dit 
qu’ayârit  été  établi  un  Comité  pour  la  four- 
niture de  la  viande  * ce  Comité  s’affembla 
hier  5 que  le  fourniffeur  demandant  une 
avance  pour  faire  un  approvifionement  de 
moutons  , les  prétentions  du  fourniffeur  fu- 
rent référées  à cd  Comité  5 que  n’ayant  pris 
aucune  détermination  5 il  était  urgent  8C 
preffant  que  le  Confeil  s’occupât  du  moyen 
de  procurer  à la  Ville  , un  capital  de  mou- 
tons * afin  qu’elle  11e  manquât  pas  de  viande 
dans  la  rigueur  dd  l’hiver. 

M.  Vernet,  Membre  du  Confeil , a de- 
mandé la  lecture  du  bailpaffé  au  fourniffeur 
de  la  boucherie. 

Le&ure  en  ayant  été  faite  9 il  a repréfen- 
té  que  le  fourniffeur  ne  pouvait  prétendre 
aucune  avance  de  la  part  de  la  Commu- 
té y puifque  fen  bail  ie  foumettait  à fournir 
la  viande  dont  là  Ville  aurait  befoifr  , par 
ids  états  qui  lui  fêtaient  remis, 
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M.  E.  Long  a dit  que  l'intérêt  de  tous  les 
Citoyens  exige  impérieufement  qu'il  foitfait 
un  approvifionement  précautionel  5 que  la 
queftion  doit  être  fixée  fur  ce  point  de  fait  5 
fi  la  Ville  doit  faire  cet  aprovifionement  , 
Sî  ou  fi  c'eftle  fomnilîeur  que  cet  approvi- 
fionement n'ayant  pas  lieu,  défi:  expofer  la 
Ville  à manquer  de  viande  , car  l’hiver  , le 
débordement  des  rivières , la  rude  faifon  7 
empêchent  très-fouvent  le  tranfport  des  befi* 
tiaux. 


M.  Ponfard  penfait  que  le  fourniiTeur  était 
obligé  de  fournir  la  viande  nécefiairc  àMar- 
fcille  , que  fon  bail  le  portait  à la  lettre  > 
qu’il  convenait  de  le  faire  appeller  au  Con- 
feil  , pour  lui  déclarer  qu’il  devait  faire  in-» 
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MM,  Lieutard  , Chomprc , & Roubaud 
ont  obfervé  que  le  fournifieur  ne  devait  pas 
fe  faire  donner  des  avances  pour  acheter 
les  moutons  fur  le  pié  de  35  iiv.  , pour  les 
vendre  enfuite  à la  Ville  fur  le  pié  de  45  liv. 
5 fous  le  quintal  ; qu’il  était  fournis  a four- 
nir la  viande  néceflaire  , & qu'il  devait  te- 
nir fes  engagemens® 
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ccflamment  bapprovifioncment  dont  il  cft 
queftion  j ôc  ne  fe  foumettant  pas  à le  faire, 
la  Communauté  le  ferait  aux  rifqucs  , périls 
& fortune  des  fourniiïeurs. 

Sur  la  demande  faite  par  le  fournifleur  de 
la  viande  , d’une  avance  pour  faire  un  ap- 
provifionement  des  moutons  qui  feront  né- 
ceflaires  à la  Ville , le  Confeil  considérant 
que  le  bail  paffé  au  fournifleur  , ne  l’autori- 
fe  pas  à demander  cette  avance  5 que  cepen- 
dant , pour  ne  pas  laiffer  la  Ville  expofée  à 
manquer  de  viande  dans  la  rigueur  de  l’hi- 
ver  , fans  préjudice  des  droits  de  la  Com- 
munauté contre  le  fournifleur  , a délibéré 
qu’il  ferait  fait  une  avance  qui  fera  déter- 
minée par  le  Comité  de  la  boucherie  , qui 
traitera  avec  le  fournifleur  pour  cet  objet, 
& en  rendre  compte  au  premier  Confeil. 

Le  Confeil , confidéranÿ  que  la  Ville  de 
Marfeille  eft  en  arrière  > non-feulement  des 
Impofitions  royales  , mais  encore  des  arréra- 
ges de  fes  rentes , qu’elle  doit  une  foule  de 
petits  objets  qu’elle  eft  dans  l’itopoflibilité 
de  paier  par  le  defaut  de  rentrée  de  fonds  * 


* l?. 
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qu’il  efi:  inftant  9 pour  faire  facé  aux  engage- 
mens  préffés  , de  faire  rentrer  dans  la  caille 
de  la  Communauté , le  montant  de  la  Con- 
tribution provifoire  ôc  patriotique  ? délibérée 
le  27  Août  , homologuée  par  la  Cour  des 
Comptes , Aides  ôc  finances. 

A délibéré  que  les  Citoyens  de  Marfcille 
qui  n’ont  pas  fait  encore  leur  déclaration  , 
feront  tenus  de  la  faire  chez  le  Commiffai- 
re  de  leur  Ifle  dans  trois  jours  précisément, 
ôc  que  MM.  lesCommiffaires  des  Ifles  feront 
invités  à faire  rentrer  la  contribution  de  leur 
Me  ôc  d’en  rendre  compte  au  Comité  de 
Perception  dans  huitaine  , ôc  que  Mgr.  le 
Commandant  ôc  M.  le  Commiflaire  du  Roi 
feront  priés  dé  procurer  l’exécution  de  la 
préfente  Délibération. 

A l’inftantM.  Tàrteiron  , CommilTaire  de 
l’Ifle  N°.  30,  a offert  de  faire  l’avance  du 
montant  de  la  contribution  de  fon  ifle , ÔC 
a dit  qu’il  verferait  demain  cette  fommè 
dans  la  caille  de  la  Communauté. 

M.  Patot  , Commiflaire  des  Mes 
244  ôc  145  , a offert  une  avance  de  600  liv. 
îüriè  montant  de  la  contribution  de  fes  Mes» 
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L’Affemblée  a vivement  applaudi  au  zèle 
patriotique  de  MM.  Tarteiron  U Patot5&  fur 
la  motion  faite  par  un  des  Membres  d’inviter 
les  Commiflaires  des  ifles , à faire  des  avan- 
ces fur  le  montant  de  la  contribution  de  leurs 
ifles  , I’Afîemblée  , perfuadée  qu’il  n’efl:  pas 
nécelîaire  d’exciter  le  patriotifme  de  fes 
concitoyens  , a déclaré  qu’il  n’y  avait  pas 
lieu  de  délibérer. 

M.  Chompré  a offert  un  don  patriotique  JJ 
pour  fürvenir  aux  charges  de  la  Communau- 
té, de  ioo  liv.,  enfus  defon  contingent  aux 
impofitions , & a requis  a&c  de  fon  offre*, 

M.  le  Commiiïaire  du  Roi  a renvoyé  le 
Çonfeilà  Vendredi  prochain  9 à 4 heures* 

Collationné  par  Nous  Notaire- 
Secrétaire  de  la  Communauté, 
àilkaud^  Notaire-Secrétaire.» 


■ ■■■ 

A MARSEILLE, 

De  l’Imprimerie  de  la  Veuve  SiBii  , Imprimeur 
du  Roi  de  la  Ville.  1789, 


AVIS. 

L E s Srs.  Mossy  , Père  & Fils,  ayant  été 
chargés,  par  le  Confeil  Municipal  renforcé  , 
de  rimpreffion  de  toutes  les  Délibérations  , 
Procès-Verbaux,  Rapports,  &c.  , avertiflent 
le  Public  qu'ils  ont  ouvert  une  Soufcription 
à cet  effet,  afin  que  tous  les  Citoyens  puif- 
fent  avoir  une  connaiffance  exa&e  des  affai- 
res de  la  Municipalité. 

Ils  paraîtront  régulièrement  le  furlende- 
main  de  chaque  Confeil  : on  ne  s'y  permettra 
aucunes  réflexions . Les  perfonnes  qui  délire- 
ront fouferire,  font  priées  de  le  faire  avant 
la  fin  du  mois , afin  que  Pon  puiffe  régler 
le  tirage  5 pafié  lequel  tems , on  ne  pourra 
pas  en  fournir  des  corps  complets. 

Nous  aurons  loin  d’avertir  nos  Soufcrip- 
teurs  lorfque  leur  Abonnement  fera  fini. 

Le  prix  delà  Soufcription  fera  de  6 livres 
pour  60  Feuilles  d'impreffion  de  8 pages. 

On  fouferit  chez  la  Veuve  Sibié  , Impri- 
meur-Libraire, fur  le  Port,  vis-à  vis  la  Pa- 
tache  5 & chez  J.  Mossy  , Père  & Fils , Im- 
primeurs-Libraires , à la  Ganebière. 


DÉLIBÉRATION 

Du  Confeil  Municipal  Renforcé  delà  Ville 
de  Marfeille , du  16  Octobre  iy8 g. 


Ujourd’hui  16  O&obre  1785)  a quatre 
heures  de  relevée,  fous  l’autorifation  deM» 
d'André,  Commlffaire  du  Roi  en  Proven- 
ce , tenant  le  Bâton  du  Roi  en  mains , s’effc 

> 

affemblé  le  Confeil  déterminé  par  l’Ordon- 
nance de  Mgr.  le  Commandant  de  de  M.le 
Commiflaire  , du  3 de  ce  mois  , enfuite  du 
renvoi  également  ordonné  par  M.  le  Com- 
miiTaire , dans  le  dernier  Confeil  , auquel , 
écrivant  Nous  Notaire-Royal-Secrétaire  de 
la  Communauté  , ont  été  préfens , MM  J.  B. 
André  Thulis  5 J.  F,  Durand  j V.  J.  Verdi- 

Ihon  ,Echevins  ; d’Ifnard  , Mortueî  , Surian 
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de  Bras  5 Anteîmy  , de  Riants  , E.  Martin  * 
Merle  , J.  L.  Rolland  , de  Cipières  , Êftieu  5 
Couturier  , Crefp  , Gimon  , Didier  , Dan- 
thoine  , l’Abbé  de  Beauffet,  Lieutard  5 Mar- 
chait , Ponfard  , Lieutaud  fils  , Granet  /H. 
Feraud  , Jq.  Giraud,  Bain  ,Chompré  5 P. 
Bernard  , Odemar  , G,  Alois-Giraud  , Dur- 
bec  , H.  Caiihol  , Rouffet , Hugues  , Leroi, 
Chaulan  , Savournin  , Maurel  , Sayras  9 
Mazoillier  , Jq.  A.  Audibert , Long , Goui- 
rand,  Târteiron  , Albouis  , Reiffolet , Gi- 
rard , Jq.  Vernet  , Corréar  3 Gayet  , Du- 
rand, Poulard,  Guercç  , Parrot  , Ganîvet  , 
Porcely  , Michel  , Aileon  , Allignan  ,Rou- 
baud  , Councîer  , Comps  , Gayet,  J.  B.  Fa- 
bre-, Alexis  Pafcal , H.  Lieutaud  , Thurhet, 
jq.  Pafcal , Jauffret  , Boulouvard  , Sauze  , 
Lejourdan- , Donadieu  , J.  Vernet , Arnoux , 
Barbaroux  , Patot  3 Rimbaud,  Solliers  , Phi- 
libert-Fabre , Eftubi , Canis-Reynaud  , Ber- 
gaffe,  Audoüin , Silvy  , Dq.  Audibert  , 
Magnan  5 Samatan  , Blancard. 
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MM.  les  Commiffaires  du  Comité  de  la 
Boucherie  que  le  Confeil  avait  prié  de  trai- 
ter avec  le  fournhreur  de  la  Boucherie  , fur 
l’avance  qu’il  demandait  > ont  référé  au  Con- 
feil le  refultat  de  leurs  opérations  , ÔC  ont 
été  d’avis  de  faire  une  avance  au  fourmiîeur, 
de  la  fomme  de  ^0,000  liv.  ; qu’en  confé-* 
quence  , il  fe  prévaudrait  par  lettres  de  chan- 
ge fur  la  Communauté  , pour  10  , 000  liv. 
au  15  Novembre  ,pour  20 , 000  liv.  au  1 j 
Décembre,  6c pour  les  20  , 000  liv.  reftacn 
tes  , au  15  Janvier  prochain. 

Le  Confeil  a unanimement  déféré  à l’a- 
vis du  Comité  , 6c  l’avance  a été  déterminée 
pour  être  faite  conformément  à l’avis  de 
MM.  les  Commiflaires. 

Il  a été  lu  un  Mémoire  du  fleur  Brun  * 
Peintre  , par  lequel  il  demandait  le  paiement 
d’un  Cirque  qu’il  a fait  à la  Place  Njecker  , 
à l’oocafion  d’une  fête  patriotique  qui  s’eft 
donnée  fur  cette  Place , dans  le  mois  de 
Juillet  dernier. 

Az 
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Le  Confeil  a délibéré  de  renvoyer  ce  Mé- 
moire au  Comité  d'économie  , pour  l'exa- 
miner 6c  en  faire  rapport  au  premier  Confeil, 
Il  a été  décidé  unanimement  5 que  lors- 
qu'une queftion  fera  pofée,  chacun  donne- 
nera  librement  fon  opinion,  6c  les.  voix  re- 
cueillies , s’il  fe  trouve  plulieurs  opinions , 
on  demandera  aux  partis  qui  ont  le  moins 
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de  voix  , de  fe  ranger  de  l’un  ou  de  l’autre 
des  deux  partis  prédominans , 6c  s’il  fe  trou- 
ve pluralité  abfolue,  la  queftion  fera  délibé- 
rée > 6c  fi  la  pluralité  abfolue  ne  s’y  trouve 
pas  , on  acceptera  des  amendemens  pour 
être  décidé  par  oui , ou  par  non, 

11  a été  décidé  aufli  unaniment , que 
lorfqueles  queftions  feraient  pofées  , elles 
feraient  difeutées  par  chaque  Membre,  6c  par 
appel  qui  fera  fait  par  ordre  d'entrée  d’après 
l’infcription  qui  fera  faite  par  le  Notaire-Se- 
crétaire 5 que  tout  Membre  aura  le  droit  de 
faire  une  propofition  , en  étant  toutefois  ap- 
puyée au  moins  par  deux  Membres  de  l'Af* 
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fembléc  , & à condition  que  ce  Membre  fe 
fera  fait  inferire  chez  M,  le  Préfident  qui 
aura  foin  de  les  numéroter  par  premier,  fé- 
cond , &c.  6c  de  les  faire  palier  chacun  à 
fon  tour. 

Que  M.  le  Préfident  pourra  ordonner  , 
lorfqu’il  le  trouvera  bon  , que  l’opinion  fera 
prife  à la  Balotte  fe  crête  ; cet  objet  de  Dé- 
libération a pâlie  par  8 j voix  contre  4. 

Il  a été  délibéré  , que  lorfqu’une  queftion 
fera  jugée  trop  importante  pour  y être  dé- 
libérée de  fuite,  elle  fera  renvoyée  au  pre- 
mier jour. 

Il  a été  arrêté  unanimement  que  , l'ajour- 
nement pourra  être  demandé  par  un  Mem- 
bre du*Çonfeil,  en  étant  appuyé  par  deux 
Membres  du  Confeil  préfens  à l’Aflemblée. 

Un  Membre  du  Confeil  a fait  une  motion 
tendante  à adreffer  au  R.oi,  des  très-hum- 
bles repréfentations  , pour  lui  prouver  com- 
bien il  elt  intéreffant  pour  la  Ville  de  Mar- 
feille , que  M,  d’André  , qu’il  a nommé  fon 
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Comrmffàîre  en  Provence,  fe  fixe  en  cette 
Ville  , pour  le  remercier  de  nous  avoir  en- 
voyé ce  digne  Magiftrat  qui , par  fes  lu- 
mières , par  fes  vertus  , a gagné  le  cœur  de 
tous  les  Marfeilîais , 6c  pour  le  prier  de  nous 
JailFer  ce  CommiiTaire  qui  nous  eft  fi  précieux 
dans  les  circon fiances  actuelles. 

Le  Confeil , en  adhérant  unanimement  à 
cette  motion  , a fait  fentij:  par  les  plus  vifs 
applaudiflemens , cette  fatisfaéiion  qu’il  eft 
impoffible  d’exprimer.  M.  d’André  , avec 
cette  aménité  qui  lui  eft  familière  , a prié 
le  Confeil  de  n’en  point  faire  mention  dans 
la  Délibération.  Les  applaudifîemens  ont  re- 
doublé., 6c  les  Membres  de  cette  Affemblée 
ont  prouvé  à M.  le  Commiffaire  , qu’il  co- 
mandait  à leurs  cœurs , mais  qu’il  ne  pouvait 
en  contenir  les  premiers  mouvemens. 

M.  Philibert-Fabre  a repréfenté  au  Confeil 
que  le  pavé  , depuis  le  Quai-Monfieur  juf- 
qu’à  la  Place-NEckEEi  , était  entièrement 
délabré , qu’il  était  intéreffant  , autant  pour 
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Je  Commerce  5 que  pour  lesHabitans  5qu’îï 
fût  réparé  au  plutôt  ? que  l’on  s’était  propo- 
fé  d’ouvrir  une  foufeription  dans  le  quartier, 
pour  paier  la  main-d’œuvre  de  ce  pavé  , en 
laiffant  à la  Communauté , le  foin  de  fe  pour- 
voir des  pierres. 

Le  Confeil  a reçu  avec  la  plus  vive  fatisfac- 
îion  , le  zèle  patriotique  de  M.  Fabre  & des 
Habitans , dans  le  quartier  qu’il  repréfente  ; 
mais  considérant  que  la  caille  de  la  Commu- 
nauté eft  épuifée  , 6c  hors  d’état  de  fournir 
à l’achat  des  pierres  , il  aurait  defirè  que  la 
foufeription  eût  porté  la  main-d’œuvre  de 
les  pierres. 

Rien  de  plus  n’a  ét;é  délibéré. 

Collationné  par  Nous  Notaire 
Secrétaire  delà  Communauté, 
AilhaüD  , Notaire-Secrétaire. 

A MARSEILLE, 

De  l'Imprimerie  de  la  Veuve  SiEiÉ  , Imprimeur 
du  Roi  St  de  la  Ville.  1789, 


JLA  E s Srs.  Mossy  y Père  & Fils,  ayant  été 
chargés,  par  le  Confeil  Municipal  renforcé  , 
de  l’imprellion  de  toutes  les  Délibérations  , 
Procès-Verbaux,  Rapports , &cc.  , avcrtiffent 
le  Public  qu’ils  ont  ouvert  une  Soufcription 
à cet  effet , afin  que  tous  les  Citoyens  puif- 
fent  avoir  une  connaiffance  exaéte  des  affai- 
res de  la  Municipalité. 

Ils  paraîtront  régulièrement  le  furlende» 
main  de  chaque  Confeil  : on  ne  s'y  permettra 
aucunes  réflexions . Les  perfonnes  qui  defire- 
ront  foufcrire,  font  priées  de  le  faire  avant 
la  fin  du  mois , afin  que  l'on  puiffe  régler 
le  tirage  5 pafié  lequel  tems , on  ne  pourra 
pas  en  fournir  des  corps  complets. 

Nous  aurons  foin  d'avertir  nos  Soufcrip- 
teurs  lorfque  leur  Abonnement  fera  fini. 

Le  prix  delà  Soufcription  fera  de  6 livres 
pour  6 o Feuilles  d’impreffion  de  8 pages. 

On  fouferit  chez  la  Veuve  Sibie  , Impri- 
meur-Libraire  , fur  le  Port,  vis-à  vis  la  Pa- 
tache  5 & chez  J.  Mossy  , Père  & Fils  , Im- 
primeurs-Libraires , à la  CanebièrCr 
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’ DÉLIBÉRATION 

Du  Confeil-Municipal  Renforcé  de  la  Dille 

de  Marfeille , du  19  Octobre  1789. 

‘ % 

Ujoürd’hui  , 29  O&obre  1789  , apr^s-midi  , 
en  exécution  de  l’Ordonnance  rendue  le  jour  d’hier, 
par  Monfeigneur  le  Comte  DE  Caraman  , Com- 
mandant en  Chef,  Sc  Monfieur  d’André,  Commif- 
faire  du  Roi  en  Provence  9 affichée  &.  publiée  au 
fon  de  la  Trompette  , fixant  la  tenue  du  Confeil- 
Municipal  renforcé  à ce  jour  , à trois  heures  fl& 
relevée  , dans  la  Salle  de  l’Hôtel  de-Ville  , fous 
PAutorifation  &.  la  Préfidence  de  Monfieur  d’André  , 
tenant  le  Bâton  du  Roi  en  main  y fe  font  afiem- 
blés  MM.  Jean-Baptifte- André  Thulis  ; Jean-Fran- 
çois Durand  ; Vi&or-Jofeph  Verdilhon  , Echevins; 
ÔC  MM.  les  Gonfeillers  , dont  les  noms  fuivent  : 
Lejourdan  père  , Lieutard  , Guerfe  , Bain  , J.  Gi- 
raud , Granet  , Trellour  > Tarteiron  , Ponfard  , 
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Long  , Motiraillé  , A.  Arnaud  , Dtirbec  , Cailloî , 
Blanc  , Surian  de  Bras  , de  Combis  , Chompré  , 
A-lleon  , Hugues  , Pouîard  , P.  Bernard  , de  Beaiif- 
fet  , J.  À.  Audibert , Mazoiliier  , Leroy,  Chaulan , 
Thurbet  , Gouiran  , Ollivier  , Prévôt  ; Philibert 
Fabre  , Marefcant  , A.  Gorréard  , Bouîouard  , 
Roubaud  , Reiflbîet , Porcely  , E.  Maurel  , Con- 
cler  , Gazàn  , Savournin  , Sulliers  , A.  Pafcal , J. 
J.  Pafcaî  , H.  Lieutaud  , J.  B.  Fabre  , Bergafle  , 
J.  F.  Lieutaud  , Don  a dieu  , Aîois  Giraud  , Rouflet , 
Sauze  , Séjourné  , Ademar  , Didier  , Crefp  , A.  Ar~ 
noux  , Ganivet , Al ignan  , L.  Reyriaud  , Fetaud, 
Merle  , Girard  - Dudemaine  , Comps  , Dagnan  , 
Gayet , Patot  , Albouis  , Ëfîuby  , Samatan  , An» 
teliny  , D.  Audibert  , Gimon  , Dantoine  , Silvy  , 
Vernet  cadet  , Jâuffret  , Couturier,  Vernet  aîné  , 
Rolland  $ Parrot , J.  J.  Michel , J.  Girard  , A.  Du» 
rand  , P.  Gureu  > Rimbaud  , Magnan  , A.  Bernard, 
Barbaroux,  L.  B.  Blancard  , J.  B.  Dudemaine. 

M.  le  CommifTaire  du  Roi  a dit  que  dans  les 
divisions  qui  avaient  été  faites  du  Territoire  de 
Marfeille  en  quatre  quartiers , les  Habitans  de  di» 
verfes  parties  de  la  Paroiiïe  de  St.  Marcel  , lituées 
au  Nord  d’Huveaiîne  , navaient  pas  été  admis  dans 
PAflemblée  de  St.  Jullien  , ce  qui  les  a mis  dans 
Je  cas  de  porter  leurs  plaintes  ; fur  quoi  , conjoin- 
tement avec  M.  le  Comte  de  Caraman  , ils  ont 
autorifé  les  Pîabitans  des  différens  Quartiers  de  St. 
Marcel  êt  des  Camoins  , de  s’afiembler , ce  qui 
a eu  lieu  Dimanche  dernier  ; après  quoi  M.  le  Com~ 
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mi  flairé  a demandé  h les  Repréfentans  nommés  à 
ladite  Aflemblée  étaient  préfens.  M.  le  Chevalier 
de  Combis  , Major  de  Vaifleaux  , p refont  a l’Af- 
femblée  , a déclaré  qu’il  avait  été  nommé  , con^ 
jointement  avec  M.  le  Comte  de  Flotte,  &C  tout 
de  fuite  ledit  Sr  de  Combis  a été  admis  au  fer- 
ment en  fadite  qualité. 

M.  le  CommifTaire  du  Roi  a dit  qu’il  vient  d’a- 
voir contiaiflance  qu’il  fe  répandait  dans  le  publie 
un  bruit  calomnieux  contre  MM.  les  AdminiAra- 
leurs,  ÔC  notamment  contre  l’un  d’eux  ; qu’on  dit 
que  lui  Coznmiflaire  du  Roi  , ayant  mandé  le  Sr. 
Reynard,  dit  San-Pairê  , Fermier  des  Abbatis  des 
Boucheries  de  cette  Ville  , pour  avoir  de  lui  des 
renfeignemens  fur  les  Fermes  de  la  Ville  ; qu’après 
une  conférence  allez  longue  il  était  parvenu  à fa- 
voir  de  lui  , qu’indépendaminent  du  prix  de  la  Fer- 
me il  payait , de  la  main  à la  main  , aux  Ëche*- 
vins  , une  fomme  de  20,000  liv.  ; qu’indigné  de 
ce  monopole  , lui  , Commiflaire  du  Roi  , avait 
envoyé  prendre  chez  lui  le  lieur  Thulis  , premier 
Echevin  , après  avoir  fait  cacher  dans  un  cabinet 
ledit  San-Pairé  ; qu’il  avait  interrogé  le  heur  Thulis 
fur  le  fait  dont  il  avait  été  inhruit , ÔC  que  celui- 
ci  ayant  perhfté  à le  dénier  , il  avait  fait  fortir 
du  cabinet  ledit  San-Pairé  , qui  avait  foutenu  fa  dé- 
claration audit  heur  Thulis. 

Comme  ce  fait  , contraire  à la  vérité  Sc  à fes 
connaiflances  } attaque  injuftement  la  réputation  des 
Adminihrateurs  , il  a cru  devoir  en  faire  part  au 
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Confeil  ; & a affirmé  qu’ayant  envoyé  prendre  le- 
dit San-Pairé  chez  lui , il  ne  s’eft  rien  paffé  de  ce 
que  la  calomnie  a inventé. 

Le  Confeil  , jugement  indigné  d’une  calomnie 
qui  tend  à accufer  les  Adminiffrateurs  , bien-aife 
que  la  Déclaration  de  M.  le  Commiffaire  du  Roi 
ne  laiffe  aucun  doute  fur  l’atrocité  de  cette  calom- 
nie , a unanimement  délibéré  d’en  témoigner  fa 
fenlibiîité  à MM.  les  Échevins  , qu’il  fût  fait 
mention  , dans  le  préfent  Procès  - Verbal  , de  la 
Déci  aration  faite  par  M.  le  Commiffaire  du  Roi. 

M.  le  Commiffaire  du  Roi  a dit  que  MM.  les 
Echevins  lui  avaient  témoigné  combien  ils  avaient 
lieu  d’être  furpris  qu’on  répandît  dans  le  public 
qu’ils  ont  réfufé  des  pièces  néceffaires  aux  divers 
Commiffaires  , nommés  pour  l’examen  des  comptes  * 
de  1782  & 1783  ; ils  lui  ont  obfervé  que  chaque 
fois  qu’il  leur  2 été  fait  demande  verbale , ou  par 
écrit  de  quelque  pièce  , ils  ont  donné  les  ordres 
les  plus  précis  à l’Archivifte  de  la  Communauté  , 
chargé  du  dépôt  de  tous  les  titres  , de  remettre 
aux  Commiffaires -les  pièces  qui  lui  feraient  deman- 
dées. M.  le  Commiffaire  a cru  devoir  faire  part 
au  Confeil  de  cette  inculpation  , pour  qu’il  expri- 
jne  fon  vœu  fur  ce  fait , qui  tendrait  à préfenter 
les  Adminiftr^teurs  comme  réprochables. 

Sur  quoi,  divers  Membres  du  Confeil  , qui  font 
en  même-tems  Commiffaires  du  Comité  de  Comp- 
tabilité , ont  déclaré  qu’ils  n’ont  effuyé  aucun  re- 
fus de  la  part  de  MM.  les  Échevins  , qu’ils  leur 
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ont  confiamment  donné  tous  les  ordres  "pour  prendre 
aux  Archives  , les  pièces  dont  ils  pourraient  avoir 
befoin. 

M.  le  Commifiaire  du  Roi  a fait  part  au  Con- 
feil  que  les  Membres  du  Comité  de  comptabilité 
n’ayant  pas  pu  fe  procurer  aux  Archives  , des  pièces 
que  l’Archivifie  difait  être  à l'Intendance  ; il  a écrit 
au  Bureau  , d’où  , après  plufieurs  recherches  , on  lui 
a envoyé  28  pièces. 

La  matière  ayant  été  mile  aux  opinions  , M.  Ver- 
dilhon  , l'un  des  MM.  les  Echevins  , a rappelle  y 
que  le  heur  Thomas  Roux  , l’un  des  24  CommilTai- 
res  nommés  dans  le  Confeil  du  26  Mars  dernier  , 
avait  été  avec  lui  aux  Archives  ; &C  qu’aîors  iî  avait 
notifié  au  fieur  Thiers  , tant  en  fon  nom  , qu’en  ce- 
lui de  fe  s Collègues  , de  donner  à MM,  les  24  Com- 
sn i fiai  res  3 toutes  les  pièces  dont  ils  pourraient  avoir 
befoin  ou  qu’ils  lui  demanderaient. 

Le  Confeil  confidérant  combien  cette  inculpation 
efi  étrangère  à MM.  les  Echevins  qui  ne  font  ni 
les  dépofitaires  des  papiers  , ni  des  Archives  ; vive- 
ment perfuadé  qu’ils  n’ont  jamais  mis  aucun  obfiacle 
à la  communication  des  papiers  nécefiaires  aux  Mem- 
bres des  divers  Comités,  a déclaré  qu’il  était  bien  aife 
qu’il  confiât  qu’il  reconnaît  lefdits  fieurs  Echevins 
vraiment  irréprochables. 

Un  des  Membres  de  l’AfTemblée  a demandé  que 
la  prefente  Délibération  ferait  imprimée  , fur  quoi 
deux  Membres  ayant  appuyé  fa  propofition  , un 
des  préfens  a requis  que  dans  le  cas  où  la  Délibéra- 
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îion  ferait  imprimée  , il  ferait  fait  mention  qu'elle 
avait  été  prife  en  prefence  de  MM.  les  Eçhevins  , 
fur  quoi  MM.  les  Echevins  ont  demandé  que  la  ma- 
tière fût  de  nouveau  mife  en  délibération  hors  de  leur 
prefence , ils  fe  font  retirés. 

M,  le  Commi/Taire  du  Roi  a dit  que  pour  plus 
grande  liberté  des  fuffragcs,  il  ferait  procédé  au 
Scrutin  en  délibérant  fur  la  proportion  ainfi  réduite  ; 
Les  Echevins  font-ils  irréprochables  ? Il  a été  placé 
fur  le  Burgau  , deux  vafes  deftinés  à recevoir  le 
Scrutin  ; ôt  la  Délibération  déjà  prife  en  préfence  de 
MM.  les  Echevins  , a été  confirmée  par  le  Scrutin  , 

au  nombre  de  82  contre  7 , deux  Membres 
ayant  abftenu. 

Sur  la  proportion  qui  avait  été  faite  , d’imprimer 
cette  partie  de  la  Délibération  , la  matière  ayant  été 
mife  aux  opinions  , il  a été  délibéré  à l’unanimité  des 
fuffrages , que  les  procès-verbaux  des  Confeils  , 
feraient  imprimés  ; & il  a été  aufii  délibéré  , de  prier 
MM.  les  Commifiaires  du  Comité  d’économie  , de 
traiter  avec  rimprimeur  de  la  Communauté,  ou  tout 
autre  qui  ferait  la  condition  meilleure  pour  l’Impref- 
lîon  defdits  procès-verbaux. 

MM.  les  Echevins  étant  rentrés  dans  le  Confeil * 
y ont  été  accueillis  avec  les  expreiïîons  les  plus  vi- 
ves de  la  ferdîbiiité. 

M.  le  Commidaire  du  Roi  a dit  qu’il  avait  été  por- 
té aux  Lieutenans- Généraux  de  Police  , des  plaintes 
relatives  aux  ventes  en  gros  de  divers  chargetnens 
de  mornes  , ou  merluches , au  moment  même  où  ils 
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arrivent  à Marfeille;  fur  quoi,  la  matière  ayant  été  mife 
aux  opinions , il  a été  délibéré  unanimement  , que  les 
Capitaines  propriétaires  ÔC  cosignataires  des  Navi- 
res qui  arrivent  dans  ce  Port , chargés  de  morues 
ou  merluches  , expoferont  leur  Cargaifon  en  vente 
en  détail  pendant  l’efpace  de  dix  jours  , à compter 
de  celui  de  leur  arrivée  f avant  de  pouvoir  vendre 
en  gros , le  déchargement  , ou  le  reliant  d’icelui  , £C 
que  pour  procurer  rexécutiott  provifoire  de  cette  par- 
tie de  Délibération  , MM.  lés  Commi  flaires  du  Roi 
feront  priés  d’interpoler  leur  autorité  & de  rendre 

une  Ordonnance  pour  mettre  ladite  Délibération  en 
vigueur. 

M.  le  Ccmmiflaire  du  Roi  a fait  le&ure  d'une 
Lettre  qui  lui  a été  adrelîee  par  les  lieurs  Beaulîier 
frères  , qui  demandent  que  la  Communauté  reçoive 
de  leur  part , la  défemparation  d’une  maifon  qu’ils 
poffedent  à la  grand-rue  , fur  la  Place  du  Palais  , 
au  prix  de  41000  liv. , fixé  ÔC  convenu  par  les  ac- 
cords faits  avec  MM.  les  Maire,  Echevins  8t  A f- 
felfeur  , d’après  le  rapport  d’ellimation  fait  par 
l’Infpe&eur  des  .travaux  publics. 

Le  Confeil , à la  très-grande  pluralité  des  fufFrages 
a délibéré  d'accepter  fa&e  de  defeinparation  au  prix 
de  41000  liv.  ÔC  a autorifé  MM.  les  Maire,  Echevins 
ÔC  AlTelfeur,  de  pafler  l’a&e  à ce  nécelfaire  ; ôc  de 
même  fuite  , il  a été  délibéré  de  prier  MM.  les  Com« 
miliaires  du  Comité  d’économie  , de  prendre  des  ren- 
feignemens  fur  le  meilleur  emploi  à faire  de  ladite 
maifon , même  s'il  conviendrait  à la  Communauté  de 
la  revendre. 
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II  a été  délibéré  unanimement  de  prier  MM.  les 
Commifîaires  du  Comité  de  Conciliation  , de  vou- 
loir bien  fe  charger  de  la  réda&ion  des  procès- 
verbaux  du  Confeil, pour, ladite  réda£ion  être  faite. 
Séance  tenant. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  Je  CommiiTair© 
du  Roi  a rénvoye  le  Confeii  à Samedi  prochain  , 
Sec  , 

Collationné  par  Nous  Notaire» 
Secrétaire  de  la  Communauté» 
Ailhaud  , Notaire-Secrétaireo 


A MARSEILLE  , 

De  l’Imprimerie  de  la  Veuve  Sibié  , Imprimeur 
du  Roi  ëi  de  la  Ville.  17  89, 


DÉLIBÉRATION 


Du  Confeil- Municipal  Renforcé  de  la  Ville 
de  Marjeille ? du  31  Octobre  1789. 


Ujourd’hui  , 31  Octobre  1789  , le  Confeil- 
Municipal  renforcé  de  cette  Ville  de  Marfeille  , 
s’eft  affemblé  , à quatre  heures  de  relevée  , dans 
la  Grand-Salle  de  l’Hôtel-de-VilIe  , fous  l’autori- 
fation  de  Monfieur  d’André  , CommiÆaire  du  Roi 
-en  Provence , tenant  le  Bâton  du  Roi  en  main , 
préfidem.  U Confeil  , auquel  ont  été  préfens 
MM.  Thulis  ; Durand  ; Verdilhon  , Échevins  ; $C 
MM.  les  Confeillers  dont  les  noms  fuivent  : Chompré , 
Lejourdan  , Philibert  Fabre  , Jn.  Fr.  Lieutaud  , 
Xieutard.,  Guerfe  , Eftuby  , J.  A.  Audibert , Jqs. 
Giraud  , Tarteiron  , Long  , Hugues  , Mazoillier  , 
Savornin  , Didier  , Thurbet  , Séjourné  , Dona- 
dieu  , Rolland  , Comps , Surian  de  Bras , Fon- 
fard  , Couturier  , Eftieu  , Leroy  , Alleon,  de  Com- 
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bis  , Ademar  , Durbec  , Qllivier  , Pre.  Bernard  ; 
Caillol , Blanc  , Verdilhon  Corréard  , Alhouis,  A^ 
Pafcal  , Dagnan  , Al oé  Giraud  , Roullet  , Bou- 
louvard  , Gayet , Blain  , Reifiolet  , Levefy  , Patot , 
J.  Pafcal,  Roubaud  , Treftour  , A.  Arnoux,  Sauze, 
P.  Guicii  , Crefp  , A.  Durand  , A.  Gorréard  , Sol- 
liers  , Chaulan  , Blancard  , Marchant  , Porcely  , 
Bergaffe  , Mourraille  , L.  Reynaud  , H.  Feraud  , 
J.  B.  Fabre  , Vernet  aîné  , JaufFret  , J.  J.  Michel, 
Vernet  cadet,  Parrot,  Maurel  , Barbaroux  , Gani- 
veî , Girard  , Concler  , Merle  , Magnan  , Rimbaud  5 
Granet  , D.  Audibert , Seîy  , Antelmy. 

LeRure  faite  de  la  Délibération  du  29  de  ce 
mois  , lïm  des  Membres  du  Comité  d’Economie  a 
fait  part  au  Confeil  des  arrangemens  qui  ont  été 
pris  avec  les  Srs.  MoiTy  , Père  5c  Fils  , pour  Tlm- 
preilîon  des  Procès-Verbaux  du  Confeil. 

Sur  quoi  , leélure  faite  de  la  Convention  , fouf- 
crite  par  lefdits  Srs.  Moffy , Père  ôt  Fils  , le  Con- 
feil a délibéré  unanimement  de  remercier  MM. 
les  Commilfaires  du  Comité  d’Economie  , du  f«o 
cès  de  leurs  foins  à ce  fujet  ; 8c  que  ladite  Con- 
vention ferait  annexée  à la  préfente  Délibération. 

M.  le  Commiffaire  du  Roî  a fait  part  au  Con* 
feil  que  M.  le  Comte  de  Beauflet  lui  avait  an- 
noncé , dans  une  lettre  qu’il  lui  avait  écrite  , qu’il 
était  dans  l’intention  de  donner  fa  Démillion  de^ 
toutes  les  fondions  dont  il  était  chargé  à l’Hô- 
îel-de-Ville. 

Sur  quoi , le  Confeil  ? à la  très-grande  plura- 
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lîté  des  fuifrages , a déclaré  ne  pouvoir  ni  ne  de- 
voir accepter  la  Demiffion  de  M.  le  Comte  de 
Beaufiet. 

M.  le  Comiïlifîairé  du  Roi  a fait  levure  au 
Confeil  d’une  lettre  de  M.  le  Bailly  de  Forefta, 
relative  à fa  place  de  Commandant-Général  de  la 
Garde  Citoyenne. 

Après  quoi  , le  Confeil  a délibéré  de  prier  M. 
le  CommilTairè  de  remettre  une  copie  de  cette 
lettre  au  Comité  de  la  Garde-Citoyenne  > a ren- 
voyé , pour  être  délibéré  fur  le  contenu  de  ladite 
lettre  , après  le  Rapport  de  MM.  les  Commillairês 
du  Comité  de  là  Garde-Citoyenpe. 

M.  le  Commiffaire  du  Roi  a dit  qu’il  a reçu 
des  plaintes  multipliées  des  Pères  de  Famille  , qui 
réclament  contre  l'impunité  des  Jeux  de  hafard , 
même  dans  les  lieux  publies  , tels  que  les  Cafés, 
où  on  joue  le  Sexts  d’une  manière  ruineufe  ; il 
penfe  que  tout  ce  qui  iiitéreffe  le  bon  ordre  ÔC  la 
îranquilité  des  Citoyens  , doit  être  l’objet  de  l’at- 
tention du  Confeil. 

Sur  quoi  , le  Confeil,  conlidérant  combien  lés 
Jeux  de  hafard  peuvent  être  funeftes  aux  Fils  de 
Famille , aux  Ouvriers  , &Z  à tous  les  Citoyens  , 
fur-tout  dans  les  circon  dances  préfenîes  , a unani- 
mement délibéré  de  prier  MM.  les  Maire  , Echè- 
vins  AfTefTeur  , de  tenir  la  main  à l'exécution 
des  Ordonnances  qui  prohibent  les  Jeux  de  ha- 
fard, Sc  d’employer  tous  les  moyens  pour  arrêter 
la  continuation  de  ces  Jeux  , &Z  notamment  de 
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celui  du  Sexte  St  autres  du  même  genre  , que  le 
Loto  dans  les  Cafés  , Auberges  ? 8t  autres  lieux  pu- 
blics, tant  de  la  Ville  que  du  Territoire  , de  prier 
MM,  les  CommifTaires  du  Roi  d’interpofer  pour  ce 
fait  , leur  autorité. 

Après  la  le&ure  de  la  propofidon  de  M,  Lejour- 
dan  , qui  a été  appuyée  par  deux  Membres  du  Con- 
feil. 

M.  le  CommiiTaire  du  Roi  ayant  mis  la  matière 
aux  opinions  , il  a été  délibéré  unanimement  de  dé- 
puter vers  M.  le  Grand-Prévôt , pour  le  prier  de 
fufpendre  les  procédures  extraordinaires  qu’il  a pris 
St  qu’il  prend  à Marfeille  , jufqu’à  ce  que  le  décret 
de  l’AÜemblée  Nationale  fur  la  publicité  de  la  procé- 
dure criminelle  foit  exécuté  en  cette  Ville  ; de  prier 
M.  le  Commiflaire  du  Roi  , ici  préfent , de  fe  joindre 
à la  follicitation  du  Confeil  ; St  que  les  Membres  qui 
feront  députés  , Séance  tenant  , auront  la  bonté  de 
faire  leur  rapport  , Confeil  tenant. 

M.  le  Commi flaire  a déclaré  qu’il  appuyera  de 
tout  fon  pouvoir  la  réclamation  déterminée  par  le 
Confeil. 

Et  de  même  fuite , le  Confeil  a chargé  MM. 
Levefy  , Dominique  Audibert  , Crefp  , Ponfard  , 
Tarteiron  9 Surian  de  Bras  , Verdilhon  , Corréard, 
St  Mazoillier,  de  porter  une  copie  de  la  Délibéra- 
tion qu’il  vient  de  prendre  à M.  le  Grand-Prévot , 
pour  rapporter  au  Confeil  , la  répoiife  qu’ils  en  ob- 
tiendront. 

MM.  Les  Députés  , de  retour  , ont  dit  que  M.  de 
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Bourru /Tac,  Grand-Prévôt,  les  ayant  accueuilis  favo- 
rablement , St  après  avoir  pris  levure  de  la  Délibéra- 
tion du  Confeil  , leur  a témoigné  combien  il  était 
fenhble  aux  fentimens  d’humanité  St  de  bienfaifance 
qui  animent  le  Confeil  , 8t  leur  a déclaré  qu’il  défé- 
rait volontiers  à fa  demande , St  qu’il  fupercèderait 
à tous  Procès  extraordinaires  jufqu’à  la  promulgation 
du  décret  de  l’Afîemblée  Nationale  fur  la  procédure 
criminelle. 

Le  Confeil  a prié  MM.  les  Députés  de  préfenter 
à M.  de  BournifTac  des  remercîmens; 

M.  le  Commiffaire  du  Roi  a fait  leéhire  d’un 
Comparent  qui  lui  a été  préfenté  par  les  Maîtres 
Charretiers  de  cette  Ville,  par  lequel  ils  demandent 
que  le  Marché  aux  herbes  foit  reporté  où  il  était  , 
St  que  la  Place  Necker  foit  defHnée  à leurs  char- 
rettes. 

Le  Confeil  a délibéré  qu’il  n’y  avait  pas  lieu  de 
-déférer  à leur  demande. 

Il  a été  fait  le&ure  d’un  Arrêté  du  Comité  de  la 
Boucherie , concernant  la  viande  de  cochon. 

L’ajournement  ayant  été  demandé  fur  cet  arrêté 
par  un  Membre  du  Confeil , quia  été  appuyé  de  deux 
autres  Membres  ; le  Confeil  a déterminé  l’ajourne- 
ment pour  le  premier  Confeil. 

Un  Membre  du  Comité  de  la  Garde-Citoyenne  a 
fait  le&ure  du  rapport  de  ce  Comité.  Après  la  leélu- 
re  , l’ajournement  a été  demandé  fur  cette  matière 
importante  ; St  il  a été  ordonné  pour  le  premier 
Confeil. 
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M.  le  Commiflaire  du  Roi  a dit  qu’il  lui  était  re- 
venu qu’on  répand  dans  le  public  que  fa  préfence 
au  Confeil  gêne  les  opinions. 

Bien  loin  d’avoir  cette  intention  , il  va  fe  retirer  , 
&i  il  prie  le  Confeil  de  délibérer  en  fon  abfence 
fur  fon  dire  } avec  déclaration  que  s’il  y a un  feuï 
Membre  du  Confeil  qui  penfe  ou  puifle  croire  que 
fa  préfence  gêne  fon  opinion  , il  ceflera  à l’avenir 
de  préfider  le  Confeil  ; & M.  le  Commiflaire  du 
Roi  s’eft  retiré  après  avoir  renvoyé  le  Confeil  â 
Mardi  prochain , à quatre  heures  de  relevée. 

M.  Thulis , premier  Échevin  , préfident  le  Confeib 

Il  a été  unanimement  délibéré  de  témoigner  à M. 
le  Commiflaire  du  Roi , la  fenfibiliîé  de  tous  les 
Membres  du  Confeil  fur  un  bruit  aufli  calomnieux 
envers  le  Confeil  , qu’injufle  envers  M.  le  Commif- 
faire  , dont  la  préfence  n’a  jamais  gêné  les  opinions , 
&.  ne  fervira  qu’à  faire  connaître  au  Confeil  la  fran- 
chife  de  fon  ame  , la  droiture  de  fes  fentimens  6C 
les  lumières  qu’il  porte  8c  répand  fur  la  difcuflîon. 
Il  a été  de  plus  délibéré,  par  acclamation  , de  prier 
MM.  les  Échevins  de  venir  avec  tous  les  Membres 
du  Confeil  , à l’Hôtel  de  M.  le  Commiflaire  du  Roi, 
lui  faire  part  de  la  préfenîe  Délibération. 

Le  Confeil  ne  fut  terminé  que  pour  aller  en  Corps 
chez  M.  le  Commiflaire  du  Roi  ; M.  Thulis  , pre- 
mier Échevin , à la  tête  des  Membres  du  Confeil  9 
lui  a prêfenté  une  copie  de  la  Délibération  ci-deflus^ 
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en  l’afîurant  qu’elle  contenait  la  franche  St  lihm 
opinion  de  tous  les  Delibérans. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré  , Stc.  Stc. 

Collationné  par  Nous  Notaire- 
Secrétaire  de  la  Communauté* 

âilhaud  , Notaire  Secrétaire. 


A MARSEIL  LE, 

De  l’Imprimerie  de  la  Veuve  S I B I É , Impri* 
meur  du  Roi  St  de  la  Ville,  1789, 
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DÉLIBÉRATION 

Du  Confeil- Municipal  Renforcé  de  la  Ville 
de  Mar  fille  ? du  3 Novembre  178p. 


n Ujourd’hui  * 3 Novembre  17$ 9 , après-midi,' 
le  Confeil- Municipal  renforcé  de  cette  Ville  dé 
Marfeille  , s’eft  aflemblé , dans  la  Grand-Salle  dê 
l’Hôtel-de-Ville  , enfuite  du  renvoi  ordonné  par  M* 
d’André  , Commiffaire  du  Roi  en  Provence  ; auquel 
Confeil , écrivant  Nous  Notaire-Royal , Secrétaire  de 
îa  Communauté  , fous  la  préfidence  ÔC  l’autorifa- 
tion  de  Mondit  heur  le  Commiflaire  du  Roi , te- 
nant le  Bâton  du  Roi  en  main  , ont  été  préfens 
MM.  J.  B. A. Thulis;  J.  F.  Durand;  V.  J. Verdilhon^ 
Échevins  ; ÔC  MM.  les  Confeillers  , dont  les  noms 
fuivent  : Chompré  , le  Comte  de  Flotte  , Gouiran  f 
Lejourdan  , Philibert  Fabre  , Jn.  Fr.  Lieutaud , 
Lieutard  , Guerfe  , E&uby  , J.  A.  Audibert , Jqs» 
Giraud  , Tarteîron  , Long  , Hugues  , Mazoillier , 
Savoürnin  , Didier  , Thtirbet  , Séjourné  , Dona- 
dieu  , Rolland  , Séyras , Surian  de  Bras , Pon- 
fard,  Couturier,  Silvy , Leroy  , Alleon,  de  Com- 
bis  , Ademar  , Durbec  , Ollivier  , Pre.  Bernard  „ 
Caillolj  Blanc  ,1c  Comte  de  Beauflet,  Albouis,  A. 

A 


( t) 

Pafcal  , Aîignan  , Aiois  Giraud  , Rouiïct  y Bon-» 
louvard  , Gayet , Bain  , Reiffolef , Levefy  , Patot  9 
J.  Pafcal , Roubaud  , Trefionr  , A.  A rnoux,  SaiizCy 
P.  Guieu  , Crefp  , A.  Durand  , A.  Corrëard  y Sol- 
liers  , Chaulan  , Blancard  i vlarchant  , Porcely  , 
L.  Reynaud  , H.  Feraud  , Foulard  , H.  Lieutaud  , 
J,  B Fabre  , Vernet  aîné  , Jauffret , Aug.  Bernard  , 
Vernet  cadet,  Gimon  , Maurel  , Barbaroux  , Cani- 
vet , Girard  , Coimelcr  , Merle  , Magnan  , Rimbaud  , 
Grânet  , D.  Audibert , Antelmy , Dantoine  , de  Ci- 
pieres  , Samatan  , Borely. 

M.  de  Flotte  , nommé  Repréfentant  des  Quar- 
tiers de  St.  Marcel  & des  Camoins  , a prêté  le  fer- 
ment; après  quoi,  MM.  les  Commiffaires  dur  Co- 
mité d’Economie  ont  fait  levure  de  leur  rapport 
relatif  à la  demande  du  fieur  Brun  ,pour  le  paiement 
de  la  décoration  du  Cirque  , élevé  à la  Place  Nec- 
KER  , à l’époque  de  la  réunion  des  Trois-Ordres.  Ls 
matière  ayant  été  mife  aux  opinions  &C  aux  voix  * 
par  le  moyen  du  Scrutin  , il  a été  délibéré,  à la  plu- 
ralité de  jz  voix  contre  1 6 , un  des  Membres 
ayant  abffenu , que  la  Communauté  fournirait 
au  paiement  du  fieur  Brun  , & qu’à  cet  effet  9 
MM.  les  Commiffaires  dudit  Comité  d’Economie  fe- 
ront priés  d’examiner  fon  compte  ôt  de  fixer  la 
fortune  qui  doit  lui  être  payée. 

MM.  les  Commiffaires  du  Comité  de  la  Boucherie 
©nt  fait  , de  nouveau  , leêhire  d’un  arrêté  relatif  à la 
confommation  des  cochons  du  Comparant  des  Char- 
cutiers , fur  quoi  fe  Gonleil  a unanimement  délibéré* 
i°.  Qu’il  efï  permis  à toute  perfonne  de  faire  égor- 
ger des  cochons  dans  toutes  les  parties  du  Territoire 
& de  les  introduire  librement  dans  la  Ville  , ainfi  que 
ceux  qui  peuvent  avoir  été  égorgés  hors  du  Terri-* 
îoire  , dans  les  lieux  circonvoifins. 

z°.  Que  ceux  qui  voudront  faire  égorger  des  ce* 
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ehons  dans  la  Ville  , ou  les  Fauxbourgs , ne  pouf- 
ront  le  faire  qu’en  les  conduifant  à la  tuerie,  par  Ie£ 
Liftes  extérieures  de  la  Ville  , pour  y être  égorgés  s 
en  payant  feulement  , pour  les  frais,  14  fous  pouf 
chaque  cochon  ; £t  ce , pour  prévenir  les  inconvé- 
niens  infeparable^  de  l’introduétion  des  cochons  en 
vie,  tant  dans  la  Ville  que  dans  les  Fauxbourgs  9 
6t  dans  le  cas  de  contrevention  au  préfent  article  # 
les  Contrevenans  feront  condamnés  à 100  üv.  d’a- 
mende. 

30.  Les  Charcutiers  ne  feront  plus  autorifés  à re- 
tenir 4 liv.  8t  demie  pefaut  par  quintal  _,  au  vendeur  ? 
fur  les  cochons  égorgés  à la  tuerie. 

4®.  Dans  le  cas  où  parmi  les  cochons  égorgés  à la 
tuerie , il  en  ferait  reconnu  d’attaqués  de  ladrerie  , 
il  fera  libre  au  vendeur  de  traiter  de  nouveau  du 
prix  avec  l’acheteur  , o;$  de  reprendre  le  cochon  qui 
en  aura  été  déclaré  atteint. 

Sur  la  proportion  faite  par  un  des  Membres  du 
Confeil,  qu’il  convient  de  fixe r le  prix  auquel  la  vian- 
de de  cochon  doit  être  diftribiiée  , il  a été  unanime- 
ment délibéré  qu’il  convient  que  le  prix  en  foit  fixé. 
MM.  les  Maire  , Echevins  6t  Afibfieur , 6c  Mem- 
bres du  Comité  de  Boucherie , ont  été  priés  de  s’oc- 
cuper de  cet  objet  , St  de  procéder  eux -mêmes  à 
la  fixation. 

Un  des  Membres  du  Confeil  a remis  fur  le  Bu- 
reau , un  Comparant  St  une  Lettre  à lui  adrefiee  , 
par  fix  Lieutenans  de  la  Garde-Citoyenne,  qui  deman- 
dent leur  déinifiion  ; St  il  en  a été  fait  leélure  au 
Confeil. 

M.  Thulis,  premier  Échevin,  a remis  fur  le 
Bureau  , une  Lettre  de  M.  le  Comte  de  Caramaji, 
dont  il  a été  fait  leéfure. 

Enfiùte  de  l'ajournement  déterminé  dans  ledit 
Confeil  , il  a été  de  nouveau  fak  levure  du  Raj*> 
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port  du  Comité  de  la  Garde-Citoyenne  ; la  matière 
ayant  été  mife  aux  opinions  , un  Membre  du  Çon- 
feil  a demandé  que  la  matière  fût  de  nouveau  ajour- 
née. Sur  quoi  y un  autre  Membre  a demandé 
fi  le  règlement , délibéré  dans  le  Confeil  , ne  s’op- 
pofe  pas  à ce  qu’une  queftion  foit  ajournée  deux 
fois  ; ayant  procédé  au  Scrutin  , il  a été  délibéré  , 
à la  pluralité  de  46  voix  contre  43  , qu'une 
queftion  peut  être  ajournée  plus  d'une  fois. 

Il  a été  enfuite  délibéré , auflî  par  la  voie  du 
Scrutin  , à la  pluralité  de  49  voix  contre  40  , que 
l'examen  des  queftions  qui  nailTent  du  Comité  de 
la  Garde  - Citoyenne  foit  de  nouveau  ajourné  , 
pour  être  traité  de  nouveau  au  Confeil  qui  aura  lieu 
Samedi  prochain. 

Il  a été  délibéré  unanimement  , défaire  impri- 
mer le  Rapportdu  Comité  de  la  Garde- Citoyenne, 
dont  levure  a été  faite  ai«  Confeil. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  Commifiai- 
ye  du  Roi  a renvoyé  le  Confeil  à Jeudi , à la  me* 
me  heure. 

Collationné  par  Nous  Notaire- 
Secrétaire  de  la  Communauté. 
Ailhaud  , Notaire-Secrétaire* 


RAPPORT 


frefenté  à l’Honorable  Confeil  de  la  Ville 
de  Mar/eille , par  le  Comité  concernant  la 
Garde - Citoyenne . 

Tk  Æ Onfieur  le  Commiflaire  du  Roi , dans  l’Hono- 
JVvrable  Confeil  du 

préfenta  plufieurs  queftions  , dont  voici  tout  au 
moins  la  fubftance* 
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» i*.  Y a-t-il  eu  quelques  vices  dans  la  forma- 
tion de  la  Garde-Citoyenne  aéhielîe  ? » 

w 2°.  Si  dans  fa  formation  il  y a eu  des  vices 
qui  ont  empêché  le  complément  de  fon  nombre  ÔC 
J’a&ivité  de  ion  Service  , quels  font  les  moyens  de 
détruire  ces  vices  & de  la  perfe&ionner  ? » 

» 3°.  EU-  il  plus  utile  de  récréer  la  Garde  - Cito- 
yenne? » 

» 40.  Quelle  eft  la  meilleure  manière  de  ia  conf- 
tituer  6c  de  l’organifer  ? » 

, ^es  <ïuatre  queftiohs  font  /impies  dans  leur  énon- 
ciation , mais  difficiles  à refondre. 

. Le  c°urage  le  plus  ferme  , 8c  la  plus  froide 
impartialité  nous  feront  parler  avec  cette  franchife 
qui  ne  s’attache  qu  a la  vérité  ; vérité  néceffiaire  au 
bien  de  la  Patrie  ÔC  de  fa  tranquiîité. 

» i°.  Y a-t-il  quelques  vices  dans  la  formation 
de  la  Garde  a&uelJe  ? » 

En  examinant  le  principe  , il  eft  certain  que  h 
nomination  du  plus  grand  mombre  des  Officiers  eft 
legale  , ayant  été  faite  par  le  Confeil-Mimicipaî  , 
ianàhonnée  par  Je  Roi  , 6c  reconnue  par  le  Confeil 
des  1 rois-Ordres.  ^ 

La  nomination  de  beaucoup  de  Lieutenans  a été 
moins  régulière  , ayant  feulement  été  cboi/ïs  par  les 
Capitaines  des  Compagnies  ; ils  ont  cependant  une 

junur  i 'U^imc  > Parce  qu’ils  ont  été  agréés  par 
MM.  les  Officiers  Municipaux  , 8c  par  Monficur  le 
Commandant. 

D’où  vient  donc  que  la  Garde-Citoyenne  n’a  pu 
le  compléter  , & que  même  la.  défection  des  Ci- 
toyens  mfçrits  dans  les  Compagnies  a été  telle  que 
vu  etir  tres-petit  reliant  , l’on  peut  dire  qu’il  ne 
•reite  plus  a cette  Garde  qu’un  corps  incomplet  d’Of- 
.liciers , avec  peu  de  Soldats  ? 

Troi*  caufes  ont  produit  cet  effet. 


ï®.  Deux  Confèils  fe  font  déjà  occupés  d établir 
la  Garde-Citoyenne , fans  avoir  fait  paraître  aucun 
Règlement. 

2°.  La  jeuneffe  de  beaucoup  de  Lieutenans  a 
indifpofé  des  Perfonnes  qui  ont  cru  devoir  être  com- 
mandées par  des  Officiers  d’un  âge  fuffifant. 

La  troilième  caufe  , & la  plus  générale  eft  que 
l’on  ne  s’efï  pas  fenti  obligé  d’obéir  à des  Officiers 
à la  nomination  defquels  funiverfalité  des  Citoyens 
n’avait  eu  aucune  part. 

Seconde  6t  troilième  queffimis. 

» Si  dans  fa  formation  il  y a eu  des  vices  qui 
ent  empêché  le  complètement  de  fon  nombre  St 
l’a&ivité  de  fon  Service , quels  font  les  moyens  de 
détruire  ces  vices , & de  la  perfectionner?  » 

» Ou  eft-il  plus  utile  de  la  récréer  ? )) 

Le  de/ir  des  Citoyens  eut  été  , fans  doute  , de 
choifir  eux-mêmes  leurs  Officiers  ; cependant , des 
Perfonnes  dignes  de  la  plus  haute  eftime  , qui  n’ont 
accepté  leur  nomination  que  par  zèle  pour  la  Patrie , 
méritent  bien  qu’on  les  oonferve , qu'on  regrète  mê- 
me celles  qui  ont  demandé  leur  démiffion.  Mais  il 
«xifte  un  fait  qui  mérite  attention  ; quelques  lettres 
& mémoires  anonymes  nous  ont  été  adreffés  ; ils 
expriment  tous  le  même  vœu , celui  de  nommer  les 
Officiers  par  la  généralité  des  Citoyens  , celui  en- 
core de  faire  la  Garde  par  Quartier.  Les  exemples 
de  la  Capitale  St  de  diverfes  autres  Villes  , nous 
ayant  fait  connaître  les  inconvéniens  de  cette  forma- 
tion ; St  pour  concilier  ce  qui  a été  fait  à cet  égard, 
avec  le  vœu  de  ceux  qui  voudraient  la  Garde  par 
Quartier  , nous  aurions  une  idée  qui  réunirait  les 
deux  opinions  , fans  en  adopter  précifément  aucune 
$ l’exclu  don  de  l’autre. 

Pour  fatisfaire  à la  première  opinion  , le  rem- 
placement de  tpus  les  Officiers  de  chaque  Compa- 


gnk  , au  temps  de*  mutations , fe  ferait  â la  nomi- 
nation de  toute  la  Compagnie,  ôt  dans  fon  fein. 

Four  fatisfaire  à la  fécondé  opinion  , chaque  Ca* 
pitaine  afîemblerait  fes  Officiers  ; ils  conviendraient 
entr’eux  , foit  de  gré-à-gré,  foit  au  fort , des  corps- 
de-garde  que  chacun  d’eux  devrait  occuper  à l’ave- 
nir , fans  qu’ils  puffent  en  changer  pendant  la  durée 
de  leur  fervice  ; & pour  faciliter  le  fervice  de  tous 
les  Citoyens  , il  ferait  dreffé  pour  chaque  corps-de- 
garde  l’état  des  60  Lieutenans  qui  devraient  fuccef- 
fivement  y faire  le  fervice  ; cet  état  y ferait  affiché , 
& chaque  Citoyen  pourrait  fe  faire  inferire  avec  le 
Lieutenant  & au  Quartier  de  la  Ville  qui  lui  ferait  le 
plus  convenable» 

Par  ce  moyen  , chaque  Volontaire  n’aurait  pas  d’a- 
bord , il  efl  vrai , le  droit  d’élire  fon  Capitaine  , mais 
il  choifirait  celui  qui  par  convenance  lui  ferait  plus 
agréable. 

Il  eft  très-nécefïaire  , avant  tout , afin  que  nous 
puiffions  continuer  notre  travail , qui  eft  fuffifam- 
ment  avancé  , que  THonorable  Confeil  délibère,  fa- 
voir  : fi  l’on  doit  perfectionner  la  Garde  aduelle,  ou 
bien  fi  l’on  doit  la  récréer? 

Nous  avons  préfenté  tout  ce  qui  peut  afleoir  cette 
décifion,  fur  laquelle  le  Comité  n’a  pas  dû  faire  pref- 
fentir  fou  vœu  particulier,  par  la  raifon  que,  n’a- 
yant de  rapport  avec  le  Public  que  comme  le  nom- 
bre huit  qui  le  compofe , il  ne  peut  afTurer  fi  telle  efl 
la  volonté  générale  ; ainfi  chacun  de  fes  Membres 
donnera  , s’il  le  faut , fon  opinion  particulière , com- 
me partie  individuelle  de  l’Honorable  Confeil , lequel 
délibérera  fur  cette  queffion  fondamentale  ; 8c  fa  dé- 
libération , prife  fans  l’opinion  préalable  du  Comité  s 
exprimera  avec  plus  de  certitude  le  vœu  de  la  Cité  9 
parce  que  ce  vœu  doit  être  mieux  connu  par  le  plus 
grand  nombre  que  par  le  plus  petit. 

Allurés  dans  notre  travail  par  la  Délibération  d& 
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THonorâble  Cotlfeil , qui  aura  décidé  fi  l’on  doit  pèf* 
fe&ionner  la  Garde  a&uelle , ou  s’il  faut  la  récréer* 
nous  redoublerons  de  foins  pour  achever  un  travail 
dont  nous  recomiaiflbns , avec  tous  les  Citoyens  , la 
jiécefiité  ; puifie-t-il  remplir  le  vœu  de  tous  , allurer 
la  tranqu  lité  publique  , donner  de  nouvelles  forces 
au  Patriotifme  , & faire  ceffer  les  aigreurs,  les  con- 
trariétés, que  la  diverfité  feule  des  opinions  avait  fait 
naître  parmi  des  Citoyens  de  tout  temps  unis  par  les 
liens  le  la  concorde , du  commerce  de  l’induftrie. 
Puiffe-t-il  aufii  remplir  les  vues  d'un  Commandant  di- 
gne , à tant  de  titres , de  notre  affection  ôt  de  notre 
reconnaifiance , qui , revêtu  du  pouvoir  &.  de  la  for- 
ce , 0a:  fait  éclater  parmi  nous  que  fa  juftice  , fa  pru* 
déncfe*,  fa  modération  8c  fon  affabilité* 

Nos  vœux  feront  enfin  comblés , s’ils  obtiennent  lê 
fuffrage  du  Repréfentant  illuflre  du  Roi  , adoré  de 
fon  Peuple  , dont  les  talens  fupérieurs  Sc  les  vertus , 
font  propres  à concilier  toutes  les  opinions , 8c  ra- 
mener dans  le  fein  d’une  Ville , qui  le  chérit  à jufte 
titre  , une  confiante  tranquilité  ; fes  travaux  ont  déjà 
commencé  cette  heureufe  époque , dont  nous  ne  per- 
drons jamais  le  fouvenir. 

Et  vous , dignes  Magiflrats , dont  nous  partageons 
depuis  fi  long-temps  les  peines  &.  les  follicitudes  g 
puifliez-vous  trouver  dans  fes  heureux  effets  la  con~ 
ïolation  des  maux  paffés , ÔC  votre  récompenfe  par  le 
témoignage  certain  8c  fenfible  de  l’affedion  de  tous 
les  Citoyens. 

L.  Barbaroux;  A.  Patot  ; Councler; 
P.  Magnan  , Fils  ; Solliers. 


A MARSEILLE, 

De  l'Imprimerie  de  la  Veuve  S l B I é , Impri* 
meur  du  Roi  8C  de  la  Ville.  1789V 


(N".  VIII.) 


« |* 

«f*  <§■ 


•I* 

•I»  *|» 

«t» 


A 


DÉLIBÉRATION 

Du  Ccnfeil  Municipal  Renforcé  de  la  Taillé 
de  Marfeille  y du  j Novembre  17  89. 


.^"Aujourd’hui,  j Novembre  17851 , après- 
midi  , le  Confeil  Municipal  Renforcé  de 
cette  Ville  de  Marfeille  , s’eft  affemblé  dans 
la  Grand-Salle  de  PHôtel-de-Ville , enfuite 
du  renvoi  porté  dans  le  dernier  Confeil , 
M.  d'André,  Confeiller  au  Parlement,  l’uq 
des  Membres  de  l’AfTemblée  Nationale  , ôc 
Commiiïaire  du  Roi  en  Provence  , autori* 
fant  le  Confeil  , tenant  le  Bâton  du  Roi  en 
main  j auquel  ont  été  préfens  , MM,  J.  B. 
André  Thulis  > Jn.  Fr.  Durand  5 Vict.  Jh. 
Ycrdilhon  , Echevins  * 6c  MM.  les  Confeil* 
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lers  dont  les  noms  fuivent  : Lejourdan  J 
Ponfard  , le  Cte.  de  Beaudet  , Chompré  , 
Leroy  - Dambleville  , le  Cte.  de  Flotte  , de 
Riants , Gouiran  , Durbec  , Blanc  , Rouf- 
fet , P.  Bernard  , Treftour  , Sauze  , Ant. 
Arnoux  , Savornin  , Tarteiron  , Chaulan  , 
Audemar,  Alois-Giraud , Sayras  , Mazoil- 
lier,  Comps  , Philibert-Fabre  , Baïn  , Ga- 
yet , Lieutard  , Gaerce , Roubaud  , Jacques 
Giraud  , Ganivet , J,  B,  Fabre  , Poulard  , 
Thurbet  , Ollivier  , Boulouard  , Levefy  , 
Maurel  , Jauffret , Donadieu  , Reiffolet , 
Hugues  , Marchant  , Rimbaud  , J.  Girard, 
A.  Pafcal,  H.  Lieutaud  , A.  Correar,  Guieu, 
Laurenfy  , Ant.  Durand  , Surian-de-Bras  , 
Patot,  Didier , Barbaroux,  Long  , Magnan  , 
Séjourné,  J.  A.  Audibert,,  J.  F.  Lieutaud, 
Vernet  cadet,  Eftieu  , Merle,  de  Cômbis, 
Councler,  Eftuby , Selliers , Aug.  Bernard, 
J,  A*  Pafcal  , Silvy  , d’Anthoine  * Granet  , 
Caillol , Porcely  , Rolland  , Vernet  aîné. 
Couturier,  H.  Feraud  , Gimon , E.  Martin, 
Canis-Reynaud,  Borely  , D.  Audibert  , An- 
telmy , Samatan. 

MM.  les  Commiffaires  du  Comité  d’Irn- 
pofition  ont  fait  leéture  de  leur  Rapport, 
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de  leur  Plan  d’ïmpofition  > & d’un  projet  de 
Délibération  pour  la  fixation  de  la  percep- 
tion des  Impofitions. 

Le  Confeil  leur  a témoigné  fa  fenfibilité 
6c  fa  reconnaiiïance  pour  les  foins  qu'ils  fe 
font  donnés',  la  clarté  6c  la  précifion  quils 
ont  mifes  dans  leur  Ouvrage,  6e  a délibéré 
que  leur  Rapport,  leur  Plan  6c  leur  Pro- 
jet de  Règlement  feront  imprimés# 

MM,  de  Combis  , Audemar,  RoufiTet  6e 
Durbec,ont  prononcé  des  Mémoires  analo- 
gues aux  Impofitions  , 6e  notamment  au 
droit  établi  fur  les  Vins  forains. 

Le  Confeil  a délibéré  que  le  Mémoire  de 
M.  Durbec  fera  imprimé  à la  fuite  de  la 
préfente  Délibération,  6c  que  dans  le  Con- 
feil de  Mercredi  prochain  il  y fera  queftion 
effentiellement  des  Impofitions. 

M.  le  Commiffaire  du  Roi  a dit  que  les 
Maîtres  Cafetiers  avaient  fait  des  réclama- 
tions contre  la  Délibération  prife  par  l’Ho- 
norable  Confeil , le  3 1 Octobre  dernier  , 
qui  prohibe  le  Jeu  du  Sexte  dans  leurs  Ca- 
fés 5 qu’ils  efpéraient  de  la  jufticc  du  Con- 
feil , des  modifications  contre  cette  loi. 

La  matière  ayant  été  mife  en  difeuffion, 

À % 
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& fuecefïïvement  au  fcrutin  , le  Confeil  a 
« délibéré,  par  6 3 voix  contre  23  , un  Mem- 
bre ayant  abftenu , de  ne  point  déférer  à la 
demande  des  Maîtres  Cafetiers, 

M.  le  Commiflaire  du  Roi  a dit  que  les 
Chemins  Royaux  de  cette  Ville  étaient  en 
très-mauvais  état  , qu’il  était  très-urgent  de 
les  réparer  , 6c  qu’ils  feraient  dans  peu  en 
ruine  totale  , fi  on  ne  s’occupait  inceflam- 
ment  de  leur  entretien  5 de  a propofé  d’éta- 
blir un  Comité  des  Travaux  Publics  , qui 
aurait  dans  fon  Département  les  Chemins , 
les  Pavés , les  Alignemens  6c  autres. 

Le  Confeil,  aplaudiffant  au  zèle  qui  ani- 
me M.  le  Commiffaire , s’eft  occupé  a l’inf- 
tant  de  la  nomination  de  ce  Comité  , par  la 
voie  du  ferutin. 

Chaque  Membre  a mis  fur  le  Bureau  la  lifte 
de  huit  Perfonnes  qu’il  a nommées  , de  les 
voix  ayant  été  recueillies  par  le  Notaire-Se- 
crétaire, ceux  qui  ont  réuni  le  plus  de  fuf- 
frages,  font  MM.  Treftour,  Audemar,  J.  F. 
Lîeutaud , Silvy,  Leroy  * Ganivet,  Chaulan , 
J.  B.  Fabre. 

M.  le  Commiftaire  du  Roi  a annoncé  au 
Confeil  que  le  Décret  de  l’Affemblée  Na=» 
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ïîonalc,  concernant  la  procédure  criminelle, 
fanctionnée  par  le  Roi  , revêtu  de  letres-pa- 
tentes  , a été  régiftré  hier  au  Parlement* 

Le  Confeil  a prié  M.  le  Com miliaire  d*a~ 
gréer  fes  remercîmens  5 ôc  , confidérant  que 
Padhéfion  des  Communautés  du  Royaume, 
aux  decrets  de  TAflemblée  Nationale , fane- 
donnés  par  le  Roi  , eft  en  même  tems  le  té- 
moignage le  plus  autentique  de  patriotifme 
envers  la  Nation , de  fidélité  envers  Sa  Ma- 
jefté,  defirantde  féconder  de  tous  fes  mo- 
yens  les  vœux  d’un  Roi  père  de  fon  peuple 
Ôc  reftaurateur  de  la  liberté  Françaife  , 8C 
ceux  des  fages  Repréfentans  de  la  Nation  , 
vrais  auteurs  ôc  fermes  appuis  de  cette  liberté 
naiflante. 

A adhéré  par  acclamation  8c  unanimement 
à tous  les  décrets  de  l’Affemblée  Nationale 
qui  ont  été  fan&ionnés  par  le  Roi,  8c  notam- 
ment à ceux  qui  ordonnent  une  contribu- 
tion patriotique  du  quart  du  revenu  , ôc  la 
perception  des  anciennes  impofitions  royales 
jufqu’à  leur  remplacement. 

Le  Confeil  a auffi  délibéré  de  renoncer  à 
tous  ceux  des  privilèges  de  cette  Ville  qui 
pourraient  être  regardés  comme  un  obftaclc 
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à la  parfaite  égalité  des  droits  entre  les  Ci- 
toyens d’un  même  Etat  , ce  qui  ne  iaurait 
comprendre  la  franchife  du  Port  de  Mar- 
feillej  qui  îPa  été  confervce  que  pour  la  prof- 
perité  3c  la  liberté  du  commerce  , le 
bien  général  de  VEtat. 

Les  Marfeillais  ne  mettant  aucune  borne 
a leur  devoûment  , font  prêts  à tout  facri- 
fier  pour  concourir  aux  nobles  travaux  des 
Repréfentans  de  la  Nation  , êc  pour  prou- 
ver au  meilleur  des  Rois  , les  lentimens 
de  leur  refpeéi  Ôc  de  leur  reconnailîance^ 
dans  une  circonftance  où  il  a donné  à fon 
Peuple  des  marques  fi  touchantes  de  fon 
amour  , & les  plus  grands  exemples  de  fes 
vertus  & de  fa  bienfaifance. 

Il  a été  unanimement  délibéré  de  prier 
M*  le  Commiffaire  du  Roi , de  faire  con- 
naître  le  vœu  du  Confeil  à l’Affemblée  Na-r* 
tionale  , dont  il  a noblement  partagé  les  tra- 
vaux. 

Il  a été  finalement  arrêté  de  prier  MM. 
les  Maire,  Echevins  3c  Affeffeur  , d’adrelTer 
la  préfente  Délibération  à MM.  les  Députés 
de  cette  Ville  , à l’Affemblée  Nationale  ? 
pour  offrir  le  vœu  de  la  Ville  de  Marfeiile 
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à Sa  Majefté , & à fes  dignes  & fidèles  Mi- 
mitres. 

Le  Confei!  a prié  les  Membres  du  Comi- 
té d’impofition , d'examiner,  itt.Ies  inftruc- 
îions  envoyées  par  l'Aflemblée  Nationale  9 
relativement  à la  contribution  patriotique 
du  quart  du  revenu  3 20.  la  motion  faite 
par  un  Membre,  qui  porte  le  projet  de  faire 
toucher  cette  contribution  par  abonnement^ 
3*.  6c  enfin,  de  préfenter  au  premier  Con- 
feil , les  opinions  fur  cet  projet  , 6c  les 
moyens  d'exécuter  le  décret  de  rAfîemblée 
Nationale. 

Rien  de  plus  nsa  été  délibéré. 

*•  -À 

Collationné  par  Nous  Notaire- 
Secrétaire  de  la  Communauté. 
Ailhaud  , Notaire-Sécrétaire. 
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A MARSEILLE, 

De  l’Imprimerie  de  la  Veuve  Stbié  , Imprimeur 
du  Roi  ôC  de  la  Ville.  1789. 


AVIS. 

nr 

Es  Srs.  Mossy  , Père  &Fits,  ayant  été 
chargés,  par  le  Confeil  Municipal  renforcé  , 
de  rimpreffibn  de  toutes  les  Délibérations  , 
Procès-Verbaux,  Rapports,  ôcc. , avertiffent 
le  Public  qu’ils  ont  ouvert  une  Soufcription 
à cet  effet , afin  que  tous  les  Citoyens  puif- 
fent  avoir  une  connaiffance  exa&e  des  affai- 
res de  la  Municipalité. 

Ils  paraîtront  régulièrement  le  furlende- 
main  de  chaque  Confeil  : on  ne  s’y  permettra 
aucunes  réflexions . Les  perfonnes  qui  délire- 
ront fouferire,  font  priées  de  le  faire  avant 
la  fin  du  mois , afin  que  l'on  puiffe  régler 
le  tirage  5 paflé  lequel  tems , on  ne  pourra 
pas  en  fournir  des  corps  complets. 

Nous  aurons  foin  d'avertir  nos  Soufcrip- 
teurs  lorfque  leur  Abonnement  fera  fini. 

Le  prix  delà  Soufcription  fera  de  6 livres 
pour  60  Feuilles  d’impreffion  de  8 pages. 

On  fouferit  chez  la  Veuve  Sibié  , Impri- 
meur-Libraire , fur  le  Port,  vis-à-vis  la  Pa- 
tache  5 & chez  J.  Mossy  , Père  6e  Fils , Im- 
primeurs- Libraires  , à la  Canebière* 


( N»,  ix; 


DÉLIBÉRATION 

Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Ville 
de  Marfeille  , du  7 Novembre  iy8g9 


A 


> Ujourd’bui  7 Novembre  1785?  , âprès- 
midi,  le  Confeil  Municipal  Renforcé  de 
cette  Ville  de  Marfeille , s’eft  affemblé  dans 
la  Grand-Salle  de  l’Hôtel-de-Ville  > fous  la 
Préfidence  de  l’autorifation  de  Monfieur 


d’André  , Commiflaire  du  Roi  , tenantes 
Bâton  du  Roi  en  main  , auquel  Confeil  , 
écrivant  Nous  Notaire-Rcya^Secrétaire  de 
la  Communauté,  ont  été  préfens , MM.  J.  B. 
A.  Thulis  5 J.  F.  Durand  5 V.  J.  Verdilbon  P 
Echevins  5 6c  MM.  le  Confeillers  dont 
les  noms  fuivent  : Chompré , Lieutaud  fils , 
Lejourdan  , Ponfard  , Savornin  , Guerce 

A 


> 
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Sayras  , Roubaud  , Darbec  , H.  Cailhol  , 
Rouiîet , S.  Blanc  , Treftour , Sunan-dc- 
Bras,  Sauze  , Reiffolet , Arnoux , Eftuby, 
Poulard , Olivier  , Prévôt  5 Chaudon , Leroi  , 
Mazoillier , Éftieu  , A.  Girard  , Tarteiron  , 
Comps  , Couturier  , Thurbet  , Alleon  7 
Mourraille  , Donadieu  , Rolland  , le  Cte. 
de  Beaullet  , Laurency  , Odemar  , Patot , 
Marchant  5 Gérard  , Girard  - Dudemaine  , 
de  Montgrand  , Philibert-Fabre  , Solliers  7 
Albouis  , Gayet  Long,  Lieutard  , Vernet 
aîné  , Jq.  Giraud , A.  Pafcal , H.  Lieutaud  » 
Chaulan,  P.  Bernard  , Vernet  cadet,  J.  B. 
Fabre  , Ganivet , Dq.  Audibert  , Michel  7 
Pourcely  , Levefy  , d’Ifnard  , Séjourné  7 
Canis-Reynaud  , H.  Feraud  , A.  Corréard* 
Rimbaud  , Jq.  A.  Audibert , Guieu , Ant. 
Durand  , de  Combis  , J.  A.  Pafcal  , Blan- 
dard  , Hugues , Samatan  , M.  Maurel  , Sil- 
vy  , Didier,  Bain  , E.  Martin.,  Magnan  7 
Merle  , Aug^  Bernard  , de  Cipières  , Barba- 
roux , Councler , JaufFret,  Borely,  Granet , 
Boulouard. 

M.  Magnan  , l’un  des  CommifTaires  du 
Comité  de  la  Garde-Citoyenne,  a fait  lec- 
ture au  Confçil  d’un  nouveau  Rapport  de 
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ce  Comité,  formant  fuite  à celui  qui  avait 
été  lu  dans  le  précédent  Confeil. 

MM.  Alleon , Chompré  6c  Poulard  , ont 
manifefté  leurs  opinions  6c  leurs  vœux  par 
la  leffure  de  différens  Mémoires  fur  la  Gar^ 
de~Citoyenne. 

Après  beaucoup  de  difcuffions , fuivies  de 
débats  , fur  les  divers  avis  qui  avaient  été 
ouverts  à ce  fujet , le  Confeil  s’eft  unani- 
mement réuni , avec  les  plus  grandes  mar- 
ques d’intérêt  , a adopter  la  pi'opofition  fa- 
ge  de  M.  Borely  , tendante  à renforcer  la 
Garde-Citoyenne  déjà  établie  , de  60  nou- 
veaux Capitaines  5 6c  à cet  effet  il  a été  dé- 
libéré de  prier  Je  Comité  de  la  Garde  Cito- 
yenne , auquel  il  fera  joint  huit  Membres 
du  Conleil , pour  s’occuper  de  concert  à 
dreffcr  un  mode  de  nomination  de  60  Ca- 
pitaines , en  référant  au  premier  Confeil  le 
réfultat  du  nouveau  Plan. 

11  a été  délibéré  de  prier  M.  le  Comte  de 
Caraman  6c  M.  d’André  , Commiiïaires  du 
Roi,  d’honorer  ce  Comité  de  leur  préfen ce. 

Il  a été  auffi  délibéré  d’inviter  l’État-Ma- 
jor  de  la  Garde  - Citoyenne  d’affifter  à ce 
Comité , 6c  qu’a  cet  effet  le  Notaire-Secré- 
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taire  de  la  Communauté  en  préviendra  l 
par  billets , M.  le  Bailly  de  Fo.re.fta.  , Com- 
mandant de  la  Garde-Citoyenne. 

Pour  la  nomination  des  huit  Membres 
du  Confeil  , qui  doivent  renforcer  le  Cch 
mité  de  la  Garde-Citoyenne  , qui  s’afferai 
blera  Lundi,  M.  Jacques  Borely  a été  nom- 
mé CommiiTàire  , unanimement  &c  par  acla- 
mation , en  témoignage  de  reconnaiflance  5 
les  fept  autres  Membres , nommés  au  fcru- 
tin  , à la  pluralité  des  fuffrag.es,  font  MM. 
Chompré , Jn.  Fr.  Lieutaud  , Alleon  , Lieu- 
tard  , Dque.  Audibert  , Philibert  - Fabre  * 
Vernet,  cadet. 

M.  Ponfard  , Tua  des  Commiffaires  du 
Comité  d’Impofition  5 a fait  Icéiure  du  Rap- 
port de  ce  Comité , contenant  fon  vœu  fur 
la  contribution  du  quart  du  revenu  , en- 
tièrement conforme  au  Décret  de  l’Affem- 
blée  Nationale. 

Le  Confeil  , ayant  unanimement  adopté 
l’opinion  du  Comité  , a délibéré  d’exécuter 
en  tout  point  le  Décret  de  l’Afîeroblée  Na- 
tionale , & de  prier  M.  le  Commiffaire  du 
Roi  de  rendre,  pour  les  Déclarations  préf- 
erites  par  ce  Décret  > l’Ordonnance  que 
lui  dictera  fa  fageffe. 
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11  a été  fait  le&ure  d'une  Requête  pré^ 
fentée  à la  Cour  des  Comptes , Aides  & Fi-» 
nances , par  les  Fournilîeurs  des  Bouche- 
ries de  cette  Ville  5 par  laquelle  ils  deman- 
dent le  réfiliement  de  leur  Traité  , 6c  autres 
fins  qu'ils  ont  prifes.  Cette  Requête  a été 
décrétée  d’un  foit-montré,  pour  faire  perti- 
nente réponfe  ? 6c  elle  a été  lignifiée  aujour* 
d’hui , à MM.  les  Maire  , Echevins  & Af~ 
felïeur. 

Le  Confeil  a unanimement  chargé  le  Co- 
mité des  Boucheries  , de  s’occuper  de  la  de-r 
mande  des  fournifTeurs,  d’en  examiner  les 
motifs  , 6c  d’en  faire  le  rapport  au  premier 
Confeil. 

M.  Meu.  Berenger  ? délivrataire  des  peaux 
de  moutons  de  la  boucherie  , a prefenté  un 
comparant  à MM.  les  Commillaires  du  Co- 
mité de  la  Boucherie  , par  lequel  il  deman* 
de  une  indemnité^  il  a été  fait  lecture  du 
comparant  6c  du  décret  de  MM.  les  Corn- 
mifTaires. 

Le  Confeil  a unanimement  adopté  le  dé* 
cret  de  MM.  les  CommifFaircs  , 6c  a délibé-* 
ré  qu'il  ne  faurait  avoir  aucun  égard  aux 
prétentions  du  lieur  Berenger  , fauf  d’y  être 
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AVI  S. 

-Î-Æ  Es  Srs.  Mossy  , Père  & Fils,  ayant  été 
chargés  , par  le  Confeil  Municipal  renforcé  , 
de  rimpreffion  de  toutes  les  Délibérations  , 
Procès-Verbaux,  Rapports,  6cc.  , avertiffent 
le  Public  qu’ils  ont  ouvert  une  Soufcription 
à cet  effet , afin  que  tous  les  Citoyens  pu  if- 
fent  avoir  une  connaiflance  exade  des  affai- 
res de  la  Municipalité. 

Ils  paraîtront  régulièrement  le  furlende- 
main  de  chaque  Confeil  : on  ne  s'y  permettra 
aucunes  réflexions*  Les  perfonnes  qui  defîre- 
ront  foufcrire,  font  priées  de  le  faire  avant 
la  fin  du  mois , afin  que  l’on  puiffe  régler 
le  tirage  5 paflé  lequel  tems , on  11e  pourra 
pas  en  fournir  des  corps  complets. 

Nous  aurons  foin  d’avertir  nos  Soufcrip- 
teurs  lorfque  leur  Abonnement  fera  fini. 

Le  prix  delà  Soufcription  fera  de  6 livres 
pour  6 o Feuilles  d’impreflion  de  8 pages. 

On  foufcrit  chez  la  Veuve  SiBié , Impri- 
meur-Libraire , fur  le  Port,  vis-à-vis  la  Fa- 
tache  5 & chez  J.  Mossy  , Père  6c  Fils , Im- 
primeurs-Libraires , à la  Canebière, 
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DÉLIBÉRATION 


Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Taille 
de  Marfeiüe,  du  1 1 Novembre  ij8g. 


.^Aujourd’hui  n Novembre  1789, après* 
midi , dans  la  Grand-Salle  de  l'Hôtel-de- 
Ville , s’eft  afïemblé  le  Confeil  Municipal 
Renforcé , auquel , écrivant  Nous  Notaire-1 
Royal -‘Secrétaire  de  la  Communauté  5 M. 
d’André  , CommilTaire  du  Roi  9 tenant  le 
Bâton  du  Roi  en  mains , préfident  ce  Con- 
feîl  , 6c  Pautorifant  5 ont  été  préfens , MM. 
S.  B.  A.  Thulis  5 J.  F.  Durand  3 V.  J-  Verdi- 
llion  9 Echevins  3 6c  MM.  les  Confeillers,  dont 
les  noms  fuivent  : Vcroet  cadet  , Ponfard  , 
Lejourdan,  Lieutaud  fils*  Arnaud,  Lieutard^ 
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Guerey  , Donadîeu , Savornin  , Mazoîllier  , 
Comps  , Sayras  , Roubaud  , Chompré  , 
Surian-de-Bras , Alexis  Pafcal  , H.  Lieu  tau  d , 
Poulard , Audouin  , l’Abbé  de  Beauiïet  > 
Reiffoîet  , Bain  , D.  Durbec  , Blanc  , Tar- 
teiron  , J.  Durbec  , Trcflour  , Allois 
Giraud,  Rouiîet , Gouiran  , Mourraille  ? 
Gayet  , Merle  , Hugues  , Thurbet , Pli.  Fa- 
bre , Eftuby  , Alleon  > Sauze  , A,  Arnoux  , 
Alignan  , P^  Bernard  , Levefy  , J.  B.  Fabre  * 
Granet , Maurel,  Porcely,  Jq. Giraud,  Coû- 
té ard  , Jq.  Pafcal  , Jauffret  , Boulouard  , 
Decombis  , Patot  , Canis-Reynaud  , Leroi, 
H.  Feraud  , Rimbaud  , Gérard  , Michel, 
Âug.  Bernard,  Vernet  Paîné,  Ganivet , Cou- 
turier, Henry  Caiîhol  , Laurenfy , Chaulan, 
Long>  J.  B.  Girard-  Dudemaine , Samatan, 
Deiglun  , E.  Martin  , J.  A.  Audibert  , P. 
Guieu  y A.  Durand  , Blancard  , Ollivicr  , 
Antelmy  , Magnan  , Councler  , Barbaroux  , 
Marchant,  Borely  , D.  Audibert , Odemar * 
Conftantin  , Gimon  , Solliers  , Danthoine  , 
Verdilhou  de  Corréard* 
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M.  le  Comte  de  Flotte , nommé  Repré-* 
Tentant  des  Quartiers  de  St.  Marcel  ôc  des 
Camoins  , pour  affilier  au  Confeil  Munici- 
pal , ne  pouvant  remplir  Tes  fondions  par 
raifon  de  fanté,  M.  Jacq.  Durbec  qui  avait 
été  nommé  Suppléant , a été  admis  au  Con- 
feil , 6c  a prêté  le  ferment  requis. 

MM.  les  Maire  , Echevins , Bc  Affeffeur  5 
ayant  reçu  le  Décret  de  PAffemblée  Natio- 
nale, fur  la  Procédure  Criminelle  , revêtu 
de  Lettres-Patentes  de  Sa  Majefté  , ôcregiftré 
au  Parlement  de  Provence,  le 4 de  ce  mois, 
il  en  a été  fait  lecture  au  Confeil. 

M.  le  Cornmiffaire  du  Roi  a dit  que  pour 
fe  conformer  à ce  Décret , il  était  néceffaîre 
de  s’occuper  de  la  nomination  des  Notables 
parmi  lefquels  feront  pris  les  Adjoins  éta- 
blis pour  aflifter  à l’inflrudion  des  Procès 
Criminels  qui  feront  inftruits  dans  cette  Ville 
6c  fon  Territoire  , ainfi  que  dans  le  Terri- 
toire de  la  Jurifdidion  de  St.  Marcel. 

Il  a été  délibéré  par  90  yoix  contre  3 , 
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qu’il  ferait  nommé  vingt  Notables  pour  cette 
Ville  &:  fon  Terroir  , & 4 pour  le  Terri- 
toire de  la  Jurifdiclion  de  St.  Marcel;  ôc 
qu’il  fera  procédé  à cette  nomination  dans  le 
Confeil  de  demain. 

Le  Confeil  délirant  s’occuper  de  l’examen 
du  Rapport  du  Comité  d’ImpQfïtion  9 il  a 
été  faitlecïure  d’un  état  fo  mm  aire  5 conte- 
nant l'aperçu  de  la  fituation  de  la  Commu- 
nauté , que  MM.  les  Bchevins  ont  dit  avoir 
fait  faire  imparfaitement  5c  a la  hâte  , pour 
le  remettre  à M.  le  CommilTaire  du  Roi  , 
non  au  Confeil. 

Un  Membre  de  l’Affemblce  , appuyé  de 
deux  Membres  préfens  , a propofé  de  re- 
mettre cet  état  d’approximation  à MM.  les 
Commiflfaires  du  Comité  de  Comptabilité  , 
pour  les  examiner. 

La  matière  ayant  été  mifc  à la  difcuflion  » 
il  a été  délibéré  au  fcrutin  , par  60  voix  , 
contre  20  ? 13  Membres  ayant  abftenu  , de 
remettre  cet  état  au  Comité  de  Comptabi- 
lité ? pour  en  faire  rapport  au  premier  Coa- 
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feil , afin  d’avifer  le  plus  promptement  pof- 
fible,  aux  moyens  efficaces , de  fatisfaire  aux 
befoins  & aux  engagemens  prochains , ÔC 
indifpenfables  , que  cet  état  préfente. 

MM.  Poulard  , Savornin  , Chompré  , 
Odemar  , Dq.  Durbcc  , ont  lu  au  Confeil  f 
différens  Mémoires  fur  l’impofition  , établie 
fur  les  vins  forains  , il  a été  délibéré  que 
le  Mémoire  de  M.  Durbec  fera  imprimé. 

La  matière  fur Pimpofition  établie  furies 
vins  forains  , ayant  été  mife  aux  opinions  ; 
un  Membre  du  Confeil  a propofé  un  aman- 
dement  , portant , que  fi  Pimpôt  fur  les  vins 
forains  3 continue  d’être  perçu  , cet  impôt 
fera  fufpendu  , lorfque  le  prix  du  vin  excé- 
dera quatre  fous  le  pot. 

Sur  cet  amandement  ? il  a été  délibéré, 
par  la  voie  du  ferutin , par  5 1 voix  contre  3 G , 
MM.  les  Échevins  , ôc  deux  autres  Membres 
du  Confeil  ayant  abftenu  , que  Pimpcrfi~ 
tion  fur  les  vins  forains  , fera  fufpendue, 
lorfque  le  prix  du  vin  excédera  quatre  fous 
le  pot. 
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Le  Confcil  s’étant  de  nouveau  occupé 
de  /avoir  fi  l’impôt  fur  les  vins  forains  » 
continuerait  d’être  perçu  , ou  non  , la  ma- 
dère ayant  été  difeutée  , il  a été  délibéré, 
par  47  voix  contre  43  , MM,  les  Échevins 
ayant  abftenu  , que  l’impôt  fur  les  vins  fo- 
rains , continuerait  d’être  perçu. 

Finalement  il  a été  arrêté  êc  délibéré  que 
les  propriétés  du  Terroir  , feront  impofées. 

Rien  de  plus  n’a  été  propofé  ni  délibéré. 

M.  le  Commiflaire  du  Roi  a renvoyé  le 
Confeil  à demain  , & a fîgné  avec  MM.  les 
Echevins  5 êc  ‘Nous  Notaire-Secrétaire , à 
l’Original  Contrôlé  par  Me.  Chambon,  reçu 
quinze  fous. 

Collationné  par  Nous  Notaire- 
Secrétaire  de  la  Communauté , 

- I . • C : ’ i • - I 

Ailhaud  , Notaire-Secrétaire. 


A MARSEILLE 

De  l’Imprimerie  de  la  Veuve  Sibié  , Imprimeur  du 
Roi  6c  de  la  Ville.  1789. 


JîL-Æ  Es  Srs.  Mossy  , Père  & Fils,  ayant  été 
chargés,  parle  Confeîl  Municipal  renforcé  , 
de  rimpreflion  de  toutes  les  Délibérations  , 
Procès-Verbaux,  Rapports , 6cc.  javertilfent 
le  Public  qu’ils  ont  ouvert  une  Soufcription 
à cet  effet , afin  que  tous  les  Citoyens  puif- 
fent  avoir  une  connaiflance  exaéle  des  affai- 
res de  la  Municipalité. 

Ils  paraîtront  régulièrement  le  furlende- 
main  de  chaque  Confeil  : on  ne  s'y  permettra 
aucunes  réflexions . Les  perfonnes  qui  délire- 
ront foufcrire,  font  priées  de  le  faire  avant 
la  fin  du  mois , afin  que  l’on  puilfe  régler 
le  tirage  5 pafîé  lequel  tems , on  ne  pourra 
pas  en  fournir  des  corps  complets. 

Nous  aurons  foin  d’avertir  nos  Soufcrip- 
teurs  lorfque  leur  Abonnement  fera  fini. 

Le  prix  de  la  Soufcription  fera  de  6 livres 
pour  60  Feuilles  d’imprefïion  de  8 pages. 

On  foufcrit  chez  la  Veuve  Sibié  , Impri- 
meur-Libraire, fur  le  Port,  vis-a  vis  la  Pa- 
tache  5 & cheîz  J.  Mossy  , Père  Sc  Fils , Im- 
primeurs-Libraires , à la  CanebièrCo 


DÉLIBÉRATION 


Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Vaille 
de  Marfeille , du  ix  Novembre  ij8g* 

Ujourd’hui  , douze  Novembre  1789  , après- 
midi  , le  Confeil  Municipal  renforcé  de  cette  Ville 
de  Marfeille  , s’efi:  affemblé  dans  la  Grand-Salle  de 
l’Hôtel -de- Ville  ; M.  d’ANDRÉ  , Coinmiflaire  du  Roi 
en  Provence , tenant  le  Bâton  du  Roi  en  mains  , 
a préfidé  6c  autorifé  le  Confeil  , auquel  écrvant  s 
Nous  Notaire-Royal  , Secrétaire  de  la  Communauté  , 
ont  été  préfent  , MM.  J.  B.  A.  Thulis  ; J.  F.  Du- 
rand ; Vi£L  J.  Verdilhon  , Echevins  ; ÔC  MM.  les 
Confeillers  dont  les  noms  fuivent  : Vernet  cadet  , 
Leroi  - Dambleville  , Donadieu  , Merle  , Tar- 
teiron  , Lejourdan , Ponfard,  Chaulan  , Foulard, 
P.  Bernard  , Boulouard  , Roubaud  , ReifTolet  , E. 
Martin  , Chompré , Savornin  , Mazoillier  , Dq, 
Durbec  , Henri  Cailîol  , Simon-Blanc  , Mouraille , 
Alois-Giraud  , Jauffret , Comps  , Philibert-Fabre  , 
Surian-de-Bras  , Audouin  , H.  Lieutaud  , le  Comte 
de  Beauflet  , Lieutaud  fils , Lieutard  , Alexis  Paf- 
cal  , Rimbaud , Laurent  Guerce  , Granet  , Blan- 
card  , Eftuby  , Alleon  , Decombis , Arnaud  , Say- 
ras  , Borely  , Albouis  , Dallet  > Sauze  , Arnoux  , 
Vernet  aîné , Jacq.  A.  Pafcal,  Gérard  , Rolland  , 
Silvy  , Samatan  , Eftieu  , Levefy , Couturier,  Thur- 
foet , Laurenly  , AUignan  , Odemar  3 Alois  Gorréard  3 


( 1 ) 

Deigïun  , Gîînmî , Verdilhon  de  Corréard  , Hugues  ; 
Patot  , Canis-Reynaud , Gouiran  , Porcelly  , L B. 
Fabre,  H.  Feraud  , Aug.  Bernard  , Barbaroux  , Jacq» 
Giraud  , Soliers  ; Councler  5 Parrot , Marchant  , 
Didier  ^ Olivier  ? Brès ,,  Magnan  , Long  , Dq. 
Audibert  ? Jacq.  Durbec  , Oirard  Dudemaine  , 
Danthoiiie  , Jacq.  A.  Audibert  , M.  Morel  , Rouf- 
fet  , Gayet. 

Il  a été  propofé  par  un  Membre  du  Confeil  , de 
déterminer  s’il  ferait  fait  mention  dans  les  Procès- 
Verbaux  , du  nombre  de  voix  qui  auraient  adopté  ■ ÔÇ 
de  celles  qui  auraient  rejette  une  propofition. 

La  matière  ayant  été  diïcutée , il  a été  délibéré 
qu’il  n’en  ferait  pas  fait  mention. 

Le  Confeil  ayant  délibéré  , hier  , quhl  s’occupe- 
rait aujourd’hui  delà  nomination  des  Notables  , cha- 
que Membre  du  confeil  a 'remis  fur  le  Bureau  , une 
Me  de  vingt- quatre  perfonnes. 

I a prié  quatre  Membres  , de  procéder , 
avec  M.  le  Notaire-Secrétaire , à la 
vérification  du  nombre  de  voix  de  chaque  perforais 
écrite  dans  ces  liftes  ; ceux  qui  ont  réuni  le  plus  de 
füffrages  ^ ont  été  nommés  Notables  , fuccelîivemenî 
fiîppjéans.  f 

NOTABLES , 

& fon  Terroir. 

MM.  Bourguignon  aîné* 


MM.  Dragon  aîné. 

F.  Gary, 

Bd.  Mille. 
Seimandy  aîné. 
Crudére  père. 
Eymsraîné.' 
And.  Pli.  Artaud. 
Ghegaray  aîné. 
Le  Gh.  Arnoux* 
Rivàr. 


Romagnâc  aîné, 
Millot  aîné. 
Carraire. 

Blanchard  , anc.  E. 
Achard  aîné. 
Bagarri,  anc.  Echv. 
Olivier , anc.  Noî. 
Ferrary  cadet. 
Perrin  père, 
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Etat  des  Notables  pour  le  Territoire  St.  Marcel. 


MM.  Perler  de  Salze. 
Roux  Pépin  aîné. 


Maiioly  cadet. 
Efcalon  père. 


SUPPLÉA  N S. 


MM.  Àug.  Rambaud. 
Reynoard  , Md. 
Bertrand  , Chirurg. 
Tirari , d’Angora. 


MM.  Simon  Rolland. 
Rouviere  5 du  Cour?. 
Plcville  , Chevalier. 
De  Louvicou. 


MM.  les  Commiflaires  des  travaux  publics  ont 
fait  letlure , au  Confeil,  d’un  rapport  fur  l’état  des 
chemins  d’Aix , des  pavés  de  la  Canèbiere  , des 
rues  lattérales  du  Cours  , de  la  rue  Sainte  , de  àamt 
Roch  , 8c  autres  rues  : le  Confeil  a délibéré  de 
prier  MM.  les  Commiffaires  du  Comité  , de  s occu- 
per d’un  plan  & d’un  devis  des  divers  ouvrages  qui! 
y a à faire  , 6c  de  fe  procurer  tous  les  renfeiguemens 
qui  en  feront  fufceptibles  , & dîen  faire  rapport  au 
premier  Confeil  ; 8c  par  acclamation  M.  Alexis 
Correard  a été  nommé  Adjoint  au  Comité  des  tra- 
vaux publics  , fur  la  demande  qui  en  a été  faite  par 

le  Comité.  n 

Les  mêmes  Commiflaires  ont  fait  lefture  au  Con- 
feil , d’un  Comparant  qui  a été  préfenté  à MM.  les 
Maire , Écheviüs  6c  Afîeffeur  ? par  M.  Fodrin  , 
Propriétaire  d’une  maifon  , rue  des  Marquises  , par 
lequel  il  expofe  que  le  coupement  projette  fur  cette 
rue  par  le  même  plan  des  alignement  de  la  Ville  , 
cft  préjudiciable  à la  Communauté , 6c  au  Heur  ho- 
drin;  6cil  requiert  que  le  coupement  fait  rejette  fur  les 
maifon*  de  la  partie  du  nord  , de  la  rue  , 6c  déclare 
former  oppofition  au  coupement  de  l’alignement  de 
ladite  me  , du  côté  de  fa  maifon. 

Ils  ont  également  fait  ledure  de  leur  rapport , par 
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lequel  Te  Comité  , prenant  en  confîdération  les  ob- 
fervations  du  fieur  Fodrin  , 5c  la  nécefiîté  de  ména- 
ger également  la  propriété  des  Citoyens  , dans  le 
cas  où  l’ordre  public  peut  être  concilié  avec  Tinte- 
rêt  particulier,  déclare  qu’en  coupant  l’angle  Tail- 
lant , formé  par  les  façades  des  maifons  du  midi  , 
de  la  rue  qui  fert  actuellement  en  démolition  , 
alignant  les  façades  defdites  maifons  , depuis  le  coin 
tel  qu’il  eft  , rue  des  Nobles  , jufques  à la  première 
des  Maifons  neuves  , attenant  celle  du  fieur  Fodrin  ; 
cet  alignement  rentre  le  fomineï  de  l’angle  des  mai- 
fons démolies  à 5 pans  ôç^demi  du  parement  exté- 
rieur aéhiel  ; la  façade  du  fleur  Fodrin , qui  forme 
la  continuation  de  cet  angle  ne  fera  , par  ce  moyen  , 
rentrée  que  de  quatre  pans  à fon  extrémité  avec 
Lambert , & ne  fouffrira  aucun  changement  à l’au- 
tre extrémité  ; on  ne  touchera  nullement  aux  mai- 
fons neuves  , dont  les  façades  font  continuées  depuis 
la  maifondu  fieur  Fodrin  , jufques  à la  Place  de  Jan- 
guin , dont  celle  du  fieur  Pierre  Siau  , qui  a fait  des 
juftes  réclamations  , fait  le  coin  ; la  rue  aura  , par 
ce  moyen  , dix-neuf  pans  ôC  demi  de  largeur,  dans 
la  partie  de  l’angle  rentrant,  formé  par  les  maifons 
du  côté  du  nord  , enfuite  pour  lui  donner  une  lar- 
geur égale  dans  toute  fa  longueur  , on  fera  un  cou- 
pement  fur  les  maifons  de  ce  côté  , qui  fera  pris 
dans  toute  la  longueur  de  la  rue.--  Ce  coupement, 
plus  confidérabîe  que  celui  du  midi  , doit  être  rejeté 
fur  ce  côté , par  les  raifons  fuivantes. 

1®.  Parce  qu’il  y a un  angle  rentrant  très- défec- 
tueux. 

2°.  Parce  que  le  terreîn  efl  moins  précieux,  & par- 
conféquent , moins  cher  dans  cette  partie  , que  dans 
celle  qui  fe  rapproche  plus  de  la  Grand-rue. 

3°.  Parce  que  Tlfie  du  midi , eü  infiniment  plus 
petite  que  celle  du  nord. 
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4 . Farce  que  les  maifons  du  côté  du  midi  font 
toutes  neuves  , ou  peu  s’en  faut  , & que  celles  du 
iiord  ne  font  que  des  mafures, 

5 . Parce  que  l’alignement,  produit  par  ce  coupe- 
ment  , vient  s’accorder  parfaitement  avec  la  rue  des 
Prêcheurs  & celle  de  Siou  , dont  on  peut  par  la  fuite , 

tonner  une  feule  rue  , aboutiflant  à la  Place  de 
Janguin. 

Ce  rapport  a fini  par  la  communication  d’un  plan, 

. le  j °Tlté  a re<îuis  d’être  autorifé  à faire  lignifier 
a qui  de  droit  , tant  fon  rapport  , que  le  plan  qui 
contient  le  projèt  d’alignement.  ’ 

. Le  Conff‘i a adoPté  le  rapport  du  Comité  des 
travaux  publics  Ôc  le  plan  y joint,  a autorifé  le  Co- 

S1'6 ja-i-u1-etîre  CS  pia”  d’a%nement  à l’exécution, 
« a délibéré  qu’il  ferait  annexé  à la  préfente  délibé- 
ration ; & que  MM  les  Maire  , Echevins  & Affef- 
teur,  en  requerraient  l’homologation  de  MM.  les 
^ommiffaires  du  Roi. 

MM  a,eteIait.ie£i:ure  d’un  comparant  , préfenté  par 
M.  les  Capitaines  de  Quartiers  & leurs  Lieute- 
nans , par  lequel  ils  demandent  que  l’Honorabfe 
°°  ait,.^rd  aux  modiques  appointemens  qu’ils 
r’  n 1Ur,  . eur  acc°rde  une  gratification. 

Pn  V - jué  3 arrêté  de  renvoyer  ce  comparant  au 
rapport  EC°a0mie  ’ P°Ur  rexalniner  & en  faire  leur 

MM.  les  CommilTaires  du  Comité  de  la  Garde-Ci- 
ZZe  |rA  CV  f‘  S’cft  affemblé  . Lundi  dernier  , 

ont  lait  lefture  de  leur  rapport. 

Un  Membre  du  Confeil,  après  avoir  fait  leâure 
**£££  r*™ .tN;-  î°9  , <I«  rapporte  le  Dé- 
» Il  ffi  r jrmb  ee  Nauonale  , conçu  eu  ces  termes  : 
r 11  fera  furfis  a 1 execution  de  l’établilTement  d’aucun 
Corps  de  Volontaires  au  Havre,  autre  que  la  Milice 

» N.k  !°na  e qU1  £X,fte  * lufflua  ce  que  l AlTemblée 
Nationale  ait  organifé  toutes  les  Municipalités 
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sè  & Milices  du  Royaume  » , a o bfervé  qu*il  eon° 
tenait  de  furfeoir  à la  nomination,  renvoyée  à ce  jour^ 
de  6 o Capitaines  ; que  le  Décret  dont  il  a fait  îe&u- 
re  , ne  regarde  pas  , à la  vérité  , la  Ville  de  Marfeil- 
le  , ÔCqueie  Confeil  pourrait  à la  rigueur  , paffer 
outre  à cette  nomination  ; mais  , qu’il  fait  combien 
le  Confeil  eff  plein  de  refpeâ:  pour  les  Décrets  de 
rAflemblée  Nationale  , & loin  de  les  dévanc  er  , il 
aimera  mieux  les  attendre  dans  un  refpeélueux  fi- 
lence. 

Le  Confeil  , pénétré  de  refpeâ  pour  les  Décrets 
de  rAlTemblée  Nationale  , auxquels  il  s’efî:  fait  un 
devoir  d'adhérer , par  fa  Délibération  du  cinq  de  ce 
mois,  conlidérant  que  toute  innovation  , relative  à 
la  Garde-Citoyenne , établie  en  cette  Ville  , ferait 
prématurée  , jufqu’à  ce  qu’il  ait  plu  à TAffemblée  des 
dignes  Repréfentans  de  la  Nation  , de  nous  donner 
un  mode  d’organifation  , a délibéré  unanimement  , 
de  furfeoir  à l'exécution  de  la  Délibération  , qui 
porte  de  renforcer  la  Garde  Citoyenne  dé  60  nou- 
veaux Capitaines  , 6c  d’attendre  que  l’Affemblée 
Nationale  ait  décrété  la  forme  & l’organifation  des 
Mîüces-Nationales  dans  le  Royaume , pendant  le- 
quel tems  , la  Garde-Citoyenne  de  cette  Ville,  fub- 
liflera  telle  qu’elle  elt  établie  : le  Confeil  a prié  una- 
nimement M.  le  Commiiîaire  du  Roi  , de  faire 
agréer  à rAflemblée  Nationale  , les  vœux  que  ren- 
ferme cette  Délibération  , 8t  de  prier  M.  le  Préfîdent 
de  cette  Augulle  Aflemblée  , de  faire  parvenir  , 3e 
plus  promptement  , au  Confeil  , le  Décret  qui  fera 
rendu  pour  l’établiiTement  des  Milices  - Nationales 
du  Royaume. 

Un  Membre  du  Confeil  a propofé  l’établi flement 
d’un  Comité  de  correfpondance  avec  TAiTemblée 
Nationale. 

Cette  proportion  ayant  été  adoptée  , le  Confeil  a 
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nommé  pour  cette  correfpondance  , MM.  les  Com*> 
miliaires  du  Comité  de  conciliation  , qui  font  MM* 
Levefy,  Allignan  , d’Ifnard  , Dq.  Audibert , Olivier, 
Coquet  , Crefp  , H.  Gazan  ; & MM.  les  Commis 
faires  du  Comité  , fenfibies  à cette  marque  de  con- 
fiance du  Confeil  , ont  demandé  qu'il  lui  plût 
d’augmenter  le  Comité,  de  quatre  nouveaux  Mem- 
bres ; à cet  effet,  chacun  a remis-  fur  le  Bureau  une 
lifie  contenant  le  nom  de  quatre  perfonnes  ,* 
d’après  la  vérification  , MM.  Magnan  , Gouncler, 
Soliers  & Poulard  , ayant  réuni  le  plus  de  voix,  ont 
été  réunis  au  Comité,  \ 

Le  Confeil  a chargé  le  Comité  de  correfpondan« 
ce , de  faire  part  de  leur  nomination  , à MM.  les 
Députés  de  cette  Ville  , à l’Aflemblée  Nationale  , 
de  leur  pré.fenter  cette  Délibération. 

Les  raifons  de  prudence  ÔC  de  bonne  police  , pro- 
voquée par  des  circonfiances  imprévues  , ayant  dé  ch 
dé  MM.  les  Échevins  à faire  défendre  la  féconda 
repréfentation  du  Ballet  du  Déferteur  , qui  avait  été 
annoncé  , & de  le  remplacer  par  une  autre  pièce  „ 
au  choix  des  Spe&ateurs  , ce  changement  inopiné  a 
excité  quelques  tumultes  dans  la  Salle  , dont  un  Ca- 
pitaine de  quartier  efi  venu  rendre  compte  au  Confeil* 

Sur  ce  rapport  , le  Confeil  a ordonné  au  Capi- 
taine de  Quartier  de  fe  tranfporter  , fans  délai  , à 
la  Salle  des  Spe&acles  , de  fe  préfenter  à la  Loge 
de  MM.  les  Echevins  , d’ordonner  de  faire  bailler 
la  toile  , au  nom  de  MM.  les  Echevins  & du  Con- 
feil tenant  , à tous  ceux  qui  refiaient  dans  la  Salle 
de  fe  retirer  fur  le  champ  , ôt  de  faire  fermer  les 
portes  du  Spe&acîe. 

Le  Confeil,  continuant  de  s’occuper  du  même  ob- 
jet avec  follicitude  , a prié  MM.  les  Échevins  de 
faire  une  réquifition  à Mgr.  le  Comte  de  Caraman  , 
& elle  a été  faite  en  ces  termes  : 
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y>  Nous  , Echevins , Lieutenans-Généraux  de  Po- 
lice , le  Confeil  tenant  , & de  fon  avis  , requerrons 
M.  le  Comte  de  Garaman  , d'ordonner  aux  Trou- 
pes de  fe  tenir  prêtes  à prendre  les  armes  , pour 
marcher , au  premier  ordre , attendu  le  mouvement 
<pii  fe  p a lie  dans  ce  moment  à la  Comédie.  A 
Marfeille,  le  12  Novembre  1789 .Signés,  Thulis, 
Durand  , Verdilhon  , Echevins  ; Ailhaud  , No- 
taire- Secrétaire. 

Un  Capitaine  de  Quartier  a été  chargé  de  porter 
cette  requifition  à Mgr.  le  Comte  de  Caraman. 

L’Officier  de  Ville,  qui  avait  été  chargé  des  Ordres 
du  Confeil,  eft  venu  rendre  compte  de  fa  million  ; 
il  a déclaré  , qu’ayant  publié  dans  la  Salle  des  Spec- 
tacles , les  Ordres  dont  il  étoit  porteur  , le  calme  a 
été  rétabli  , Sc  qu'il  n’efl  revenu  qu’après  en  avoir 
fait  fermer  les  portes. 

Le  Confeil  , conlidérant  combien  il  importe  à la 
sûreté  & à la  tranquiliîé  publique , de  prévenir  les 
dangers  d’une  pareille  licence  , a prié  MM.  les 
Echevins,  de  ne  pas  permettre,  jufqu’à  nouvelle 
détermination  , la  Réprefentation  du  Ballet  du  Dé- 
ferteur  , de  faire  exécuter  pon&uellement  &févè” 
rement  les  Ordonnances  de  Police,  fur  lebon  ordre  des 
Spe&acles,  & de  faire  des  recherches  les  plus  promp- 
tes , à l’effet  de  connaître  & punir  ceux  qui  ont  oc- 
cafionné  , dans  la  Salle  des  Spe&acles  , le  trouble 
dont  le  Confeil  vient  de  s’occuper. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré  , M.  le  Commiffaîre 
du  Roi  a renvoyé  le  Confeil  à Lundi  prochain  , 2C 
a ligné  avec  MM.  les  Echevins,  ôc  Nous , Notaire- 
Secrétaire  , Ailhaud. 

A MARSEILLE 

De  l’Imprimerie  de  la  Veuve  Sïbié  , Imprimeur  da 
Roi  êt  de  la  Ville.  1789. 


DÉLIBÉRATION 


Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Ville 
de  Marfeille , du  1 6 Novembre  ij8g* 

«J^LUjourd'huî,!  6 Novembre  178^  , après- 
midi  , dans  la  Grand-Salle  de  PHôtel-de- 
Ville  , s’eft  affemblé  le  Confeil  Municipal 
de  cette  Ville  de  Marfeille  , auquel  Monfieur 
d'André  , Commiffaire  du  Roi , tenant  le 
Bâton  du  Roi  cil  mains  , préfident  le  Con- 
feil 6c  Pautorifant  , ont  été  préfens  * 
MM.  J.  B.  André  Thulis  5 J11.  Fr.  Durand  5 
Vici.  Jh.  Verdilhon,  Eehevins  ; 6c  MM. 
les  Confeillers  dont  les  noms  fuivent  : Ver*- 
net  cadet , Lejourdan  père  , le  Comte  de 
Beauffet , Ponfard , Éftuby  , Surian-de-Bras* 
Leroi , Chompré  , Seyras  , Jacq.  Giraud  s 
Mazoiller , Comps,  J.  B.  Fabre  , A.  Durand* 
Boulouard  , Sauze  , Reiffblet , Alleon  , Do- 
nadieu?  Tarteiron  , Long,  Lieutard  , Sa- 
vornin  , Guerce  , Alexis  Corréard  * Granet,  *• 
Poufôrd , Philibert-Fabre  ? Antelmy  9 Au~ 
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douin , J.  A.  Fafcal , Jh.  Rolland  , Bftieu  ; 
Couturier,  Alignan,  Blancard,  J.  A.  Au- 
dibert  , Solliers , Barbaroux  , J-  B.  Girard  , 
Dudemaine-  Gérard  , Merle,  E.  Martin, 
Gouiran  , Bain  , Séjourné  , Marchant , Di- 
dier , H.  Lieutaud  , Dq  Durbcc,  H.  Ca  - 
loi  , Routier  , Roubaud  , Vernet  aine  , Ja 
fret , Alois-Giraud  , A.  Arnoux  , Treftour  , 
Olivier  Prévôt,  Chaude n , MouraiLe,  Hu- 
gues , Alexis  Pafcal  , P.  Bernard  Chau  an , 

Deiglun , Porcely  ,E.  Maurel , GiHy,  R“ 
baud  , Ganivet  , Magnan  , de  Combis,  J.  J. 
Michel  , Silvy  , Councler  , Odemar  ,deCi- 
piéres  , Ganis-Reinaud  , Alboms , Patot , Gi- 
nion  , Dq.  Audibert  , Augt.  Bernard , Çoni- 
tantin  , Laurenfy  , Samatan  , DJntJou^ 
Gayet  ,Thurbet , Verdilhon-Corrcard  , De 

m D?prèsd  les  obfervations  qui  ont  été  faites 
nar  MM.  les  Commiflaires  du  Comité  de 
conciliation , le  Confeil  a délibéré  que  ce 
Comité  tiendra  fes  Séances  publiques  ,1e 
Jeudi  de  chaque  femame  , a dix  heures 
matin  5 Êe  attendu  qu’on  ne  peut  >ur  ^ 
~ner  aucun  local  propre  a leurs  Séances  dai  % 
rHôtel-de-Ville,  il  a été  détermine  que  le 
Comité  s’affemblera  dans  le  Cabmetje  M. 

Crefp , Avocat  , Membre  dudit  Comité. 

M e Commiffaire  du  Roi  ayant  propo- 
fé  de  continuer  la  difeuflion  de  la  P-P^ 

sisa  qui  avait  été  faite  au  dernier  Confeil, 


de  rendre  les  Séances  publiques , un  Membre 
du  Confeil  ayant  obfervé  que  rAflcmblée 
Nationale  s’occupant  de  l’organifation  des 
Municipalités  du  Royaume  , il  lui  paraiflait 
régulier  d’attendre  les  Décrets  de  l’Affeni** 
blée  fur  cet  objet. 

Le  Confeil  a arrêté  qu’il  n’y  a pas  Heu 
de  délibérer  quant  à préfent,  fur  la  propo- 
rtion de  rendre  les  Séances  publiques. 

Il  a été  fait  lecture  d’une  lettre  écrite 
au  Confeil  Municipal  par  M.  de  Bourniffac, 
Prévôt-Général  des  Maréchauffées  de  Pro- 
vence, qui  renferme  la  copie  de  la  Lettre 
qu’il  a écrite  à l’Affemblée  Nationale. 

Le  Confeil  a arrêté  qu'il  n’y  avait  pas  lien 
de  délibérer  fur  ces  Lettres. 

M.  Patot , Membre  du  Confeil  ayant  fait 
te&ure  d’un  difeours , l’a  remis  fur  le  Bu- 
reau , par  lui  (igné. 

Sur  quoi  le  Confeil  a délibéré  que  le  Di  R 
cours  de  M. Patot, ferait  tranferit  dans  le  Pro- 
cès-Verbal de  la  préfente  Aflemblée  6c  il  a 
été  tranferit  par  Nous  Notaire-Secrétaire , 
ainfi  que  fuit. 

Messieurs, 

Les  petits  mouvemens  qui  s’étaient  pafTés 
à la  Salle  des  Spectacles , 6c  qui  occupèrent 
la  fin  de  la  Séance  du  dernier  confeil  , ne 
vous  permirent  pas  de  vous  arrêter  lur  ce 
que  je  dis  après  que  vous  eûtes  délibéré  la 
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nomination  d’un  Comité  pour  correfpondre 
avec  TAffemblée  Nationale. 

Je  dis  , ft  Que  le  Comité  devait  faire  con- 
naître  au  Préfident  de  cette  augufte  Affem- 
» blée  , la  démarche  que  le  Confeil  avait  faite 
» auprès  de  M.  de  Bourniiïac  , pour  arrêter 
h ôc  fufpendre  l’inftance  pendente  à fon 
n Tribunal,  jufqu’a  la  réception  du  nouveau 
„ code  5 que  cette  démarche , louable  pour  le 
a Confeil  ôc  bien  accueillie  par  M.  le  Grand 
».  Prévôt,  devait  être  connue  de  PAffemblée 
a Nationale , ôc  que  la  motion  annoncée 
„ dans  le  Journal  de  Paris  du  même  jour  , 
fous  le  nom  de  M.  le  Comte  de  Mirabeau, 
» nous  fefait  un  devoir  de  manifefter  au  Se- 
» nat  National notre  honorable  Délibéra- 
it tion 

Voila , MM.  y ce  que  j’ai  dit  ôc  je  me 
perfuade  d’avance  que  votre  opinion  fera 
conforme  à la  mienne  ; l’on  a cependant  tra- 
vefli  ma  motion  , en  dénonciation  , ce  qui 
était  moins  encore  une  opinion  , qu’une  ob- 
fervation  jufte  Ôc  raifonable  ; l’on  à dit  que 
j'avais  dénoncé  M.  le  Comte  de  Mirabeau. 

Et  certes  , fi  je  pouvais  céder  aux  mou- 
vemens  de  l’amour  propre  , j’avoue  que  je 
tirerais  gloire  débridée  que  l’on  a Voulu' don- 
ner de  moi,  en  Jn  ç fa  il  an  t entre  r e n 1 i ce 
avec  un  Député'  dont  Ses  talons  ôc  le  génie 
font  connus,  ôc  dont  je  fens  plus  que  per- 
fcmne  % la  dillance  infinie  qui  noué  /épate; 


te  que  j'ai  dît  doit  être  aprouvé  par  les  plu« 
zélés  partifans  de  M.  le  Comte  de  Mirabeau, 
par  M.  de  Mirabeau  lui  même  ; mais  pour- 
quoi a-t-on  répandu  dans  le  Public  v d’une 
manière  fi  différente  , mon  obfervation  ? fi 
Tamour  delà  Patrie  9 fi  le  defir  delà  tran- 
quilité  publique  , nous  animaient  tous , fe- 
rais-je dans  le  cas  de  me  plaindre  au  Con- 
feil, de  ce  que  mon  obfervation  n’a  pas  été 
préfentée  , telle  que  je  l’avais  faite  ? je  me 
perfuade  cependant  , MM,  9 qu’il  n’y  a aucun 
des  Membres  de  cet  Honorable  Confeil , qui 
fe  foit  permis  de  l’alterer  ou  de  la  changer  ; 
il  eût  menti  à fa  confidence  & à la  vérité , Sc 
ces  fentimens-là  ne  peuvent  être  les  vôtres, 
il  fuffira  fans  doute  -,  que  mon  dire  foit  con- 
nu , pour  que  le  Public  , toujours  juftei, 
toujours  équitable  , l’approuve  ; cette  appro- 
bation me  fera  plus  facilement  accordée  vfi, 
comme  j'aime  à le  penfer  , vous  le  fan  cl  fou- 
nez  de  la  Délibération  de  ce  jour.  Signé9Patot. 

Le  Confeil  a également  arrêté  9 que  fa 
Délibération  du  3 1 Odobre  dernier  9 fera 
adreffée  par  le  Comité  de  çorrefpondance  , 
à M.  le  Président  de  PÀffemblëe  Nationale  9 
fur  la  réformation  de  quelquès  points  de  la 
Jurifprudence- criminelle  , même  dans  le 
tems  que  ce  Décret  n’était  point  enrégifoé 
dans  les  Tribunaux  de  la  Province.  Le  Gon> 
feil  a aufli  chargé  le  Comité  de  correfpotfc* 
dance , d affurer  M.  le  Préfident  de  PACern* 
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blée  Nationale,  que  la  Ville  de  Marfeille 
jouit  de  la  plus  grande  tranquilité. 

MM.  les  Commilfaires  du  Comité  d'im- 
pofition  s’étant  toujours  occupés  avec  follici- 
tude  , de  leur  commiilion  , 6c  notamment  , 
des  moyens  de  perception  de  l’impôt  fur  les 
vins  forains  , d'après  la  Délibération  du  n 
de  ce  mois  , ont  rapporté  qu’ils  ont  eu  des 
conférences  avec  M.  Pouillon  , Diredeur- 
Général  des  Fermes  unies  , pour  prendre  de 
lui  5 des  renfeignemens  pour  percevoir  cet 
impôt  de  la  manière  la  plus  (impie  & la  plus 
économique,  pour  la  Communauté.  Ils  ont 
déclaré  que  M.  Pouillon  les  a accueillis  avec 
le  plus  vif  interet  , qu’il  les  a aflurés  qu’il  fe- 
ra veiller  par  les  Employés  des  Fermes,  pla- 
cés aux  Limites  du  Territoire  de  Marfeille  , 
à ce  qu'il  ne  foit  point  introduit  des  vins  fo- 
rains ,6c  qu’il  donnera  tous  fes  foins  pour 
procurer  la  plus  grande  économie  fur  la  per- 
ception qui  a été  établie. 

Le  Confeii  a délibéré  des  rcmercimens  à 
M.  Pouillon  , & a prié  MM.  les  Commiflai- 
res  du  Comité  d’impofition , de  les  lui  faire 
agréer. 

lia  été  fait  ledure  au  Confeii  , des  Let- 
tres écrites  par  MM,  Clary  , Carraire  &C 
Achard , nommés  dans  ledit  Confeii , Nota- 
bles , pour  feryir  d’Adjoins  aux  procédures 
criminelles  pour  cette  Ville  &.  fon  Territoi- 
re, ôcpar  MM.  Roux  l’aîné  6c  Efealon  père. 
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nommés  Notables  pour  le  Territoire  de  StJ 
Marcel  ; 6c  par  MM.  Simon  Rolland  , le  Chv# 
de  Louvicou  6c  Reynoard  , nommés  , en 
qualité  de  Suppléans.  Ils  annoncent  dans  leurs 
Lettres , qu’ils  font  dans  l’impoflibilité  de 
remplir  les  fondions  dont  le  Confeil  les  a 
honorés. 

Le  Confeil  ayant  pris  connaiffance  que 
feize  de  MM.  les  Notables , ainfi  que  MM. 
AngeRambaud,  M.  Tiran  > le  Ch.  de  Ple- 
ville  le  Peley , 6c  Bertrand  Me.  en  Chirurgie, 
Suppléans,  ont  prêté  ferment  dans  les  mains  de 
MM.  les  Échevins  , a délibéré , qu’au  moyen 
de  ce  , les  Suppléans  prendraient  rang  parmi 
les  Notables  ôc  compléteraient  le  nombre  de 
vingt,  déterminé  par  la  Délibération  du  iz 
de  ce  mois. 

M.  le  Commiffaire  du  Roi  a fait  part  an 
Confeil  , d’une  demande  de  M.  le  Lieutenant 
Criminel  , tendante  à former  dans  le  Palais, 
une  Salle  aflez  vafte  pour  y tenir  les  Séan- 
ces publiques  pour  les  Procès  Criminels. 

Il  a fait  part  également  d’tsn  devis  fait  à 
ce  fujet  par  le  (leur  Bourre , Infpcdeur  des 
travaux  publics. 

Le  Confeil  a prié  MM.  les  Commîflaires 
du  Comité  des  travaux  publics  , de  s’occu- 
per le  plus  promptement,  delà  demande  de 
M. le  Lieutenant-Criminel  , 6c  défaire  part 
de  leurs  observations  au  Confeil. 
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ïl  a été  fait  le&ure  d'un  comparant  de  M.  P* 
Refquier. 

Il  a été  délibéré  de  remettre  au  Comité 
d’impolition  , le  Mémoire  de  M.  Refquier  , 
qui  traite  de  cette  partie  3 & de  remettre  au 
Comité  delà  Garde-Citoyenne  , le  Mémoi- 
re que  M.  Refquier  a fait , au  fujet  de  la 
Garde  Citoyenne» 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  leCom- 
miffaire  du  Roi  a renvoyé  leConfeil  à de- 
main j dans  lequel  il  fera  traité  des  impoli- 
tions,  & a ligné  avec  MM,  les  Echevins , SC 
Nous  Notaire-Secrétaire. 

Collationné  par  Nous  Notaire* 
Secrétaire  de  la  Communauté , 
âilhaud,  Notaire-Secrétaire» 


A MARSEILLE, 

De  f Imprimerie  de  la  Veuve  SiBli  , Imprimeurdu 
Roi  & de  la  Ville.  17S9. 


( N°.  XIII.  ) 


Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Villt 
de  Mar f tille  y du  ly  Novembre  iy8ÿ. 


Ai 


wUjourd’liui,i7  Novembre  1789  5 après-* 
midi  , le  Confeil  Municipal  de  cette  Ville 
de  Marfcille  , s’eft  aflTemblé  dans  la  Grand* 
Salle  de  FHôtel-de-Ville,  auquel , écrivant 
Nous  Notaire-RoyabSecrétaire  de  la  Com- 
munauté , Monficur  d’André  , Commiffaire 
du  Roi  en  Provence  , tenant  le  Bâton  dû 
Roi  en  mains  , autorifant  Sc  préfident  ce 
Confeil  , ont  été  préfens  , MM.  J.  B.  André 
Thulis  5 Jn.  Fr.  Durand  y êc  Vicl.  Jh.  Ver- 
dilhon , Echevins  ; & MM.  les  Confeillers 
dont  les  noms  fuivent  : Chompré  , Leroi^ 
AUcon,  Olivier,  Vernet  cadet  ,Roubaud^ 
Odemar  , J.  B.  Fabre  , Ponfard  , Mazoilicrj) 
Savornin  j Sauze > Rciflblet , Vernet  aîné y 

A 
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Ârnoux  , Jacq  Giraud,  le  Comte  de  Beauflet, 
Donadiea  , Gouirand  , Long  , Tarteiron  9 
Surian-de  Bras  , Lejonrdan  , E.  Maurel  5 
Comps,  Boulouard,  Sayras  , P.  Guiet , A® 
Durand  , Patot , Cliaulan  , Grefp  , Tref- 
tour  5 de  Combis , P.  Bernard  , Chaudon  f 
Albouis  , Laurent  Guerce  , Séjourné  , Bar- 
baroux , Councler  , H.  Lieutaud  , Gîmon  , 
J.  A.  Pafcal  5 Alexis  Pâfcal  , Hugues  ^ 
L.  Rolland  , Canis-  Reynaud  , Porcelly  , H® 
Feraud,  Couturier,  J.  A.  Audibert , Dq® 
Durbec,  Simon  Blanc  5 Henri  Caillol , Ef- 
tieu,  Rouffet  5 Alois-Giraud  , Auguftin  Ber- 
nard , Gérard  , Jauffret , Eftubi,  Michel  9 
Mouraille  , Lieutard,  Rimbaud  , Ganivet* 
Silvy  , Gilly  , Magnan  > Marchant  , Alexis 
Correard  , Philibert  Fabre  , E,  Martin  , Gra- 
net  ,Dq.  Audibert,  Laurenfy,  Gerard-Du- 
demaine  , Solliers  , Samatan  , Blancard  f 
Danthoine  , Thurbet  , Deiglun. 

MM.  les  Commiiïaires  du  Comité  de 
comptabilité  ont  fait  la  lecture  de  leur  rap- 
port, contenant  l’examen  de  Papperçu  de 
Pétat  de  fïtuation  qui  avait  été  préfenté  par 
MM.  les  Echevins  9 dans  la  Séance  du  n 
de  ce  mois® 
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Un  des  ^Membres  du  Comité  d'impofîtïon 
a remis  fur  le  Bureau  , une  Lettre  écrite  à 
MM.  les  Echevins  , par  M.  E.  F.  Geoffroy 
de  la  Ville  d’Aix.  Ledure  faite  de  cette 
Lettre  , le  Confeil  a arrêté  , que  MM.  les 
Echevins  répondront  à M.  Geoffroy  , que  le 
Confeil  verra  avec  plaifîr  ? le  plan  d’impo- 
fîtion  dont  il  parle  dans  fa  Lettre , qu'il  peut 
Tadreifer  à MM.  les  Échevins , ou  fe  préfen- 
ter  lui-même,  s’il  penfe  que  fa  préfencc  puilfe 
être  utile. 

M.  le  CommilTaire  du  Roi  a dit  que  le 
Confeil  avait  été  renvoyé  à ce  jour  , pour 
s'occuper  uniquement  des  importions , que 
la  ledure  qui  avait  été  faite  du  rapport  du 
Comité  de  comptabilité  fur  l’apperçu  de 
l’état  de  fituation  de  cette  Communauté  9 
prouvait  qu’il  n’y  avait  rien  de  plus  urgent 
que  de  lui  procurer  les  moyens  de  faire  fa- 
ce à fes  engagemens  qui  font  três-preflans. 

La  matière  ayant  étémîfe  en  difcuffion  êC 
fucceffivement  aux  opinions  ,1e  Confeil  con- 
fidérant  qu’il  eft  impofhble  de  déterminer  , 
d’affeoir  des  impofitions  juftes  &C  proportion- 
pelles  , dans  un  tems  auffi  court  , pour 
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mettre  la  Communauté  à même  de  faire 
face  à fes  befoins  urgens,  a délibéré: 

i De  prier  MM.  les  Échevins  d'employer 
toutes  les  voies  de  droit  , pour  procurer  le 
plutôt  poflible  , la  rentrée  de  la  contribution 
patriotique  ? établie  par  la  Délibération  du 
%j  Août  dernier  » 

a®.  Que  le  Confeil  continuera  de  s’occu- 
per de  Tétabliffement  des  impolitions  , & 
cependant  il  a délibéré. 

i°.  Que  la  Communauté  demanderait  à 
îa  Chambre  du  Commerce , fon  crédit  pour 
un  Emprunt  delà  fomme  de  6 oo  , ooo  liv# 
que  la  Chambre  du  Commerce  emprunterait, 
êc  que  la  Communauté  lui  rembourferait  le 
Capital  ôc  les  interets. 

2°.  Que  les  Corporations  feront  invitées 
à fournir  leur  crédit  à la  Communauté  , de 
de  la  même  manière  que  la  Chambre  du 
Commerce. 

3°.  Qu’il  fera  ouvert  un  Emprunt  en  for- 
me de  Soufcription  patriotique  ? jufques  à 


la  concurrence  de  600,000  liv.  , qui  fera 
rembourfé  aux  Soufcripteurs , avec  les  Inte- 
rets au  5 pour  cent , un  tiers  dans  une  an- 
née , un  tiers  dans  dix-huit  mois  , de  le  tiers 
reftant,  dans  deux  ans. 

49.  Qu’aucun  Citoyen  ne  pourra  fou fc ri- 
re pour  une  fomme  moindre  de  jo  liv* 

j°.  Le  Confeil  a arrêté  que  les  premiè- 
res fommes  de  la  Soufcription  , 6c  jufques 
à la  fomme  de  145  , oco  liv.  , feront  appii- 
quées  à couvrir  l'emprunt  autorifé  par  l’ar- 
rêt du  Confeil  d’Etat  du  Roi  > du  mois  de 
Juin  dernier  , qui  autorife  la  Communauté, 
d’emprunter  la  fomme  de  600  • 000  liv.  6c 
qui  n'a  emprunté  que  celle  de  3 55  , 000  liv* 

6°,  Il  fera  facultatif  aux  Soufcripteurs  , 
de  donner  pour  leur  Soufcription  , des  billets 
a ordre  , ou  Lettres  de  change,  dont  de- 
cheance ne  paffera  pas  le  10  du  prochain. 
M.  Paul , Treforier  de  la  Communauté  leur 
en  fera  un  récépijfe , & lorfqu’il  en  aura  per- 
çu  le  montant  , MM.  les  Êchevins  ( que  le 
Confeil  déclare  autorifer  pour  cet  objet)  fe- 
rontaux  Soufcripteurs,  un  ou  plufieurs  bil- 
lets à ordre , pour  le  montant  de  leur  Souf* 


Es  Srs.  Mossy  , Père  & Fils,  ayant  été 
chargés  par  le  Confeil  Municipal  renforcé  , 
de  rimpreffion  de  toutes  les  Délibérations  9 
Procès-Verbaux,  Rapports , &c. , avertiffent 
le  Public  qufils  ont  ouvert  une  Soufcription 
efFet , afin  que  tous  les  Citoyens  puif» 
avoir  une  connaiffance  exade  des  affai- 
de  la  Municipalité, 

Ils  paraîtront  régulièrement  le  furlende- 
main  de  chaque  Confeil  : on  ne  s'y  permettra 
aucunes  réflexions.  Les  perfonnes  qui  délire- 
ront foufcrire,  font  priées  de  le  faire  avants 
j.,  mojs  ^ agn  qUe  pon  pUifle  régler 
paflé  lequel  tems , on  ne  pourra 
pas  en  fournir  des  corps  complets. 

Nous  aurons  foin  d'avertir  nos  Soufcrip- 
teurs  lorfque  leur  Abonnement  fera  fini. 

Le  prix  de  la  Soufcription  fera  de  6 livres 
pour  60  Feuilles  d’impreflion  de  8 pages. 

On  fouferit  chez  la  Veuve  Sibié  , Impri- 
meur-Libraire, fur  le  Port,  vis-à-vis  la  Pa- 
tache  y Si  chez  J,  Mossy  , Père  6c  Fils , ltsr 
prïmeurs-Libraires  , à la  Ganebière. 


DÉLIBÉRATION 

Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Ville 
de  Marfeille , du  18  Novembre  iy8ÿ. 


jourd’hui  1 8,  Novembre  178^/ur  les 
fix  heures  de  rélevée  5 dans  la  Grand- 
Salle  de  PHôtel-de  Ville  , s’eft  affemblé  lç 
Confeil  Municipal  renforcé , auquel , écri- 
vant Nous  Notairc-Royal-Secrétaire  de  la 
Communauté  , M.  d’ANDRÉ  , Commifïaire 
du  Roi  en  Provence  5 tenant  le  Bâton  du  Roi 
en  mains  > préfident  le  Confeil  6c  I’autori- 
fanf , ont  été  préfens  , MM.  J.  B.  A.  Thulis* 
J.  F.  Durand;  &Vict#  Jh.  Verdilhon  5Éche-* 
vins  S & MM.  les  Confeillers  de  Ville  dont 
les  noms  fuivent  ; Didier  , le  Comte  de 
Beauflet , Séjourné  , Chompré  , Lejourdan  , 
Lieutard  , Ponfard  , Gouiran  , Donadicu  9 
jq.Gkaud,  Canis-Reynaud , Porccly  9 Mer- 

A 


(*) 

le  5 Domq.  Durbec  , Thurbet,  CouncIePy 
Philibert  Fabre  , Eftuby  , Conftantin  , H. 
Feraud  , Jq*A.  Pafca!  ,B!ancard , Mazoiilîer, 
Treftour  , Seyras , Tarteiron  , Long  , Sauze  % 
Comps  , H.  Lieutaud  , Alîgnan  , Arnoux  9 
Leroi , Dudemaine  , Verdilhon-de-Corréard* 
Chaulan  , Marchant  , Soüers , Samatan  * J. 
B.  Fabre  , Laurenfy  , P,  Bernard  , Gimon  y 
Gérard  , Ollivier,  Dallet  , Hugues  , Silvy  5 
Rimbaud  , Alexis  Pafcal,  Deiglun,  Crefp  , 
Granet,  Vernet  aîné  , Roubaud  , Antelmy9 
Vernet  cadet , Patot , Magnan  , D.  Audi- 
bert. 

MM.  Tarteiron  & Long  , Membres  du 
Comité  des  impofïtions  , & M.  Hugues  , 
Reprélentant  du  Quartier  du  Concert  , ont 
fait  part  au  Confeil , des  foins  qu’ils  fe  font 
donnés  pour  la  Soufcription  patriotique,  dé- 
terminée par  la  Délibération  du  jour  d’hier  $ 
ils  ont  prefentédes  Soufcripteurs  pour  envi- 
ron 1 1 3 mille  livres. 

Le  Confeil  a prié  ces  Meflieurs  d’agréer 
fes  remercîmens  du  zèle  qu’ils  ont  mis 
pour  procurer  des  fecours  à la  Communaux 
té.  II  a été  fait  ledure  d’un  Mémoire  pré- 
fenté  à M.  le  Commillaire  du  Roi , par  les 
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fourpifleurs  de  la  Boucherie  , relatif  à la 
Requête  qu’ils  ont  préfenté  à la  Cour  des 
Comptes  , pour  obtenir  le  refiliement  de  leur 
Bail* 

Le  Cm&kè  des  Boucheries  ayant  fait  fonra- 
port-verbal  fur  l’examen  de  la  Requête  pre- 
fentée  par  les  fournifleurs. 

La  matière  mife  en  difeuflion  & fucceflî- 
vcment  aux  opinions  5 il  a été  délibéré  de 
confulter  deux  Avocats , qui  feront  choifis 
par  le  Comité  des  Boucheries , auxquels  M. 
Crefp , Avocat,  fe  joindra  pour  favoir  fila 
concurrence  dans  la  vente  de  la  viande  peut 
influer  fur  la  conteftation  foncière  ou  pro- 
vifoire  des  fournifleurs. 

M.  Thulis  , premier  Lchevin  , a dit  que 
fon  amour  pour  le  bien  public  & fon  zèl$ 
pour  les  interets  de  la  Communauté  , lui 
avaient  fait  remplir,  avec  empreffement  , la 
commiflion  que  lui  avait  donné  l’Honorable 
Confeil  dans  fa  dernière  Séance  ; qu'ayant 
l’honneur  de  préfider  MM.  les  Députés  de 
la  Chambre  du  Commerce  , qui  fc  font  af- 
femblés  aujourd’hui  , il  leur  a fait  part  de  la 
Délibération  prife  hier  par  le  Confeil  , & 

leur  a demandé  , en  fon  nom  , le  crédit  de 
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la  Chambre  , pour  un  emprunt  de  la  lonime 
de  (3  00  , ooo  liv.  , que  la  Chambre  du  Com- 
merce emprunterait , ôc  que  la  Communau- 
té lui  rembourferait  en  Capital  & interets* 

La  Chambre  du  Commerce  délirant  con- 
courir , par  les  moyens  , à faciliter  les  paie- 
mens  & engagemens  de  la  Communauté,  à 
délibéré  de  prier  inftamment  le  Miniftre  de 
la  Marine,  deTautorifer  à ouvrir  inceiTarn- 
ment  un  emprunt  de  6oo  , ooo  liv.  3pour  le 
compte  &.  fous  la  garantie  de  la  Commu- 
nauté, dont  cette  dernière  la  rembourfe- 
ra  du  capital  &c  interets  , aux  époques  qfti 
feront  déterminées. 

Après  cet  expofé  , M.  Thulis  a remis  fur 
le  Bureau  l’extrait  de  la  Délibération  de  la 
Chambre  du  Commerce  , dont  il  a été  fait 
le&ure. 

Le  Confeil  (enlîble  à la  déférence  de  la 
Chambre  du  Commerce , a remercié  MM, 
les  Députés  en  la  perfonne  de  M.  Thulis  , 
leur  Préiident  , & a délibéré  que  l’Extrait 
remis  fur  le  Bureau  par  M.  Thulis , fera  en» 
régîtté  à la  fuite  de  ce  Proces-Verbal. 

M,  Blancard  , Membre  du  Comité  d’Eco- 
Homie  3 a fait  le&ure  du  rapport  du  Comité 


fur  le  comparant  préfentc  par  MM.  les  Ca- 
pitaines de  Quartier  & leur  Lieutenant. 

Le  Confeil  a délibéré  d'accorder  à chacun 
de  MM.  les  Capitaines  de  Quartier  6c  leur 
Lieutenans  , une  gratificatibu  de  300  livres  , 
d’après  les  juftes  obfervations  de  MM.  les 
Commifiaires  du  Comité  d 'Economie. 

MM.  les  Commillaires  du  Comité  des  Tra# 
vaux  publics,  chargés  d'examiner  dans  Le 
Palais  fi  l'on  pourrait  y former  une  Salis 
aficz  vafte  pour  la  tenue  des  Séances  publi- 
ques , ont  rapporté  qu’il  n’y  avait  que  la 
Grand- Salle  d’ Audience  qui  leüt  ait  pàriL 
offrir  au  Public  , tous  les  avantages  que  le 
Confeil  peut  defirer  * ils  ont  unanime- 
ment adopté  cette  Salle , pour  fer vir  à MU 
le  Lieutenant  -Criminel  , enconcours  avec" 
les  autres  Tribunaux  établis  au  Palais. 

Le  Confeil  a remercié  MM,  les  Commit, 
faires  du  Comité  des  Travaux  publics  , 6c  a 
délibéré  de  s’en  tenir  à l'opinion  du  Comité. 

Rien  de  plus  n’a  été  propofé  ni  délibéré. 
M.  le  Commiffaire  du  Roi  a ligué  avec  MM. 
les  Echevins  , 6c  Nous  Notaire-Secrétaire/ 
Collationné  par  Nous  Notaire-? 

Secrétaire  de  l'a  Communauté* 

Ailhaud  , Notaire- Sacrétair&;. 


LISTE  des  Scu fer ipteur s a V Emprunt 
Patriotique. 


Tarteiron  6e  fils. 
Dolier. 

Jh,  6c  G.  Audibcrt. 

J.  6c  Dq.  Audibcrt. 

Jh.  Hugues. 

Poullion. 

B.  Mille. 

F.  N.  Eydin. 

Eftienne  6c  Comp. 
Philip,  aîné. 

Roux  frères. 

Negrel. 

Romagnac  aîné. 
Çhapelié  neveu  ôc  C. 
L.  Peirier. 

Chanard. 

Triol  père  6c  fils. 

J.  P.  Giraud. 

J.  Marc.  6c  J.  Fraif- 
finet  6c  C. 

J.  B.  Albouis. 

Moiilat  - Bellard-Maf- 
fe  6c  C. 

G.  A.  Dufour. 
Tournier  aîné. 
V.CounclerSc  fils  aîné. 


F.  C.  Boullay. 
Lavabre. 

Seimandy. 

Bonnin. 

C.  6c  L.  Salles. 

De  111  ens  - Vanber- 
ken  6c  C. 

Bellier. 

Moreau. 

Vaühen  fils. 

Gautier. 

Les  Frères  Decroy. 

Baudouin. 

Reynaud-Trets. 

J.  B.  Peliegrin. 
Laffleche  - Rafinefque 
6c  C. 

Tarteiron  fils. 

Teftar  6c  Guérin  frè- 
res. 

Croze- Magnan  frè- 
res. 

Gimon  frères. 
Gouiran. 

Martin  6c  Reboul. 
Séjourne. 
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Donnadicu. 

G.  8 c Jacq.  Hugues, 
J.  F.  Dunant. 

P.  Bonhomme. 

J.  F.  Chaix. 

J.  Bezzina. 

F.  Lemée. 

Efcalon  fils. 

Pallard  - Lullin-Char- 
ton  8c  C. 

Straforcllo  8c  Pera« 
gallo. 

Roux  7 Courtier, 
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Bertrand  , Directeur 
de  la  Compagnie 
d’Affrique. 

Bellon  8c  Fils. 

Xavier  Conftanzo.  , 

J.  F.  Sourel. 

P.  Nicolas. 

Affailly. 

• F.  Comps. 

Tommafini  & 
bert. 

P.  Laforct  frères» 


A MARSEILLE 
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De  l'Imprimerie  de  la  Veuve  Sibié  , Imprimeur  ds 
Rgi  8c  de  la  Ville.  1789, 


JLa  Es  Srs.  Mossy  , Père  êcFils,  ayant  été 
chargés  par  le  Confeil  Municipal  renforcé  , 
de  rimpreffion  de  toutes  les  Délibérations  7 
Procès-Verbaux,  Rapports , êcc.  y avcrtiffent 
le  Public  qu’ils  ont  ouvert  une  Soufcription 
à cet  effet , afin  que  tous  les  Citoyens  puif- 
fenc  avoir  une  connaiffance  exacte  des  affai- 
res de  la  Municipalité. 

Ils  paraîtront  régulièrement  le  furlende- 
main  de  chaque  Confeil  : on  ne  s’y  permettra 
aucunes  réflexions.  Les  perfonnes  qui  délire- 
ront fouferire,  font  priées  de  le  faire  avant 
la  fin  du  mois , afin  que  Pon  puiffe  régler 
le  tirage  3 paffé  lequel  tems , on  ne  pourra 
pas  en  fournir  des  corps  complets. 

Nous  aurons  foin  d'avertir  nos  Soufcrip- 
leurs  lorfque  leur  Abonnement  fera  fini. 

Le  prix  de  la  Soufcription  fera  de  6 livres 
pour  6 o Feuilles  d’impreflion  de  8 pages. 

On  fouferit  chez  la  Veuve  Simé  , Impri- 
meur-Libraire , fur  le  Port,  vis-a-vis  la  Pan 
tache  5 & chez  J.  Mossy  , Père  & Fils  * 'J&b- 
primeurs-Lihraiireë  3 à fa  Canebièrc. 


(N®.  XV.) 


DÉLIBÉRATION 


Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Ville 
de  Marfeille , du  19  Novembre  ijSg* 

^^LUjourd’huijif)  Novembre  1789  , après- 
midi  , le  Confeil  Municipal  de  cette  Ville 
de  Marfeille  , s’eft  affemblé  dans  la  Grand- 
Salle  de  PHôtebde-VillejMonfieur  d’André, 
Commiflaire  du  Roi  en  Provence  , a préfidé 
êc  autorifé  ce  Confeil , auquel,  écrivant  Nous 
Notaire-RoyabSecrétaire  de  la  Communauté 
ont  été  préfens  , MM.  J.  B.  André  Thulis  . 
Jn.  Fr.  Durand  y 6c  Vi&.  Jh.  Verdiilion  9 
Echevins  ; & MM.  les  Confeillers  dont  les 
noms  fuivent  : Alleon , Chompré  , Lieutard 
Reiiïb!ef,Roubaud, Leroy , Savornin,  Ponfard^ 
Deiglun  , H.  Lieutaud  , Hugues  , Eftuby  , 
Tarteiron,  Gouiran,  Alexis  Pafcal , Jacq/A. 
Pafcal  5 Chaudon  , le  Comte  de  Beauffet^ 
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Sürian- Je-Bras  , Philibert  Fabre  , Mazoillier? 
Vernet  cadet,  Granet  , jacq.  Giraud  , Dq. 
Durbec.  , Michel  , Çomps  , Arnoux  ? 
Marchant  ^Foulard  , Thurbet , Crefp , Blanc  , 
Roiiuet , Patot , Decombis  , A.  Bernard,  Dü- 
demaine  , Selliers  , Canis  Reynâud  5 H,  Fe- 
raud  , Silvy  , P.  Bernard  , Donadieu  , Caih 
loi  , Guiet  , Durand , Sauze  , Porcely  , 
Long,  Rimbaud  , Rolland,  Didier,  Lejour- 
dan  jGuerce,  Councler,  Albouis  , Laurcn- 
fy  , Vernet  aîné,  E.  Martin  , Magnan  , 
Barbaroux , Bain  , J.  B.  Fabre  , Merle , Dan- 
thoine  , Samatan  , Dq.  Âudibert  5 Jauffret, 
Gayet  , Verdilhon-de-Corréard. 

M.  le  Commiffaire  du  Roi  a propofé  à 
la  Délibération  du  Confeil , la  demande  qui 
lui  a été  faite,  qu’il  fût  délivré,  par  le  Notai- 
re Secrétaire  , des  extraits  de  la  Lettre  de 
M.  de  Bourniiïac,  ad  reliée  au  Confeil,  St  de 
la  copie  qu’il  a remis  de  celle  qu’il  a écrit  à 
l’Affemblée  Nationale  5 après  la  difcuflion  de 
cette  demande  , le  Confeil  a délibéré  qu’il 
n’y  avait  pas  lieu  de  délivrer  ces  extraits. 

Lordre  du  jour  ayant  été  requis  par  divers 
Membres,  la  difeuffion du  plan  d’impofitioa 
propofé  par  le  Comité  ?a  été  continué  ; &C 
cet  objet  enfuite  a été  ajourné  à demain. 
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Il  a été  fait  le&ure  de  la  Lettre  que  M. 
Poullion,  Dire&eur-Général  des  Fermes- 
unies  de  France  , a écrite  au  Confeil  , en  té- 
moignage de  reconnaiiTance  de  la  mention 
honorable  qu’il  avait  fait  de  lui  ? dans  la 
Délibération  du  1 6 de  ce  mois. 

Un  Membre  du  Confeil  a requis  qu’il  fût 
annexé  a la  Délibération  de  ce  jour , l’extrait 
du  Procès-Verbal  de  l’Aflemblée  Nationale , 
du  Jeudi  5 Novembre  1 785), 

Le  Confeil  a déféré  à fa  requifition  9 a 
délibéré  J’annexe. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré  ; le  Confeil' 
a été  renvoyé  à demain  par  M.  le  Commiflai- 
re,  qui  a ligné  avec  MM.  les  Echeylns , & 
Nous  Notaire-Secrétaire. 

Collationné  par  Nous  Notaire - 
Secrétaire  de  la  Communauté. 
âilhaud  , Notaire-Secrétaire, 
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LISTE  des  Soujcripteurs  à V Emprunt 
Patriotique . 


Cipricn  Laurenfy. 

L.  Liquier. 

Ches*  Salva. 

Chapellié  aîné. 
Romagnac  cadet. 

B*  Lafont. 

Perron  - Haslaver  6c 
C. 

Folsh  Si  Hornboftel. 
Paul. 

Garcin. 

Jacq.  Boreîy. 

Rolland  frères  6c  C. 
Reynouard. 

Crudère  fils. 

Le  Vicomte  deSt.Ger- 
vais. 

Sauv.  Napollon* 
Dagnan. 


Morel  , Courtier. 
Garnier. 

J.  Bernard. 

But  6c  C. 

Teiffeire  , Courtier. 
Collavier  , Courtier, 
Maffot. 

Bonnet  frères. 

D.  Cornas  6c  C. 

P.  Teifîier. 

J.  B.  Paul. 

Paul,  Lieütenant-CL 

vil-Honoraire. 

Deygalades. 

Clément  frères. 
Clapier. 

Rodolphe  Salcly* 
Dandaule. 

De  Mazargues® 


LETTRES-PATENTE  S 


Sur  le  Décret  de  V A ff, emblée  Nationale , con- 
cernent h Envoi  & la  Trnnfcfiption  des 
Décrets  fur  les  Regîtres  des  Cours , Tri- 
bunaux , Corps  adminijlratifs  & Munici- 
p alites. 


Novembre  1789, 

JU  OUÏS,  par  la  grâce  de  Dieu  , 
par  la  Loi  conftitutionnelle  de  l’Etat 
des  Français  : A tous  préfens  6e 
Salut,  L’Affemblée  Nationale  a décrété  ? 
ôc  nous  voulons  6e  ordonnons  ce  qui  fuit  : 


Decret  de  tAffemblêe  Nationale  , du  5 No- 
vembre îjSq. 


’âssemblée  Nationale 


a décrété  : 


i°.  Qu’il  fera  demandé  à M.  le  Garde 
des  Sceaux  6c  aux  Secrétaires  d'État  , de  re- 
préfenter  les  certificats  ou  accules  de  récep- 
tion des  Décrets  de  l’AlTemblée  Nationale  , 
fpécialcment  du  Décret  concernant  la  infor- 
mation de  la  Procédure-Criminelle  , qu’ils 
ont  dû  recevoir  des  Dépofîtaires  du  pouvoir 
judiciaire  , 6c  des  Com miliaires  départis 
dans  les  Généralités  , auxquels  l’envoi  en  a 
été  fait  $ 5c  qu’il  fera  provifoîr  ement  furfis  à 
l’exécution  de  tout  Jugement  en  dernier' ref- 
fort , 6c  Arrêt  rendu  dans  la  forme  ancienne, 
par  quelque  Tribunal  ou  Cour  de  Juftice 
que  ce  foit  , poftérieurement  à l’époque  où 
Je  Décret  a dû  parvenir  à chaque  Tribunal. 

20.  Que  toute  Cour  , même  en  vacation 
Tribunal , Municipalité  6c  Corps  adminiftra- 
tifs  , qui  n’auront  pas  inferit  fur  leurs  regîtres, 
dans  les  trais  jours  après  la  réception  , 6c,  fait 
publier  dans,  la  huitaine  , les  Lois  faites  par 
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les  Repréfentans  de  la  Nation  y fandionnées 
ou  acceptées , & envoyées  par  le  Roi  , fe- 
ront pourfuivis  comme  prévaricateurs  dans 
leurs  fondions  , 5e  coupables  de  forfaiture. 

3°.  Que  les  dénonciations  faites  contre 
les  Tribunaux  qui  auraient  refufé  d’exé- 
cuter les  Décrets  de  PAilemblee  , feront 
remifes  au  Comité  des  Recherches  , avec 
les  pièces  jointes  auxdites  dénonciations  * 
pour  en  être  inceffamment  rendu  compte  a 
PAffemblée  Nationale. 

Colîatioîmé  à l’original  par  nous  Préfident  , §C  Se- 
crétaires de  PAflemblée  Nationale.  A Paris  , le  § 
Novembre  1789.  Signés  CAMUS  , [Préfident  , 
Target  , le  Marquis  de  Rostaing  , Secrétaires» 

Mandons  ordonnons  à tous  les  Tribu- 
naux , Corps  adminiftratifs  & Municipalités  , 
que  les  préfentes  ils  faiïent  tranferire  fur 
leurs  regîtres,  lire  , publier  & afficher  dans 
leurs  refTorts  &:  départemens  rcfpedifs , & 
exécuter  comme  Loi  du  Royaume;  en  foi 
de  quoi  nous  avons  figné  & fait  contrefigner 
ces  préfentes  5 auxquelles  nous  avons  fait 
appofer  le  Sceau  de  l’Etat.  A Paris  , le  fixiè- 
me  jour  de  Novembre,  Pan  de  grâce  mil 


m 

fept  cent  quatre-vingt- neuf  , & de  notre 
règne  le  feizième.  Signé  LOUIS  5 Et  plus 
bas  , Par  le  Roi , de  Saint-Priest.  Et 
fcellées  du  fceau  de  l’État. 


Cejour d’hui  vingt  Novembre  mil  fept  cent  qua- 
tre-vingt-neuf, ces  Lettres-Patentes  ont  été 
lues  dans  le  Confeil  Municipal  de  ce  jour  ÿ 
& enregîtrées  dans  les  Archives  de  la  Com- 
munauté de  cette  Ville  de  Marfeille. 

AILHAUD  ? Notaire^  Secrétaire* 
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DÉLIBÉRATION 

Du  Confeil  Municipal  Renforce  de  la  Ville 
de  Marfeille  , du  i o Novembre  ij8g . 


jourd’hui,  20  Novembre  i78^,après- 
2L  midi , le  Confeil  Municipal  de  cette 
Ville  de  Marfeille  , s’eft  affemblé  dans  la 
Grand-Salle  de  PHôtel-de  Villes  Monfieur 
d'ÀND&É  , Commiflaire  du  Roi  a préfidé  6e 
autorifé  ce  Confeil  , auquel  , écrivant  Nous 
Notairc-Royal-Secrétaire  de  la  Communau- 
té, ont  été  préfens  , MM.  J.  B.  A.  Thulis  i 
J.  F.  Durand;  6eVict*  Jh.  Verdilhon,  Éche- 
vins  5 6c  MM.  les  Confeîllers  de  Ville  dont 
les  noms  fuivent  : Decombis  , Audouin  , 
Gouiran,  Merle,  Chompré,  Séjourné,  Ver- 
net  cadet , Mazoillier  , Lejourdan , Poulard, 
Olivier  , Savomin  , Rciflolet , Donadîeu  f 
Girard-Dudemaîne  ,E.  Maurel  , Seyras  , 
Antelmy,  Hugues  , Long*  Ponfard,  Alex* 

A 
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Pafcal , Jacq.  A.  Pafcal  , J,  A.  Audibert  \ 
Philibert  Fabre,  Didier  , Leroi  , Treflour, 
Alleon,  deMontgrand,  Eftuby  , Dallet  , 
Patot  , Councler , Comps  , J.  B.  Fabre  9 
Roubaud  , Thurbet,  Marchant,  Granet  , 
P.  Corréard,  Chaukn  , Vernet  aîné  , Louis 
Guerce,  Boulouard  , Dq.  Durbcc  , Âlois- 
Giraud  , RouIFet,  Arnoux  , Porcely , Guiet, 
Durand  y Rimbaud  , Jacq.  Giraud  , H.  Fe- 
raud,  Canis-Reynaud>  Barbaroux  , jauffret* 
Lieutard  , Gimon  , Conftantin  , H.  Caillol  ? 
Ganivet,  Michel  , Gérard  , Danthoine  , 
Silvy  ; Eftieu  , Sauze  , Albouis,  Couturier  , 
de  Cipières  , Gayet,  Alexis-Corrcas,  Sama- 
tan , Laurenfy  5 Verdilhon-Corrçard  , Ma- 
gnan. 

M.  le  Commiflalrc  du  Roi  a annoncé  au 
Confeil,  qu’il  a reçu  les  Lettres-Patentes  du 
Roi  du  5 de  ce  mois  , qui  ordonnent  l’en- 
voi  aux  Tribunaux  , Municipalités  ôc  autres 
Corps  adminiftratifs , des  Décrets  de  l’Af- 
femblée  Nationale  , qui  ont  été  acceptés  ou 
fanctionnés  par  Sa  Majefté  5 6c  les  Décrets 
de  l'Affemblée  Nationale,  depuis  le  mardi 
10  Oéiobtc  178^  > jufques  au  mardi  3 de  ce 


mois. 
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Leélure  en  ayant  été  faîte  au  Confeil  , il 
a été  délibéré  que  les  Lettres-Patentes  de  Sa 
Majefté  , & les  Décrets  de  l’Affemblée  Na- 
tionale feront  enregîtrés  aux  Archives  de  la 
Communauté  , imprimés , publiés  Se  affichés, 

11  a été  également  fait  leélure,  des  Décrets 
de  PAfletnblce  Nationale  du  j de  ce  mois  , 
concernant  Pun,  la  nomination  des  Suppléans, 
êc  l’autre  , l’envoi  &£  la  transcription  des  Dé- 
crets , 8c  des  Lettres-Patentes  de  Sa  Majefté, 
des  6 6c  7 de  ce  mois. 

Le  Confeil  en  a.  également  délibéré  Peu- 
regîtrement  aux  Archives  de  la  Communau- 
té, Pimprcffion,  la  publication  ôePaffichc. 

La  difcuffion  du  plan  du  Comité  d'impo- 
fition  ayant  été  continuée,  8c  la  matière  mi- 
le aux  opinions  , le  Confeil  a délibéré 
d'adopter  la  bafe  du  plan  de  ce  Comité. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  Com- 
miliaire  du  Roi  a renvoyé  le  Confeil  à de- 
main , 8c  a ligné  avec  MM.  les  Echevins  , ’8c 
Nous  Notaire-Secrétaire, 

Collationné  par  Nous  Notaire^ 
Secrétaire  dé  la  Communauté 
AlLHAUD,  Notaire-Secrét^ 
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LETTRES-PATENTE  S 
DU  ROI, 

Sur  le  Décret  de  l’ JÎffemblée  Nationale , con- 
cernant la  nomination  des  Suppléans . 

Données  à Paris  le  7 Novembre  17 89. 


OUÏS,  par  la  grâce  de  Dieu  , Sc 
par  la  Loi  conffcitutionnelle  de  l’Etat , Roi 
des  Français  : A tous  préfens  & à venir  , 
Salut.  L’Affcmblée  Nationale  a décrété  , 
5e  nous  voulons  ôc  ordonnons  ce  qui  luit  : 


Décret  de  l'AJfemblée  Nationale  , du  5 No- 
vembre ij8g. 

T 

JL  L n*y  a plus  en  France,  aucune  dîflinc- 
tion  d’Ordres  : en  conféquence  , lorfque  , 
dans  les  Bailliages  qui  n’ont  point  nommé 
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de  Suppîéans  ?îl  s’agira  d’en  élire  à eau- 
fe  de  la  mort  ou  de  la  démiffion  des  Dépu- 
tés à PAfTemblée  Nationale  aétuelle , tous  les 
Citoyens  qui , aux  termes  du  règlement  du 
2.4  Janvier  6c  autres  fubféquens  , ont  le 
droit  de  voter  aux  Affemblées  élémentaires  * 
feront  raffemblés  , de  quelque  état  6c  condi- 
tion qu’ils  foient  9 pour  faire  cnfemble  la 
nomination  médiate  ou  immédiate  de  leurs 
Reprcfcntans  , foit  en  qualité  de  Députés  * 
foit  en  qualité  de  Suppîéans. 

Les  Electeurs  auront  la  liberté  d’élire  leurs 
Préfidens  6c  autres  Officiers. 

Le  préfent  Décret  fera  porté  fur  le  champ 
par  le  Préfident  à l’acceptation  royale. 

Collationné  à l’original  par  nous  Préfident  , 6c  Se- 
crétaires de  rAfTembîée  Nationale.  A Paris  , le  5 
Novembre  1789.  Signés  CAMUS  , Préfident  , 
Alexandre  de  Lameth,  Secrétaire, Thibault, 
Curé  de  Souppes  , Secrétaire  ;Thouret,  Secré- 
taire ; Barnave,  Secrétaire;  Target,  Secrétaire. 

Mandons  6c  ordonnons  à tous  les  Tribu- 
naux , Corps  adminiftratifs  6e  Municipalités , 
que  les  préfentes  ils  faflTent  tranferire  fur 
leurs  regîtres , lire  , publier  6c  afficher  dans 
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leurs  reiïbrts  6c  départemens  rcfpeélifs , & 
exécuter  comme  Loi  du  Royaume;  en  foi 
de  quoi  nous  avons  ligne  6c  fait  contrelîgner 
ces  prefentes , auxquelles  nous  avons  fait 
appofer  le  Sceau  de  l’Etat.  A Paris , le  feptiè- 
me  jour  de  Novembre,  Pan  de  grâce  mil 
fept  cent  quatre-vingt-neuf , 6c  de  notre 
règne  le  feizîème.  Signé  LOUIS  5 Et  plus 
bus  , Par  le  Roi  9 de  Saint-Priest.  Et 
fcellées  du  fccau  de  l’État. 

Cejourd  hui  vingt  Ncyembre  mil  fept  cent  qua- 
tre-vtngt-neuf , ces  Lettres-Patentes  ont  été 
lues  dans  le  Confeil  Municipal  de  ce  jour  f 
& enregîtrêes  dans  les  Archives  de  la  Com- 
munauté de  cette  Ville  de  Marfeille. 

AILHAUD , Notaire-Secrétaire . 


A MARSEILLE 

Sîc  l lmprimerie  de  la  Veuve  SiBîé  , Imprimeur  dt? 
Roi  Sc  de  la  Ville,  1789. 


AVIS. 

^uîi ^ Es  Srs.  Mossy  , Père  &Fils,  ayant  été 

chargés  par  le  Confeil  Municipal  renforcé  , 
de  l’Imprefïion  de  toutes  les  Délibérations  , 
Procès-Verbaux,  Rapports,  6cc. , avertirent 
le  Public  qu’ils  ont  ouvert  une  Soufcription 
à cet  effet , afin  que  tous  les  Citoyens  puif- 
fent  avoir  une  connaiffance  exaffe  des  affai- 
res de  la  Municipalité, 

Ils  paraîtront  régulièrement  le  furlen de- 
main de  chaque  Confeil  : on  ne  s'y  permettra 
aucunes  réflexions * Les  perfonnes  qui  délire- 
ront fouferire,  font  priées  de  le  faire  avant 
la  fin  du  mois,  afin  que  l’on  puiffe  régler 
le  tirage  $ paffé  lequel  tems , on  ne  pourra 
pas  en  fournir  des  corps  complets. 

Nous  aurons  foin  d’avertir  nos  Soufcrîp^ 
teurs  lorfque  leur  Abonnement  fera  fini. 

Le  prix  delà  Soufcription  fera  de  6 livres 
pour  6o  Feuilles  d’impreffion  de  8 pages. 

On  fouferit  chez  la  Veuve  Sibié  , Impri- 
meur-Libraire ^ fur  le  Port,  vis-a  vis  la  Pa- 
tache  5 & chez  J.  Mossy  , Père  de  Fils  , Im- 
primeurs-Libraires , à la  Canehière* 
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DÉLIBÉRATION 

Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  V ilh 
de  Marfeille , du  n Novembre  1789* 


A : 


Ujourd’hui,!  1 Novembre  1785* , après- 
midi  , le  Confeil  Municipal  de  cette  Ville 
de  Marfeille  , s’efî:  affemblé  dans  la  Grand- 
Salle  de  PHôtel-de-Ville^Monfieur  d’André, 
Com miliaire  du  Roi  en  Provence  , tenant  le 
Bâton  du  Roi  en  mains  , a préfidé  & autori- 
fé  le  Confeil , auquel,  écrivant  Nous  Notaîre- 
Royal-Secrétaire  de  la  Communauté  , ont  été 
préfens  , MM.  J,  B.  André  Thulis  3 Jn.  Fr. 
Durand  3 & Vich  Jh.  Verdilhon  ,EchevinSj 
& MM,  les  Confeillers  de  Ville , dont  les 
noms  font  ci-après  : Couturier  , Audouin  , 
Donadieu  , Lejourdan,  Vernet  cadet , Le- 
roy , Poulard,  Arnoux  , Chompré  5 Phili- 
bert Fabre  , Savornin  , H.  Lieutaud  , Merle* 
Alexis  Pafcal , Didier  , Sauze  , Granet  , Ef- 
tuby  , Gouiran  , Durand  , Silvy  5 Ponfard  v 
Hugues  , Séjourne  , Aug.  Bernard  , Alleon  9 
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le  Comte  de  BcaufTet , J.  B.  Fabre  , Rim- 
baud , P.  Bernard  , Mazoillier  , Marchant  , 
Chaulan,  Dq.  Durbec,Âlois-Giraud , Rouf- 
fet,  Porcely,  Decombis  , Boulouard  , Pa- 
îot  , Michel , Alexis  Corréas  , Jacq.  A.  Paf- 
cal,  Surian-de-Bras , Jauffret , Jacq.  Giraud, 
Chaudon,  Ollivier  , Vernet  amé  , Rambaud, 
Odemar  , Levefy  , Blancard  , Dq.  Audibert  y 
Councler , Hugues  , Magnan  , Thurbet  , 
Canis-Reynaud  , Comps  , Henri  Cailîol  > 
Girard-Dudemaine  , de  Montgrand  , Barba- 
roux , Samatan,  Daleft,  Danthoinc,  Laurcn- 
fy,  Verdilhon~de-Corréard,  Gayet  , Solliers, 
Gimon. 

Monfieur  Je  Commïffaire  du  Roi  a dit  t 
le  Confeil  ayant  déterminé  de  continuer 
la  perception  de  l’impôt  de  30  fous  par  mil- 
lerole  fur  le  vin  forain  , lorfque  le  prix 
n’excéderait  pas  4 fous  le  pot,  rien  n'eft  plus 
pre  fiant  que  de  déterminer  la  forme  de  per- 
ception , & les  règlemensà  faire,  pour  fixer, 
d’une  manière  précife  & uniforme,  quant  ôc 
comment  cette  impofition  devra  être  per- 
çue ou  fufpendue. 

Il  a été  délibéré  de  renvoyer  l’examen  du 
dit  règlement  au  Comité  d’impofitions  , ÔC 
de  joindre  pour  ce  travail  , cinq  des  Repré- 
fentans  des  Quartiers  du  Territoire,  pour  en 
faire  conjointement  leur  rapport  au  Confeil 
de  mardi  prochain, 

11  a été  arrêté  d’augmenter  jufqu’à  20  * 
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îe  nombre  des  Colporteurs  des  papiers  pn« 
blics  dans  la  Ville  , d’autorifer  en  conféqucn- 
ce  MM.  les  Echevins  , d'en  nommer  io 
nouveaux  , qui  feront  choifis  de  préférence^ 
dans  le  nombre  des  afpirans , parmi  les  na- 
tifs de  Marfeille  , fans  en  excepter  les 
aveugles  , que  les  uns  & les  autres  feront 
préfentés  par  des  perfonnes  connues  , ôc  que 
les  aveugles  qui  feront  nommés  , doneront 
une  caution  qui  fâche  lire. 

Le  Confeil  a délibéré  de  défendre  à tou- 
tes perfonnes  qui  n’auront  pas  la  médaille 
aux  armes  de  la  Ville  , de  vendre , colpor- 
ter ni  diftribuer  atteun  Ecrit  à peine  de  Pri- 
son ; de  plus , il  efl:  enjoint  par  le  Confeil  , 
à tous  les  Colporteurs  avoués  parla  Police, 
de  ne  pouvoir  crier  dans  la  Ville  , d’écrits 
& papiers  publics,  que  les  Décrets  de  l’Af- 
femblée  Nationale  , les  Lettres-Patentes  , 
Edits  6c  Déclarations  du  R.oi  ,les  Délibéra- 
tions de  la  Commune  de  Paris  6c  de  celle  de 
Marfeille. 

_ Le  Confeil  s’occupant  toujours  avec  folli- 
citude  , des  moyens  de  fubfiftance  qui  in- 
téreflent  cette  vafte  Cité  , il  a été  délibéré  de 
nommer  comme  nouveaux  Membres  adjoins 
au  Comité  de  fubfiftance  , douze  Citoyens 
pour  concourir,  par  leurs  lumières,  leur  pro- 
bité & leur  crédit , à procurer  a la  Ville  , 
par  les  mèfures  Ce  de  la  manière  qui  leur 
paraîtront  les  plus  convenables  , toutes  les 
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fubfiftances  que  !es  circonftances  exigeront  $ 
$c  il  a été  nommé  à cet  effet  : 


MM. 

Samatan. 

Gimon. 

Dq.  Audibert. 
Salcly. 

j • 

F.  Roux. 

Hugues  aîné, 
p 


MM. 

F.  Gary. 
Hermitte  père. 
Merle. 

Doiier. 

Liquîer. 
Romagnac  aîné. 


Après  cette  nomination  , MM.  Samatan  * 
Gimon  6c  Dq.  Audibert  , ont  repréfenté  au 
Confeil  * en  le  remerciant  du  choix  dont 
ils  les  ont  honorés*  qu’ils  n’ont  rien  tant  à 
çœur  que  d’être  utiles  à leurs  Concitoyens; 
mais  , que  des  confidérations  perfonnelles, 
tirées  du  genre  de  leur  commerce  , de  leurs 
occupations  6c  de  leur  pofition  , leur  fai- 
faient  un  devoir  de  prier  le  Confeil  de  les 
difpenfer  de  la  fonffion  honorable  qu’il 
daignait  leur  confier  5 ils  ont  de  plus  ajouté, 
que  dans  tous  les  tems  , ils  feraient  difpo- 
fés  6c  emprefies  à fe  rendre  aux  demandes 
du  Comité  , 6c  à lui  faire  part  de  tous  les 
avis  relatifs  a fon  objet  qui  feraient  à leur 
connaiffance  5 6c  enfin  , MM.  Samatan  6c 
Gimon  ayant  expreffément  déclaré  qu'ils 
avaient  commis  6c  qu'ils  attendaient  de  for- 
tes parties  de  blés , ont  offert  de  n'en  difpo- 
fer  6c  de  n'en  vendre  à leur  arrivée  ici  * 
qu’au  refus  de  la  Communauté* 
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Le  Confeil , en  témoignant  fa  fenfibiiité  à 
leurs  offres  , 6c  applaudilTaut  à leur  délica- 
tefle  , lésa  engages  , de  la  manière  la  plus 
preflante  6c  la  plus  fktteufe  , à fe  rendre 
aux  vœux  de  l’Afïemblée  ,6c  d’accepter  leur 
nomination. 


Le  Cônfeil  voulant  donner  ce  témoigna- 
ge de  la  plus  entière  confiance  au  Comité  de 
fubfiflance  , l’a  autorifé  de  faire  les  achats 
de  blé  qu’il  jugera  néceffaires  , lui  laiffant  le 
choix  du  tems  , des  lieux  6c  des  moyens  qui 
lui  paraîtront  les  plus  convenables  aux  cir- 
confiances,  6c  les  plus  avantageux  a la  Com- 
munauté. 


Il  a été  fait  Ie&ure  d’une  demande  des 
Sergens  de  Port. 

Il  a été  arrêté  de  charger  le  Comité  d’éco- 
nomie de  l’examiner  6c  d’en  faire  rapport  au 
Confeil. 


M.  Thulis,  premier  Echevin  , a annoncé 
que  M.  Geoffroi  avait  adreffé  a MM.  les 
Echevins  , fon  plan  d’impofition. 

Le  Confeil  a prié  M.  le  Com miliaire  du 
Roi , de  le  remettre  au  Comité  des  impor- 
tions , pour  en  faire  l’examen  6c  en  faire  en- 
fuite  le  rapport  au  Confeil. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré  5 M.  le  Com- 
nüdaire  du  Roi  a renvoyé  le  Confeil  à Mardi, 
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& a figné  avec  MM.  les  Echcvins , 5c  Nous 
Notaire-Secrétaire.  . 

Collationné  par  Nous  Notaire- 
Secrétaire  de  la  Communauté. 
Ailhaud  , Notaire-Secrétaire. 

LETTRE  de  M.  le  Garde  des  Sceaux . 

>y  M.  le  Garde  des  Sceaux  s'empreffe  de 
communiquer  à M.  lePréfident  , l’Arrêt  que 
le  Roi  vient  de  rendre  pour  cafler  un  Arrêt 
rendu  par  le  Parlement  de  Metz. 

L’Affemblée  Nationale  ^reconnaîtra  sûre- 
ment la  fidélité  du  Roi  à les  principes  ? 6c 
fon  zèle  pour  réprimer  tout  ce  qui  pourrait 
tendre  à affaiblir  , dansPefprit  des  Peuples, 
le  refpeél  dû  aux  Décrets  de  PAffembléc 
fanétionnés  par  Sa  Majefté.  M 

Signé ? | PArch.  de  Bord. 

j4rrêté  du  Parlement  de  Met{. 

Extrait  des  Regîtres  du  Parlement , du  12  Novembre  1789^. 

w Vu  par  la  Gour  , toutes  les  Chambres 
affemhlées  , les  Lettres -Patentes  du  Roi  , 
données  à Paris , le  troifième  jour  de  No- 
vembre préfent  mois,  lignées  LOUIS  , plus 
bas, Par  le  Roi , La  Tour  du  Pin,  & 
fcellécs  du  grand  fceau  de  cire  jaune  , por- 
tant fanétion  d’un  Décret  de  PAffembléc  Na-» 
tionale  9 concernant  les  Parlemens» 


w Ouï  , Régnier,  Doyen  des  Subftïtuts  du 
Procureur-Général  du  Roi , qui  en  a requis 
Penregîtrement  en  la  manière  accoutumée# 
La  Cour  , pénétrée  des  fentimens  de  fi- 
délité qu’elle  doit  au  Roi  5c  à la  Nation,  in- 
certaine fur  la  manière  de  remplir , dans  les 
circonftances  aduelles  , les  engagemens 
qu'elle  a contractés  par  Ton  ferment  , 5C 
croyant  ne  pas  reconnaître  dans  le  Décret 
de  l’Aflemblée  Nationale  du  3 du  courant  , 
6c  dans  la  fandion  qui  y eft  jointe  , le  ca- 
radère  de  liberté  , néceffairc  pour  rendre 
les  Lois  obligatoires , a protefté  6c  protefte 
contre  ledit  Décret , ainfi  que  contre  ladite 
fandion  ; mais  pour  prévenir  de  plus  grands 
maux  ,6c  jufqu’àce  que  l’opinion  du  Peu- 
ple Français  foit  fixée  fur  cet  objèt , ordon- 
ne provisoirement  que  ledit  Décret  ôc  ladi- 
te fandion  feront  enregîtrés  , ouï  , 6C  ce  re- 
quérant le  Procureur-Général  du  Roi,  pour 
être  exécutés  félon  leur  forme  6c  teneur  j 
que  copies  collationnées  en  feront  incciïam- 
ment  envoyées  dans  tous  les  Préfidiaux  , 
Bailliages  6c  autres  flèges  rcflbrtiffans  nue** 
ment  en  la  Cour  , pour  y être  pareillement 
exécutés.  Enjoint  aux  fubftituts  du  Procu- 
reur Général  du  Roi , fur  les  lieux  , de  tenir 
la  main  à leur  exécution  , 6c  d’en  certifier  la 
Cour  au  mois.  Fait  à Metz  , en  Parlement , 
toutes  les  Chambres  alîemblées , le  1 1 No- 
vembre 1789,  Signé  y Collignon.  Colla- 
tionné* Signé y Gimel.  » 


Arrêt  du  Confeil  d'Etat  du  Roi. 

Sur  le  compte  rendu  au  Roi , en  fon  Confeil  , de 
l’Arrêt  rendu  par  le  Parlement  de  Metz  , en  enrégî- 
trant  les  Lettres  - Patentes  du  3 de  ce  mois  , 
portant  prorogation  de  la  Chambre  des  Vacations  ; 
Sa  Majefté  aurait  reconnu  qu'aulieu  d’enrégîtrer  les- 
dites  Lettres  purement  8t  Amplement;  & de  les  exé- 
cuter, ledit  Parlement  fe  ferait  permis  de  fuppofer 
que  le  Décret  de  l’AlTemblée  Nationale  du  3 de  ce 
mois  , & la  Sanction  de  Sa  Majefié  , font  dépourvus 
du  caractère  de  liberté  nécejfiaire  pour  rendre  les  Lois 
obligatoires  , Sc  n’aurait  pas  Craint  de  protefter  tant 
contre  ledit  Décret , que  contre  ladite  San&ion  ; 
qu’enfin  , ledit  Parlement  préfente  pour  motif  uni- 
que de  fon  obéifiance  9 le  defir  de  prévenir  de  plus 
grands  maux  , en  attendant  que  Yopinion  du  Peuple 
Français  foit  fixée  fur  cet  objet. 

Le  Roi  doit  au  maintien  de  fon  autorité  Sc  de  cel- 
le de  l’Afleinbïée.  Nationale  , de  réprimer  prompte- 
ment de  pareils  écarts.  Il  doit  à fes  Peuples  fidèles  9 
de  les  prémunir  contre  des  fuppofitions  & des  protef- 
tâtions  aufiî  téméraires. 

A quoi  voulant  pourvoir  , ouï  le  rapport  , le  Roi 
étant  en  fon  Confeil  , a cafle  6c  annullé  , caffe  5c 
annulle  l’Arrêt  rendu  par  le  Parlement  de  Metz  , le 
si  de  ce  mois  , en  tout  ce  qui  excède  l’cnrégître- 
ment  pur  6c  (impie  des  Lettres -Patentes  du  3 du 
préfent  mois  : Fait  Sa  Majefté , très-exprefles  inhi- 
bitions ÔC  défenfes  aux  Officiers  de  fon  Parlement  de 
Metz , d’en  rendre  à l'avenir  de  fembîables.  Fait  au 
Confeil  d’Etat  du  Roi  , SaMajefié  y étant  , tenu  à 
Paris,  le , ôte. 


A MARSEILLE 

Pe  l’Imprimerie  de  la  Veuve  Sibïé  , Imprimeur  do 
Roi  ôt  de  la  Ville.  1782. 
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DÉLIBÉRATION 


Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Ville 

de  Marfeille , du  14  Novembre  ij8g. 

-*  » 9 'L u ^ ?» \ ' . - . • • * - g_  4 ■ \ 

M^^LUjourd’Kui,  24  Novembre  1 , après** 

midi  , le  Confeil  Municipal  dç  cette  Ville 
de  Marfeille  , s’eft  afïemblé  dans  la  Grand- 
Salle  de  PHôtel-de-ViIle;Mon{îeur  d’Andk^' 
Commidaire  du  Roi  en  Provence  , tenant  le 
Bâton  du  Roi  en  mains  , a préddé  6c  autorî- 
iè  le  Confeil  , auquel,  écrivant  Nous  Notaire- 
RoyabSecrétàire  de  la  Communauté  , ont  été 
préfens  , MM.  J.  B.  André  Thulis  5 Jn.  fr« 
Durand  5 6c  ViéH.  Jh.  Verdilhon  , Echevinss 
êc  Meilleurs  les  Confeillers  9 dont  les 
ancras  fuivent  ; Chompré  , Ver  net  cadet  i 
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Rambaud , Vernet  aîné  , Dq«  Durbcc  , le 
Comte  deBeauffet , Tarteiron  , Surian-de- 
Bras , Granet , Lejourdan , Mazoillier,  Reif- 
folet  , Ponfard,  Alexis  Correard  , Leroi , 
Treftour  , Olivier,  Chaulan,  Philibert  Fa- 
bre, Decombis  , Canis-Reynaud  , Rimbaud , 
Jq.  Giraud  , J.  F.  Lieutaud  , J. B.  Fabre, 
Long  , Gouiran  , Durand  , Boulouard  , 
Alois-Giraud  , Porcely  , Parrot , de  Mont- 
grand  , E.  Maurel,  Antelmy  , Seyras.  H« 
Feraud  , Michel , Bain  , H,  Lieutaud  , Ef- 
tuby  , Jauffrct  , Hugues,  Rouiïet  , Ver- 
diîhon  de  Correard  , Poulard  , Thurbct  * 
Lieutaud,  Levefy  , Sauze  , Comps  , Jacq* 
Ant.  Audibert , Savornin  , Solliers  , Séjour- 
né , Councler  , Donadicu  , Borrely  , Mer- 
le , P.  Bernard , Mouraillc  , Giraud  , Silvi , 
Jacq*  André  Pafcal  , Alexis  Pafcal  , Alli- 
gnan  , Audouin , Blanchard  , Arnoux  , 
Odemar , Aug«  Bernard  , Dallet , Rolland, 
Eftieu , Marchant  , Albouis,  Samatan , Cou- 
turier , Magnan  , Girard-du-Dcmainc  , H# 
Caîllôl , Allcon  f £«  Martin , Danthoine  , 
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Gimon , Patot , Gilly  , Ganivct , Dq.  Au« 
dîbert , Laurenfy  , Barbaroux  , Gayet. 

M.  le  Secrétaire  du  Comité  d’impofitions 
a fait  le&ure  du  rapport  du  Comité  & d'un 
règlement  pour  fixer  d'une  manière  préci- 
fe  , l’inftant  où  l’impofition  de  trente  fous 
par  millerole , fur  les  vins  forains , devra  être 
perçue  ou  fufpendue. 

Il  a été  arrêté  que  ce  rapport  & le  règle- 
ment feront  imprimés  , qu'il  en  fera  re- 
mis un  exemplaire  à chaque  Membre  du 
Confeil , pour  que  chacun  d'eux  , l’ayant 
examiné  , foit  en  état  de  faire  part  de  fes 
lumières  au  Confeil  , qui  y ftatuera  enfuite 
définitivement. 

Un  Membre  du  Confeil  a propofé  de  fai- 
re percevoir  provifoirement  & inceflam- 
ment  le  droit  de  trente  fous  par  millerole  9 
aux  limites  du  Terroir  , fur  le  vin  forain, 
& de  prier  les  Propriétaires  du  Territoire  , 
de  fufpendre  l’importation  de  leurs  vins  dans 
h Ville  , jufqucs  au  cinq  Décembre  pro- 
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ehaîn  , époque  a laquelle  ils  auront  fait  leur 
déclaration  , conformément  au  reglement 
qui  fera  arrrêté  par  le  Confeil. 

Sur  cette  proportion  9 6e  d’après  l’amen- 
dement propofé  par  un  Membre  du  Con- 
feil , deux  Membres  ayant  abftenu  de  vo- 
ter , il  a été  délibéré  qu’à  compter  du  pre- 
mier Décembre  prochain  ? Timpofition  de 
trente  fous  par  millerole  fera  perçue  fur  les 
vins  forains,  aux  limites  du  Territoire. 

MM.  Rey  , Martin  > P.  Hivers  ? B.  Bro- 
query , MM.  les  Commiffaires  de  Police  , 
ont  préfenté  des  Mémoires  au  Confeil  5 en 
ayant  été  fait  lecture  , il  a été  délibéré 

de  prier  MM.  les  Commiffaires  du  Comité 

...  : 

d’Economie  de  les  examiner  9 6c  d’en  faire 
rapport  au  Confeil. 

» 

11  a été  fait  ledure  d’un  compte  du  fieur 
Dumas  ? le  renvoi  au  même  Confeil  a été 
délibéré. 

M.  le  Secrétaire  du  Comité  des  Travaux, 
publies  a fait  le&ure  de  fon  rapport  , fur 
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les  réparations  5e  réfactions  à neuf  à faire 
au  chemin  d’Aix , de  fur  l’établiffement  du 
pavé  de  la  Canebière. 

Le  Confeil  a adopté  le  rapport  du  Co- 
mité , pour  ce  qui  concerne  le  chemin  d’Aix, 
5e  a prié  MM.  les  Commiffaires  , de  furveil- 
ler  le  travail  qui  fera  fait  à ce  chemin  5 il 
a auffi  adopté  le  troifième  plan  propofé  par 
ce  Comité  , fur  le  pavé  de  la  Canebière  , de 
a laide  à fa  prudence  de  traiter  avec  les 
Paveurs  , déclarant  s’en  rapporter  au  Comi- 
té, pour  l’exécution  de  ce  plan,  comme  pour 
les  changemens  légers  qu’il  pourrait  trou- 
ver à propos  d’y  faire. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  Com- 
miffaire  du  Roi  a ligné  avec  MM.  les  Eche- 
vins,  de  Nous  Notaire-Secrétaire. 

Collationné  par  Nous  Notaire- 
Secrétaire  de  la  Communauté. 
Ailhaud  , Notaire-Secrétaire. 


A MARSEILLE, 

De  rimprimerie  de  la  Veuve  Sibié  , Imprimeur 
du  Roi  de  la  Ville.  1729. 


AVIS» 


JLi  Es  Srs.  Mossy  , Père  de  Fils  ^ ayant  été 
chargés  par  le  Confeil  Municipal  renforcé  , 
de  Hmpreffion  de  toutes  les  Délibérations  , 
Procès-Verbaux,  Rapports,  êcc. , avertiffent 
le  Public  qu’ils  ont  ouvert  une  Soufcription 
à cet  effet , afin  que  tous  les  Citoyens  puif- 
fent  avoir  une  connaiffance  exaéle  des  affai- 
res de  la  Municipalité.  \ 

Ils  paraîtront  régulièrement  le  furlende- 
main  de  chaque  Confeil  : on  ne  s'y  permettra 
aucunes  réflexions . Les  perfonnes  qui  defîre- 
ront  fouferire,  font  priées  de  le  faire  avant 
la  fin  du  mois , afin  que  Pon  puiife  régler 
le  tirage  5 pafîé  lequel  tems , on  ne  pourra 
pas  en  fournir  des  corps  complets. 

Nous  aurons  foin  divertir  nos  Soufcrip- 
teurs  lorfque  leur  Abonnement  fera  fini. 

Le  prix  delà  Soufcription  fera  de  6 livres 
pour  60  Feuilles  d’impreflion  de  2 pages. 

On  fouferit  chez  la  Veuve  Sibié  , Impri- 
meur-Libraire, fur  le  Port,  vis-à-vis  la  Pa- 
tache  5 & chez  J.  Mossy  , Père  6 c Fils , Im- 
primeurs-Libraires 9 à la  Ganebièrc* 


de  Mar fiille  , du  2.5  Novefnbre  ij8g, 


Ujourd’htii,  25  Novembre  1789  ï 
après-midi  , le  Confeil  Municipal  de  cette 
Ville  de  Marfeille  s*eft  afïemblé,  dans  la  Salle 
de  l’Hôtel-de-Viile  , enfuite  de  P Ordonnant 
ce  rendue  le  jour  d’hier,  par  Mgr.  le  Çpm- 
te  de  Caraman  , Commandant  en  Chef* 
6c  M.  d*AN dkê  , Membre  de  l’Aflemblée 
Nationale,  Commiffaires  du  Roi  en  Proven- 
ce , portant  que  le  Confeil  Municipal  s’af- 
femblera  aujourd’hui  pour  Pcledion  de 
les  Officiers  Municipaux  $ M.  d’ANDîus  f 
Çommi&ire  du  Roi  , tenant  le  Bâton  du 
Roi  en  mains  , a autorifé  6c  préfidé  le  Con- 
feil 9 auquel , écrivant  Nous  Notaire-Royal- 
Secrécaire  de  U Communauté  , ont  été  pfé~ 
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feus  , MM.  J.  Bapt.  André  Thulis  ; J.  F» 
Durand  5 6c  Vid.  Jh.  Verdilhon  , Echevins  , 
6c  MM.  les  Confeiilers  dont  les  noms  fui- 
vent  : Chompré  , Vernet  cadet , Brés,  Rou- 
batid  , Vernet  aîné , Dq.  Durbec , le  Comte 
de  Beauffet , Tarteiron  , Surian-de-Bras  > 
Granet  , Lejourdan  , Mazoiilier  , Reiffolet, 
Ponfard  , de  Riants  , Alexis-Corréar  , Tref- 
tour  , Leroi , Olivier , Chaulan  , P.  Fabre , 
Decombis  , Canis-Reynaud  , Rambaud  , 
Jq.  Giraud , Crefp  , J.  F.  Lieutaud  , J.  B. 
Fabre  , Long  , Gouirand  , Durand  , Bou- 
louard , Deyglun , Alois-Giraud  , Porcely, 
Parrot , de  Montgrand  , E.  Maurel , Antel- 
mi , Seyras  , H.  Feraud  , Michel  , Baïn  $ 
H.  Lieutaud,  Eftuby  , Jauffret  , Hugues  , 
Rouffet  , Verdilhon-de-Correard,  Poulard , 
Thurbet , Lieutaud,  Lioncy  , Sauze,  Comps , 
Dagnan  , J.  A.  Audibert  , Savornin  , So» 
liers  , Séjourné,  Councler,  Borely  , Dona- 
dieu  , Merle,  P.  Bernard  , Mouraille  , d’l£ 
nard  , Giraud  , Silvy  , Jq.  André  Pafcal  , 
Alignan  , Audouîn  , Blanchard  , Arnoux  , 
Odemar,  Augt.  Bernard  ,Dallet  , Rolland, 
Eftieu  , Marchant*,  Aibouis  , Samatan  , 
Couturier,  Magnan,  Girard  Dudemaine 3 
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H.  Caillol,  Aleon  , E,  Martin,  Danthoine^ 
Gimon , Didier  , Patot , Gilly , Ganivet  , 
de  Cipières,  Dq.  Audibert,  Laurcnfy,  Gayet* 
Barbaroux. 

M.  le  Commiftaire  du  Roi  a fait  faire 
lecture  de  l’Ordonnance  de  Sa  Majefté , ci- 
après  tranfcrite. 

DEPARLE  ROI. 

Sa  Majefté  s’étant  fait  repréfenter  fon  Or- 
donnance du  vingt- un  du  mois  dernier  , 
par  laquelle  elle  a différé  jufqu’au  vingt-cinq 
du  préfent  mois  , l’éleétion  des  Officiers- 
Municipaux  de  la  Ville  de  Marfeille  5 & étant 
informée  qu’il  ferait  convenable  de  renvoyer 
à un  tems  plus  éloigné  , l’éleétion  du  Maire 
& de  l’AffeliIeur  , Sa  Majefté  s’y  eft  détermi- 
née d’autant  plus  volontiers , qu’elle  a recon- 
nu que  l’adminiftration  des  affaires  de  ladite 
Ville  de  Marfeille  n’en  fouffrira  aucun  pré- 
judice 5 en  conféquence  , Sa  Majefté  a or- 
donné 6c  ordonne  qu’il  ne  fera  procédé  , le- 
! dit  jour  vingt- cinq  du  préfent  mois,  qu’à  l’é- 
I Jeétion  des  Eclievins  feulement  de  la  Ville 
de  Marfeille  , & que  l’éleétion  du  Maire  SC 
■ de  l’Afleffcur  de  ladite  Ville  fera  & demeu- 
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rera  fufpendue,  Sa  Majefté  derroge  à cet 
effet  pour  cette  fois  feulement  , 6c  fans  ti- 
rer à conférence  , à tous  les  règlemens 
contraires.  Ordonne  Sa  Majefté  , que  la 
préfente  Ordonnance  foit  tranfcritc  fur  les 
regîtres  de  l’Hôtel-commun  de  ladite  Ville 
de  Marfcille.  Fait  i Paris  , le  quinze 
Novembre  mil  fept  cent  quatre-vingt'neüf. 
Signé  LOUIS,  6c  plus  bas, di  Saint-Priest. 

M.  le  Co  ramifia  ire  du  Roi  a dit  que  le 
Confeil  devait  s’occuper  de  l’éle&ion  de  qua- 
tre Êchevins  5 6c  attendu  que  les  fondions 
de  MM.  Tkutis  6c  Durand,  feront  terminées 
le  premier  Janvier  prochain , que  M.  La- 
fléché  a obtenu  de  Sa  Majefté  fa  démif- 
fion  , 6c  que  M.  Verdilhon  a également  ob- 
tenu la  fienne  9 en  continuant  le  fervicejuf- 
qu’au  dit  jour  premier  Janvier  prochain» 

M.  le  Commiffaire  du  Roi  a fait  part  au 
Confeil  9 que  fes  inftru&ions  portent  qu’il 
fera  procédé  à Téledion  des  Officiers  Mu- 
nicipaux, parla  voie  libre  du  ferntin. 

Le  Confeil , pénétré  de  refped  pour  les 
volontés  de  Sa  Majefté , a procédé  à l’élec- 
tion de  MM.  les  Êchevifcs  , de  la  manière 
faivante* 
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Chaque  Membre  de  TAffemblée  a écrit 
fur  un  billet,  le  nom  de  la  perfonne  qu’il 
voulait  élire,  & l’a  mis  dans  une  urne  placée 
au  milieu  de  la  Salle,  enfuite  de  l’appel  qui  a 
été  fait  par  Nous  Notaire  Secrétaire  qu:,  ayant 
retiré  les  billets  de  l’urne  & les  ayant  comp- 
tés , avons  trouvé  le  nombre  de  cent  deu>« 
Nous  avons  lu  à haute  voix  le  nom  inferit 
dans  chaque  billet  5 le  nombre  des  voix  a été 
compté  , & perfonne  n’a  réuni  la  pluralité 
abfolue  des  fuffrages. 

II  a été  procédé  , de  la  même  manière,  à 
un  fécond  tour  de  ferutin  5 M.  J.  Nicolas 
Gimon  a réuni  la  majorité  abfolue  , 6c  a été 
élu  Echevin. 

11  a été  procédé,  de  la  même  manière,  à la 
nomination  du  fécond  Echevin*  — Au  pre- 
mier tour  de  ferutin  , aucun  n’a  eu  pour  lui 
la  majorité  abfolue. 

L’AiTemblée  a procédé  à un  fécond  tour 
de  ferutin  $ perfonne  n’a  encore  réuni  la  plu- 
ralité abfolue.  \ 

MM.  Bafile  Samatan  &.  E.  Martin  , ayant 
eu  la  pluralité  relative,  il  a été  procédé  à un 
troifième  tour  de  ferutin  , le  il  en  eft  réfulté 
que  M.  Bafile  Samatan  a eu  la  pluralité 
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âbfoîuc,  & il  a été  nommé  Echevin. 

Il  a été  procédé  à la  nominatîou  d’un 
îroifième  Echcvin  , de  la  même  manière  que 
pour  les  deux  précédens.  M.  E.  Martin  a réu- 
ni  la  pluralité  abfolue  au  premier  tour  de 
ferutin,  & il  a été  élu  Echevin. 

LeConfeil  s’eft  occupé  de  Eéledion  du 
quatrième  Echevin  $ au  premier  tour  de  ferü- 
tin,  perfonne  n*a  eu  la  pluralité  abfolue. 

Il  a été  procédé  au  fécond  tour  de  ferutin* 
M.  J.  Gabriel  Merle  a réuni  la  pluralité  ab- 
folue, 6c  il  a été  homme  Echevin. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  Corn- 
fniffaire  du  Roi  a renvoyé  la  continuation 
de  l'éleélion  des  Officiers  Municipaux  , à 
demain  , 6c  a figné  avec  MM.  les  Echevins 
6c  Nous  Notaire-Secrétaire. 

Collationné  par  Nous  Notaire- 
Secrétaire  de  la  Communauté, 
Ailhaud,  Noîairc-Secrétaire, 


A MARSEILLE 

De  l’Imprimerie  de  la  Veuve  Sibié  , Imprimeur  du 
Roi  6c  de  la  Ville.  1789. 


AVIS, 


Es  Srs.  Mossy  , Père  & Fils,  ayant  été 
chargés  par  le  Confeil  Municipal  renforcé  5 
de  rimpreffion  de  toutes  les  Délibérations  , 
Procès-Verbaux,  Rapports , &c.  , avertiffent 
le  Public  qu’ils  ont  ouvert  une  Soufcription 
à cet  effet , afin  que  tous  les  Citoyens  puif- 
fent  avoir  une  connaiffance  cxaéte  des  affai- 
res  de  la  Municipalité» 

Ils  paraîtront  régulièrement  le  furlende- 
main  de  chaque  Confeil  : on  ne  s'y  permettra 
aucunes  réflexions • Les  perfonnes  qui  defire- 
ront  fouferire,  font  priées  de  le  faire  avant 
la  fin  du  mois , afin  que  Pon  puiffe  régler 
le  tirage  5 paflë  lequel  tems , on  ne  pourra 
pas  en  fournir  des  corps  complets» 

Nous  aurons  foin  d’avertir  nos  Soufcrip» 
feurs  lorfque  leur  Abonnement  fera  fini» 

Le  prix  delà  Soufcription  fera  de  6 livres 
pour  60  Feuilles  d’impreflion  de  8 pages» 
On  fouferit  chez  la  Veuve  Sibié  , Impri- 
meur- Libraire , fur  le  Port,  vis-à  vis  la  Pa- 
tache  * & chez  J.  Mossy  , Père  & Fils , Im- 
primeurs-Libraires , à la  CanebiètCe 
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DÉLIBÉRATION 

Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Ville 
de  Mar f cille  > du  zo  Novembre 


^J^k^Ujourd’hui,  i G Novembre  1789  9 après- 
midi  , le  Confeil  Municipal  de  cette  Ville 
de  Marfeille , s’eft  affemblé  , dans  la  Grand- 
Salle  de  PHôtel-de- Ville,  pour  continuer  l’é- 
le&ion  de  MM.  les  Officiers  Municipaux  s 
Monfieur  d’André  , Commiflaire  du  Roi  en 
Provence  , a préfidé  &c  autorifé  le  Confeil , 
auquel  , écrivant  Nous  Notaire-Royal  Secré- 
taire de  la  Communauté  , ont  été  préfens  5 
MM.  J.  B.  André  Thulis  3 Jn.  Fr.  Durand  3 
! & Vict.  Jh.  Verdilhon  , Eehevins  3 & MM, 

||  les  Confeillers  , dont  les  noms  fuivent  : 
Chompré  , Ponfard  # Lejourdan  , Granet  / 
le  Comte  de  BeauiTet , J.  B*  Fabre  , Jacq* 

A 


(O 

Ant.  Audibert , Thurbet  , Surian'-de-Bras  ; 
Guerce  » Mazoillicr  , Eftuby  , Jacq.  Gi- 
raud , Leroi  , Decombis  , Philibert  Fabre, 
Savornin  , Roubaud  , Durand , Tarteiron , 
Chaulan  , Reyflolet , Donadieu  , Levely 
Dallet-de  Careffe , Siîvy  , Didier , Gouiran, 
Seyras , Poulard,  Olivier , Solliers , Magnan, 
Long  , Vernet  cadet , Dq.  Durbec  , Alois- 
Giraud  , Roulîet , Dagcan , Sauze  , Arnoux, 
Comps  , Caillol  , Marchant  , Audouin  , Jq. 
André  Pafcal,  Alexis  Pafcal  , Samatan  , Cou- 
turier , Aug.  Bernard,  Ellieu,  Rolland  ,de 
Riants  , Rimbaud,  P.  Bernard  , E.  Martin  , 
Laurenfy , JaufFret  , Patot  , Gilly  ,Blancard, 
Councler  , Barbaroux  , J.  F.  Lieutaud  ,Ver- 
dilhôn  - de  - Correard  , Albouis , Merle 
Crefp,  H.  Lieutaud  , Girard  Dudcmaine» 
Gimon , Deiglun  , Danthoinc  , Alexis  Cor* 
rcar. 

II  a été  délibéré,  qu’il  ne  fera  nommé  au- 
cun Conleiller  de  Ville  , &:  que,  fous  le  bon 
plaifir  du  Roi , le  Conleil  reliera  compofé 
de  la  manière  qu’il  eft  établi , jufqu’à  ce  que 
l’Alîemblée  Nationale  ait  déterminé  la  nou- 
velle organifation  des  Municipalités. 

Il  a été  arrêté  de  fulpcndrc  l’elcdion  des 
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Capitaines  de  Quartier  , jufqu’à  ce  que  ltf 
Comité  d’Economie  ait  fait  Ion  rapport. 

Le  Conleil  a procédé  , par  la  voie  du  feru- 
tin  , à la  nomination  du  Juge  &.  Conful  ; 
M.  J.  F.  Roftan  a été  élu  Juge  ôc  Conful. 

Il  a été  délibéré,  de  renvoyer  l’élection  du 
Tréforier  de  la  Ville  , jufqu’à  ce  qu'il  ait  été 
pris  des  arrangemens  définitifs  fur  l’établif- 
fement  de  la  caiffc  de  la  Communauté. 

MM.  Thulis  ôc  Durand  , Echevins  3 ont 
été  reconnus  Intendans-nés  du  Bureau  delà 
Santé  ; le  Confeil  a nommé  M.  Verdilhon  $ 
Échevin  , auffi  pour  Intendant  de  la  Santé  y 
au  moyen  de  quoi , il  n’a  été  procédé  qu’à 
l’éleéïion  de  cinq  , qui  ont  été  MM.  Honoré 
Boyer,  F.  Auzet , P.  A.  Solliers,  Eftieu  aînéf 
6v  J.  P.  Gouiran. 

Me.  Ponfard  , Notaire  , a été  nommé  , aïs 
ferutin,  Secrétaire-Notaire  de  la  Commu- 
nauté. 

Me.  Guairârd  , Notaire  , a été  élu  Gref- 
fier en  chef  de  la  Jurildidion-Confulairc. 

MM.  Alexandre  Houx,  Jri.  Bapt.  Agne! , 
Vid.  Laurent , ont  été  nommés  Eftimateurs 
des  Honneurs. 

Il  a été  délibéré  , q'u’au  moyen  du  Gomi^ 
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té  de  comptabilité,  il  ne  fera  point  nommé 
d’Auditeurs  de  comptes. 

Le  Confeil  a déclaré  fufpendre  la  nomi- 
nation des  Commiffaires  de  Police  , jufqu’à 
ce  que  le  Comité  d’Economie  ait  fait  fon 
rapport , 6c  de  prier  MM.  du  Comité  des 
Travaux  publics  6c  du  Comité  d’Economie , 
de  vouloir  bien  fc  concilier,  6c  en  faire  leur 
rapport,  pour  la  nomination  des  Infpedeurs 
des  Travaux  publics. 

Le  Confeil  s’efi  occupé  de  la  nomination 
des  Redeurs  de  I’HotebDieu  5 des  Direc- 
teurs de  l’Hopital-Général  des  Infenfés,  des 
Médecins  6c  Chirurgiens  de  rHôtel-Dieu  .» 
ainlî  qu’il  fuit: 


Recteurs  de  VHôtel-Dieu. 


MM* 

J.  B.  Âlbouis. 

J,  A.  Saurin. 

Le  Peintre  aîné. 


MM. 
Alexis  Pafcah 
Tartciron, 
Hilarion  Millot. 


Directeurs  de.  /’ Hôpital  des  Infenfés . 

MM.  MM. 

J,  Aubert  d’Alexan-  J.  P.  M.  Reynaud  de 
drie.  Becary  , Notaire» 

J.  F.  Bernard  d’Efca-  Louis  Scnés. 

Ion,  Jacq.  Hugues» 

Jfht  Billoa  de  Tunis» 
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Médecins  de  V Hôtel-Dieu* 

MM.  MM. 

Mercurin.  Vidal. 

Tholon.  Achard. 

Chirurgiens  de  t Hôtel-  Dieu  * 

MM.  MM. 

Porri.  Segond. 

Dcmoulin.  Muraire. 

LcConfeil  s’cfl:  encore  occupé  de  la  no- 
mination du  Procureur  du  Roi,  (abrogé,  à la 
Police  5 chaque  Membre  du  Confeil  a mis 
fur  un  billet  , le  nom  de  l’Avocat  qu’i!  vou- 
lait élire  , Pa  remis  fur  le  bureau  , chaque 
billet  a été  ouvert , le  nom  qui  y était  inf- 
crit  a été  lu  à haute  voix , par  Nous  No- 
taire-Secrétaire , 6c  ayant  compté  le  nombre 
de  voix  d’un  chacun , perfonne  n’a  réuni  la 
pluralité  abfolue. 

L/Âilemblée  a procédé,  de  la  même  maniè- 
re , à un  fécond  tour  de  ferutin.  Me,  MafTel 
aîné  , Avocat  , a réuni  la  pluralité  abfolue, 
6c  a été  élu  Procureur  du  Roi  , fubrogé,  au 
Tribunal  de  la  Police. 

M.  le  Commiflaire  du  Roi  a dit  que  le 
nommé  Audebran  avait  fait  des  ouvrages 
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pour  la  Communauté  5 qu*il  en  a été  fait 
Peftime  par  un  rapport , que  le  Comité  des 
Travaux  publics  5c  celui  de  Comptabilité 
en  fontinftruits  , & que  cet  Ouvrier  deman- 
de que  la  Communauté  lui  faile  compter  la 
fomme  de  quinze  cens  livres. 

Le  Confeil  , après  avoir  entendu  le  rap- 
port des  Comités  de  Comptabilité  5c  des  Tra- 
vaux publics,  a délibéré  de  faire  compter  au- 
dit Audebran  , la  fomme  de  quinze  cens  li- 
vres, fans  préjudice  des  droits  de  la  Com- 
munauté. 

M.  le  CômmifTaire  du  Roi  a dit  que  M. 
le  Lieutenant-Criminel  lui  avait  reprélenté 
que  le  nombre  de  vingt  Notables  que 
le  Confeil  avait  nommés  , n’était  pas  fuffifant» 
eu  égard  à la  multiplicité  des  procédures 
criminelles  auxquelles  ils  doivent  affifter. 

Il  a été  délibéré  que  le  Confeil  s’occupe- 
rait inceffarnment  de  la  nomination  de  vingt 
autres  Notables. 

MM.  les  Commiflaires  du  Comité  d’Eco- 
nomic  ont  fait  le&urcau  Confeil  , d’un  Mé- 
moire de  rinfpecteur  , pour  le  Roi  , des 
poudres  5c  falpçtres  en  Provence  , dans  le- 
quel il  demande  Ion  logement  aux  frais  de 
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la  Communauté,  6c  des  exemptions  5 ils  ont 
egalement  fait  ledure  de  leur  rapport. 

Le  Confeil  a rejeté  la  demande  de  l’Inf« 
pe&eur  des  poudres  6c  falpêtres. 

Rien  de  plus  n'a  été  délibéré.  M,  le  Com- 
miflairc  du  Roi  a renvoyé  le  Confeil  à Mar- 
di prochain  , 6c  a ligné  avec  MM.  les  Echc- 
vins  , 6c  Nous  Notaire-Secrétaire. 

Collationné  par  Nous  Notaire* 
Secrétaire  de  la  Communauté* 
Ailhawp,  Notaire-Secrétaire, 


A MARSEILLE 

De  l’Imprimerie  de  la  Veuve  Sibié  , Imprimeur  du 
Roi  & de  la  Ville.  1789* 


AVIS. 

Îj  Es  Srs.  Mossy  , Père  & Fils,  ayant  été 
chargés  par  le  Confeil  Municipal  renforcé  9 
de  Tlmpreffion  de  toutes  les  Délibérations  , 
Procès-Verbaux,  Rapports  , ôcc.  /avcrtiffent 
le  Public  qu’ils  ont  ouvert  une  Soufcription 
à cet  effet , afin  que  tous  les  Citoyens  puif- 
fent  avoir  une  connaiffance  'exaéle  des  affai- 
res de  la  Municipalité. 

Ils  paraîtront  régulièrement  le  furlende- 
main  dechaque  Confeil  : on  ne  s'y  permettra 
aucunes  réflexions * Les  perfonnes  qui  délire- 
ront fouferire,  font  priées  de  le  faire  avant 
la  fin  du  mois , afin  que  Fon  puiffe  régler 
le  tirage  5 paiïé  lequel  tems , on  ne  pourra 
pas  en  fournir  des  corps  complets. 

Nous  aurons  foin  d’avertir  nos  Soufcrip- 
îeurs  lorfque  leur  Abonnement  fera  fini. 

Le  prix  delà  Soufcription  fera  de  6 livres 
pour  6 o Feuilles  d’impreflion  de  8 pages. 

On  fouferit  chez  la  Veuve  Sibié  , Impri- 
meur-Libraire, fur  le  Port,  vis-à  vis  la  Pa- 
tache  y Si  chez  J.  Mossy  , Père  Sc  Fils , Im- 
primeurs-Libraires g à la  Canebière. 
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Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Vaille 
de  Marfeille  , du  ter.  Décembre  ijSÿ, 


«^Aujourd’hui,  i er.  Décembre  1785?,  apr 's* 
midi  , le  Confeil  Municipal  de  cette  Ville 
de  Marfeille , s’eft  alïemblé  , dans  la  Grand- 
Salle  de  PHôtel-de  Villes  Monfieur  d André, 
Commiiïaire  du  Roi  en  Provence  , a préfîdé 
& autorité  ce  Confeil , auquel  , écrivant 
Nous  Notaire-Royal  Secrétaire  de  la  Com- 
munauté , ont  été  préfens  ,MM.  J.  B.  An- 
dré Thulis  * Jn.  Fr.  Durand  5 ôc  Vicl.  Jh. 
Verdilhon  , Echevins  5 & MM.  les  Confeil- 
lers  , dont  les  noms  fuivent  : Ponfard  , 
Chompré  3le  Comte  de  B eau  fie  t , Lejour- 
dan  , Granet , Leroi,  Vernet  cadet  , Cor- 
reard  , Surian-de-Bras  , Gouiran,  Treftour, 
Mazoillier  , Tarteiron  , Roubaud  , Arnaud  , 
Dq.  Durbec  , Blanc  , Roudet  , MouraiUe  , 
Jacq.  A.  Audibert , Alois-Giraud  , Sauze  , 
Arnoux  , Marchant,  Odemar  , Savoinin  , 
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Rimbaud  , Conftantin  , Pourcely , Long  9 
Boulouard  , Donadieu  , Jacq.  Giraud  , P. 
Bernard  , Maurel,  Poulard  , Eftuby , Ante!- 
mi,  Séjourné  ,Comps,  Caillol,  Ph.  Fabre, 
Deigiun  , Girard  , Audouin  , Chaulan,  Ver- 
net  aîné  , Jacq.  André  Pafcal  , Décombis  5 
Dagnan  , Guiet , Guerre, Durand  , Albouis, 
Eftieu  , Laurenfy  , Couturier  , Patot  , Rol- 
land , Hugues  , Alexis  Pafcal , H.  Lieutaud, 
Chaudon  , Merle  , J.  Bapt.  Fabre  , J.  F. 
Lieutaud  , Olivier  , DalJet  de  - Carcffc  , 
Lioncy  , Barbaroux , Councler  , Magnan  , 
JaufFret , Augt.  Bernard  , Samatan , Ganivet, 
Silvy , Gimon  , Girard-du-Demaine , Canis- 
Reynaud  , Gilly  , Danthoine  , Savras  , Lieu- 
tard  , Blancard  , Verdilhon-  de  - Correard  , 
Dq.  Audibert , E.  Martin  , Solliers , Didier. 

M,  le  Commiffaire  du  Roi  a dit , que  M. 
de  Calvet  , Commandant  du  Fort  St.  Jean, 
demande  qu’il  lui  loit  envoyé  dans  le  Fort, 
les  moutons  que  l’on  avait  coutume  de  lui 
envoyer.  La  matière  ayant  été  mife  aux  opi- 
nions , le  Confeil  a arrêté  qu’il  n’y  avait  pag 
lieu  de  délibérer  fur  la  demande  de  M.  de 
Calvet. 

MM.  les  Echevins  ont  fait  part  au  Confeil, 
qu'il  a été  commis  aux  Archives  de  la  Com- 
munauté , un  vol  de  la  fomme  d’environ 
trois  à quatre  cens  livres  , dans  un  Bureau 
du  fieur  Lombard  chargé  de  la  recette  du 
produit  des  grains,  & que  M.  le  Lieutenant- 


(3) 

Criminel  a accédé  fur  les  lieux  & prend  la 
procédure  pour  découvrir  les  Auteurs  de  ce 
Vol. 

Le  Confeil  s’eft  occupé  de  la  nomination 
de  vingt  Notables  , 6c  de  douze  Suppléans  ; 
chacun  a mis  à cet  effet  une  lifte  des  vingt 
qu’il  voulait  élire  , fix  Membres  du  Confeil, 
que  l’Affemblée  a nommés  , fe  font  retirés 
dans  le  Cabinet  avec  un  des  Notaires-Secré- 
taires , 6c  après  avoir  examiné  toutes  les  lif- 
tes , ceux  qui  ont  réuni  le  plus  de  fuffrages, 
ont  été  élus  Notables  6c  fucceffîvement  Sup-< 
pléans. 

Lijle  des  Notables. 

MM.  MM. 

Agarrat.  Colomb , Marchand* 

Ricaud,  anc.  Échevin.  de  Bas. 

Claude- Louis  Audi-  Augt.  Croze-Magnan* 
bert.  Ricard,  Md.  Drapiers 

J.  F.  Billon.  St.  Jacq.  Sylvabelle* 

Beaumont  le  Maître  , Renaud-de-Trêts. 

aîné.  La  Beaume*Berenger«| 

Crozet-Barbarin.  Michel-de  Léon. 

Long  du  jeu-de  mail.  Victor  Ventre. 

F.  Campou.  Giraud  de  Cuers. 

Chapellon.  H.  Lieutaud  , Hor4 

F.  Duflueil.  loger. 

Lijle  des  Suppléans. 

MM.  MM. 

Fiquet.  Fodrin. 

Henry , anc.  Echevin.  Duplellis , Médecin* 
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MM. 


MM. 


Rampai  fils  , Avocat.  Câblât. 

Sauveur  Napollon.  Audibert  Ma gy. 

Olivier-du  Puget.  Blanchard. 

Stelle3  anc.  Capitaine.  Le  Chev.  Reynaud. 


II  a été  de  nouveau  fait  le&ure  du  rap- 
port du  Comité  des  impofiîlons  , fur  les 
moyens  à prendre  pour  la  perception  du 
droit  de  trente  fous  par  mîllerole  , fur  les 
vins  forains  5 pour  fixer  l'époque  a laquel- 
le cette  perception  fera  fufpendue  , relative- 
ment à la  Délibération  du  Confeil  du  li 
Novembre  dernier  5 il  a été  auffi  fait  lecture 
des  deux  articles  que  ce  Comité  a ajoutés  à 
leur  rapport. 

Après  mure  dîfcullîon  de  tous  ces  articles, 
il  a etc  arrête  : 

1 0 Qu’il  fera  établi  cinq  Contrôleurs  qu'on 
appellera  Contrôleurs  Municipaux,  pour  con  - 
trôler tous  les  vins  qui  entreront  dans  la 
Ville,  le  premier,  à la  Porte  d'Aix  , le  fé- 
cond , à celle  de  Rome  , le  troifième  à.  celle 
des  Réformés  , Je  quatrième  , à St.  Jean, 
pour  le  Port  , & le  cinquième  à la  Porte 
Notre-Dame  de  la  Garde  ,par  laquelle  en- 
treront d’obligation  tous  les  vins  expédiés 
en  tranfit  par  la  grande-route  de  Toulon, 
pour  s’introduire  dans  la  Ville,  au  quartier 
de  Rive  neuve  , oit  fe  trouve  la  généralité 
des  Magafins  d’entrepôt,,  afin  que  le  charroi  • 
Le  délabre  plus  déformais  la  rue-Sainte* 


2°.  Quffl  fera  élu  par  le  Confeil  , un 
Vérificateur  , qui  tiendra  dans  THotei  de- 
Ville  , regître  des  déclarations  5c  entrées  que 
les  Contrôleurs  de  la  Ville  auront  reçues , 
5c  qu’ils  lui  remettront  journellement  des 
déclarations  reçues  par  les  Commiffaires  des 
Quartiers  , pour  les  vins  territoriaux , qui 
délivrera  aux  Poffédans-Biens  du  Territoire, 
leur  permis  d'entrée,  fe  portera  , au  moins 
tous  les  mois  * 5c  auffi  fouvent  qu'il  lui  fera 
ordonné  par  MM,  les  Eclievins,  aux  Bureaux 
de  recette  établis  aux  Frontières  pour  les 
Fermes  du  Roi,  pour  donner  auxdits  Bu- 
reaux, tous  les  avis  néceffaires  , retirer  des 
Receveurs  le  produit  des  droits  perçus 
avec  un  double  des  états  de  recette  affirmés  , 
dont  il  tiendra  regître  à part , 5c  qu'il  remet- 
tra de  faite  , avec  le  produit , au  Tréforier 
de  la  Communauté. 

3°.  Cinq  jours  après  Pafficlie  de  la  préfen- 
te Délibération  , les  Propriétaires  du  terroir 
feront  tenus  de  faire  leur  déclaration  des 
vins  qui  leur  relient  à la  campagne  , devant 
les  Commiffaires  qui  feront  provifoirement 
nommés  par  le  Confeil  , qui  les  porteront 
au  Vérificateur  commis  à cet  effet  , dans 
l’Hôtel-de-Ville  , 5c  les  Propriétaires  ne 
pourront  introduire  leurs  vins  que  fur  un 
permis  dudit  Vérificateur. 

4q.  Que  paffé  ledit  jour  de  Décem- 
bre , le  droit  de  trente  fous  fur  les  vins  fio- 
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rains  commencera  à être  perçu , en  confé- 
quence,  que  l’avis  en  fera  donné  au  Public  , 
par  affiches. 

y0.  Qu'il  fera  inceffamment remis  les  re- 
gîtres  & acquits  à caution  néceffaires  à tous 
Jes  Bureaux  des  Fermes  du  Roi  , aux  Con- 
trôleurs Municipaux  3 qui  feront  nommés 
par  le  Confeil , êc  au  Vérificateur,  lefquels 
regîtres  feront  paraphés  par  un  de  MM.  les 
Echevins. 

6°,  Que  pour  ne  point  arrêter  les  opéra- 
tions de  Commerce  , ledit  fieur  Directeur 
des  Fermes  fera  prié  de  renforcer  le  Bureau 
du  poids  6c  cafle  , d’une  Brigade  de  huit 
hommes , qui  fuivra  tous  les  autres  travaux 
de  la  Ferme-Générale  3 êc  changera  de  pofte 
toutes  les  femaines,  étant  remplacé  par  un 
autre , pour  éviter  tous  abus. 

7°.  Que  les  frais  de  cette  Adminidration, 
à la  charge  de  la  Communauté , s’élèvent 
i°.  à un  & demi  pour  cent  pour  le  droit  de 
recette  fur  le  produit  de  cette  itnpofition. 

2°.  Pour  la  Brigade  de  renforcement  , 
trois  mille  fix  cens  livres. 

3°.  Pour  les  émolumens  du  Vérificateur, 
compris  les  peines  dont  il  fera  chargé , 
quinze  cens  livres. 

4°.  Pour  ceux  des  cinq  Contrôleurs , 
quatre  mille  livres. 

y °.  Pour  frais  des  Bureaux  & Bandouliè- 
res 3 année  commune , quatre  cens  livre*. 


8#.  Le  Confeil,  considérant,  fur  la  fufpeft-4 
lion  de  cette  impofition  fur  les  vins  forains, 
qu’il  convient  d’en  fixer  invariablement  l’épo- 
que  , fans  rendre  illufoire  la  Délibération  du 
onze  de  ce  mois , a arrêté  : 

Que  les  Taverniers  feront  fournis  de  dé- 
clarer a 1 Hôtel-de-Ville  , le  lieu  où  ils  dé« 
bitent  leurs  vins  , dans  un  regître  paraphé 
par  un  de  MM.  les  Ëchevins  ? 6c  tenu  par  le 
Vérificateur  5 qu’ils  déclareront  en  même 
tems  le  prix  auquel  ils  le  vendent , déclara- 
tion qu’ils  ne  feront  tenus  de  renouveller  que 
lorfqu’iis  voudront  porter  le  prix  au-deflus 
de  quatre  fous  le  pot  , qu’ils  feront  en  mê- 
me tems  tenus  de  mettre  fur  la  porte  de 
leurs  Tavernes  le  prix  des  vins,  à peine  de 
douze  livres  d’amende  pour  chaque  contra- 
vention , defquelles  déclarations  , ledit  Vé- 
rificateur en  tiendra  regître  dans  PHôtel-de- 
Viile  , pour  en  faire  confier  au  public  ê£ 
fervir  des  règle  pour  ladite  fufpenfion  ? lorf- 
que  le  prix  du  vin  excédera  quatre  fous  le 
pot  dans  la  moitié  des  Tavernes  plus  une  > 
laquelle  perception  fera  continuée  du  mo- 
ment que  la  moitié  plus  une  du  prix  du  vin 
aura  baillé  à quatre  fous  , 6c  qu’il  en  confiera 
par  les  déclarations  contenues  dans  le  regî- 
tre  dudit  Vérificateur. 

Le  Confeil  a encore  délibéré  que  ceux 
qui  vendront  du  vin  à pot  6c  à pinte  , feront 
également  tenus  de  mettre  des  cercles  pour 
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ligne  de  leurs  Tavernes  , 6e  non  de  ramas  , 
à peine  de  douze  livres  d'amende  pour  cha- 
que contravention. 

Il  a été  auffi  fait  lecture  des  modifications 
apportées  par  Je  Comité  des  impofitions  aux 
règlémens  de  perception  du  droit  de  reve 
fur  les  vins  forains  6 c étrangers,  de  confom- 
mation  à Marfeille  , approuvé  par  délibéra- 
tion du  Confeil  , du  30  Avril  1 7 B 3 , 6c  ho« 
mologuée  par  arrêt  de  la  Cour  des  Comp- 
tes , du  7 Mai  fuivant. 

Après  avoir  difcuté  les  articles  , le  Confeil 
a arrêté  le  règlement  fuivant  : 

Vins  Forains . 

1 Tous  vins  forains  6c  étrangers,  vins 
rouges , blancs  , mufeats,  vins  deftinéspour 
la  diftilation  , & autres  de  toute  efp'ce,  qui 
entreront  dans  cette  Viile  6c  fon  Terroir  , 
tant  par  terre  que  par  mer  , paieront  un 
droit  de  reve  ou  d’entrée,  a raifon  de  fix  de- 
niers par  pot,  faifant  trente  fous  par  mille- 
rôle. 

i°.  Les  raifins  foraips  6c  étrangers  , pro- 
pres à être  convertis  en  vin  , paieront  le 
même  droit  de  trente  fous  par  charge  , 
évaluée  a une  millerole  > mais  en  feront 
exerms,  les  raifins  à manger,  pafiant  pour 
être  portés  au  marché  public  de  cette  Ville, 
à dos  d’Ane  ou  de  Mulet  , dans  des  paniers 
feulement , 6c  non  fur  des  charrêteS  ou  en 
grands  paniers  , ou  baneftons. 


. 3°*  ^-a  perception  6c  adminiftration  de  ce 
droit  fera  confiée  aux  Receveurs  , Commis 
6c  Employés  delà  Ferme-Générale  , établis 
dans  le  Fort  6c  aux  Frontières  s Ôc  ils  en  ule- 
ront,  pour  ce  droit,  comme  ils  ont  accou- 
tumé , pour  ceux  qu’ils  perçoivent  fur 
iefdits  vins  forains  pour  compte  de  Sa  Ma- 
jefté.  — Il  fera  de  plus  établi  cinq  Con- 
trôleurs Municipaux  , aux  Portes  d’Aix  , de 
Rome  , des  Réformés , de  Notre-Dame  de 
la  Garde  , 6c  à St.  Jean  , pour  vérifier  fi  les 
forains  ont  acquitté  les  droits  , 6c  tenir 
regître  de  leur  produit. 

4°.  Les  conducteurs  defdits  vins,. ôcc. , fe- 
ront tenus  de  faire  , aux  Bureaux  établis  aux 
Frontières  , furies  quatre  Grand’routes  d’Aix, 
d’Alauch  , de  Toulon  6c  de  Caiïis  , leur 
déclaration  , qui  contiendra  la  quantité  des 
vins  5 ils  y acquitteront  les  droits  , 6c  en  pren- 
dront un  acquit  conforme  à leur  déclaration, 
6c  la  préfenteront  aux  Contrôleurs , fous  pei- 
ne de  double  droit. 

5°.  Les  Capitaines  ou  Patrons  qui  appor- 
teront dans  ce  Port,  des  vins  forains  , 6C 
fournis  au  droit  d’entrée  , pour  la  confom- 
mation  delà  Ville  6c  defon  Terroir  , feront 
tenus  dans  les  vingt-quatre  heures  après  la 
libre  entrée  des  Batimens  , d’en  faire  leur 
déclaration  au  Bureau  du  poids  6c  cafTe  en 
cette  Ville  , d’en  remettre  l’état  ou  rnanifef- 
te  , 6c  le  Propriétaire,  ou  confignataire , qui 


f ÏO  ) 

fera  défigné  par  le  Capitaine  , fera  tenu  d’en 
acquitter  le  droit  , fauf  la  vérification  du 
plus  ou  du  moins  ,lors  du  débarquement  , 
qui  ne  pourra  être  fait  qu’en  appellant  un 
Employé  dudit  Bureau  8c  en  fa  prélence  , à 
peine  de  confifcation  des  vins  , 8c  de  cent 
livres  d^amende. 

Et  Ci  les  déclarations  n’ont  pas  été  faites 
dans  le  terme  preferit  ,1e  Receveur  du  mê- 
me Bureau  percevra  un  double  droit , pour 
la  quantité  des  vins  qui  feront  trouvés  dans 
les  Batimens  enfus  de  la  quantité  déclarée  , 
être  deftinée  à la  confommation  de  l’équi- 
page. 

6°.  La  vifite  à bord  des  Batimens  , dès 
leur  entrée  dans  le  Port,  en  fuivant  les  lois 
& les  ufages,  continuera  d être  faite  par  l es 
Employés  des  Fermes  du  Roi  , pour  connaî- 
tre les  vins  dont  lefdits  Batimens  ^feront 
chargés. 

7°.  Inhibitions  8c  défenfes  font  faites  à 
tous  Capitaines  ou  Patrons  , de  débarquer 
aucuns  vins  fur  les  cottes  de  la  mer  , 8c  par- 
tout ailleurs  , que  dans  le  Port  de  cette  Vil- 
le, ni  de  les  faire  tranfpôrter  dans  aucune 
maifon  ni  baftide  des  Fauxbourgs  8c  Villa- 
ges ou  Hameaux  du  Territoire  , à peine  de 
trois  cens  livres  d’amende  contre  les  Capi- 
taines ou  Patrons,  8c  de  pareille  , contre  les 
Habitans  , ou  Propriétaires  qui  les  auront 
reçus , encavés  ou  recelés  chez  eux. 
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8°.  Les  Capitaines  ou  Patrons  qui  ap- 
porteront dans  le  Port  de  cette  Ville  , des 
vl°s  du  refte  de  leurs  provifions,  ne  pour- 
ront 7 s’ils  veulent  les  introduire  dans  la 
Ville , les  débarquer  , fans  avoir  fait  leur  dé- 
claration au  Bureau  du  poids  6c  cafte  , 6C 
avoir  acquitté  les  droits  dont  il  leur  fera  déli- 
vré un  billet  d’acquit  , 6c  feront  tenus  , les 
Capitaines  os  Patrons  , d’appeller  un  em- 
ployé dudit  Bureau  , pour  aftifter  au  débar- 
quement , 6c  vérifier  la  quantité  defdits  vins, 
à peine  de  cent  livres  d’amende. 

9Q.  Tous  les  Capitaines  des  Batimens  qui 
viendront  de  relâche  dans  ce  Port , fe 
conformeront  à l’article  5 pour  les  décla- 
rations 6c  manifeftes  , 6c  ils  pourront  faire 
confomtner  à lefur  bord  , par  leurs  équipa- 
ges , les  vins  dé  provifion  qu‘ils  auront  ap- 
porté, en  toute  exemption  de  droits  , mais 
tout  verfement  de  bord  à bord , ainfi  que  fur 
le  quai  6c  dans  la  Ville,  leur  fera  prohibé, 
à peine  de  cent  livres  d'amende  , à moins 
qu’ils  ayent  rempli  les  claufes  des  déclara- 
tions , acquits  des  droits  énoncés  en  l'article 
précédent. 

ioQ.  Les  Capitaines  qui  feront  leur  pro- 
vifion de  vin  du  Territoire  de  cette  Ville, 
feront  tenus  d’en  faire  leur  déclaration  en 
exhibant  l’acquit  du  vendeur,  pour  avoir  la 
faculté  de  pouvoir  entrer  le  refte  de  leur  pro- 
vifion au  délarmement  fans  paier  le  droit. 


l\  • Le  Munitionaire  de  la  Marine  pour- 
ra  faire  entrer,  tant  par  terre  que  par  mer  , 
pour  les  armemens  des  Vaifleaux-du  Roi, 
ies  vins  dont  ii  voudra  fe  fournir  ; mais  il 
■ louais  à toutes  les  formalités  prefcrites 
par  entre  trois  cy-après  du  préfenc  rèçle- 
ment,  pour  les  déclarations  , vérifications 
«embarquemens,  & en  cas  de  verfement  en 
fraude  defdits  vins  dans  la  Ville,  ils  feront 
eonfiiques , & Jc  Munitionaire  , les  porteurs 
ou  conducteurs , condamnés  à cent  livres 
a amende  folidaireinent  5 mêmes  peines  fe- 
ron£  cnc°uruespar  lesliabitans  qui  les  auront 
reçus  cheveux  9 8c  ledit  Munitionaire  en 
niera  de  même  pour  les  vins  de  refie  de  pro- 

Vllon  9ue  *es  Vaiffaux  du  Roi  apporteront 
de  retour  de  leur  campagne. 

Les  déclarations  ne  pourront  être 
conteftees  lorsqu’elles  n'excèderont  pas  le 
ix  pourcent  de  la  quantité  qui  fera  trou- 
^ee  enedivc  lors  de  la  vérification , Sc  en  cas 
e. pifcuffion  entre  les  Employés  8c  les  Pro- 
prietaires , conduéieurs  , Capitaines  ou  Pa- 
trons 5 les  Employés  feront  tenus  d’appeller 
Jaugeur  jure  de  la  Ville  , aux  dépens  déf- 
aits Propriétaires  , Conduéieurs,  Capitaines 
°u  Patrons  f ^ quantité  eft  reconnue  ex- 
ceoei  le  dix  pour  cent  des  déclarations  , 8c 
ûans  ce  dernier  cas  , il  fera  perçu  un  double 
i oit  p o tu  cet  excédent  , 8c  les  contreve- 
ijans  feront  condamnés  à cent  livres  d’amen- 


de,  Se  à ta  confifcation  des  vins  qui  excé- 
deront d’un  quart  > la  quantité  déclarée. 

Les  Vins  Territoriaux. 

i°.  Seront  tenus  les  PofTédans-Biens  du 
Terroir  , de  faire  la  déclaration  de  leur  ré- 
colte, par  écrit  ligné  d’eux  , du  premier 
Septembre  au  premier  Novembre  de  chaque 
année  , pardevant  les  Commiflaires.  qui  fe- 
ront élus  annuellement  par  les  habitans  de 
chaque  Quartier , & leurs  noms  feront  affi- 
chés aux  portes  des  Eglifes , lefquels  Com- 
miiïaires  leur  remettront  un  double  de  leur 
déclaration  lignée  par  eux , Se  le  fufdit  4ter- 
me  paffé  , les  déclarations  ne  feront  plus  ad- 
mîtes. , 

20<  Lefdits  Commiffaires  qui  auront  reçu 

les  déclarations , les  feront  palier  à l’Hôtel- 
de-Ville  , où  il  fera  tenu  un  regître  à part 

defdites  déclarations, par  le  Vérificateur  a 
cet  effet  nommé  ,&  un  compte  ouvert  d’en- 
trée , pour  chaque  Poffedant-Bien. 

30.  Lefdits  Commiffaires,  lors  de  la  ré- 
colté , vérifieront  les  déclarations  pour  les 
diminuer  s’il  y échoit,  6c  en  cas  de  contef- 
tation  , l’eftimation  en  fera  faite  aux  frais  de 
qui  de  droit,  laquelle  conteftation  ne  pour- 
ra néanmoins  avoir  lieu  lorfque  les  déclara- 
tions n’excèderont  pas  le  dix  pour  cent  de 

la  totalité  de  la  récolte. 

4°.  Lefdites  déclarations  une  fois  reçues  , 
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les  Poffédans-Biens  feront  tenus  de  fe  pour- 
voir à l’Hôtel-de-Ville,  au  Bureau  du  Véri- 
ficateur , du  permis  d’entrée  , conforme  à 
leurs  déclarations , en  un  feul  ou  piufieurs 
billets,  fuivant  leurs  beloins , lefquels  feront 
délivrés  gratis, 

j°.  Lefdits  billets  de  permis  contiendront 
le  nom  du  Quartier , celui  du  Propriétaire  9 
avec  la  porte  d'entrée  où  ils  feront  vérifiés  , 
ôc  la  quantité  des  vins  en  toutes  lettres  5 ils 
ferviront  pour  l’année  feulement  d’une  ré- 
colté à l’autre,  — Et  ne  pourront  , les  Pofle^ 
dans-Biens,  fe  les  prêter  ou  les  échanger  en- 
îr'eux , fous  peine  de  cent  livres  d’amen- 
de, 6c  de  paier  double  droit  pour  la  quanti- 
té des  vins  reconnus , portés  fur  de  pareils 
billets  de  permis,  prêtés  ou  échangés. 

6$.  Les  vins  territoriaux  ne  pourront  en- 
trer que  par  les  trois  Portes-Royales  d’Aix  9 
de  Rome  6c  des  Réformés , 6c  feront  tenus 
les  condu&eurs  des  vins  territoriaux  , d’être 
munis  des  billets  de  permis , 6c  de  les  faire 
vifer  à chaque  voyage  , par  les  Contrôleurs 
defdites  Portes , qui  enregîtreront  les  vins 
qui  entreront,  6c  déchargeront  les  billets  de 
permis , au  dos  d’iceux  en  toutes  lettres,  par 
la  quantité  qui  entrera  , la  date  de  l'entrée 
du  matin  ou  du  loir  , 6c  les  remettront  ainfî 
déchargés , aux  condu&eurs. 

Les  onze  articles  lur  les  vins  en  tranfit  ont 
etc  difeutés  5 le  Confcil  a arrêté  qu'ils  fc- 
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raient  communiqués  à la  Chambre  du  Com- 
merce , pour  les  examiner  , y faire  telles 
obfervations  qu’elle  jugera  à propos  , de  être 
enfuite  pris  par  le  Confeil , la  détermination- 
que  fa  fagefle  lui  dictera. 

Articles  Généraux  arrêtés  par  le  Confeil. 

i°.  Pour  que  la  Communauté  connaiff® 
la  recette  dudit  droit,  les  Receveurs  remet- 
tront , chaque  mois , un  état  circonftancié 
de  détaillé,  de  Fentrée  de  du  produit  du  droit 
defdits  vins  forains. 

Les  droits  feront  paies  aux  bureaux 
de  recette  des  Fermes  du  Roi , établis  aux 
Frontières,  vifés  par  ceux  de  vérification 
de  par  les  Contrôleurs  , aux  Portes  de  la 
Ville , de  les  regîtres  dont  les  uns  de  les  au- 
tres fe  ferviront , feront  paraphés  par  un  de 
MM.  les  Echevins. 

3°.  Les  vins  faifis  aux  frontières  en  con- 
trevention  , ou  en  fraude,  de  dans  le  Port , 
ne  pourront  être  vendus  qu’aux  enchères, 
publiques  , de  dans  vingt-quatre  heures , 
après  la  valable  faille  , de  le  délivrataire  , 
en  en  paiant  le  prix,  acquittera  en  outre  ^ 
les  droits  qui  feront  dûs. 

4°.  Toutes  amendes  de  confifeations  fe- 
ront dans  tous  les  cas  , attribuées  au  profit 
des  Fermes  du  Roi , fauf  à M.  le  Dire&eur 
d’en  faire  la  diflribution  ainfi  qu’il  avifera. 

Le  Confeil  a enfin  délibéré  fur  la  deman- 
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de  de  MM.  les  Echevins , que  MM.  les  Corn- 
miliaires  du  Comité  d’Impofition  , veille- 
ront à l'exécution  de  la  préfente  Délibéra- 
tion i & à cet  effet , il  les  a priés  de  faire 
tout  ce  qu  ils  jugeront  néceflaire  pour  pro- 
curer la  plus  prompte  exécution  des  articles 
qui  ont  été  arrêtés. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré,  M.  le  Com- 
mifTaire  du  Roi  a renvoyé  le  Confeil  à de- 
main ? à la  même  heure» 

Collationné  par  Nous  Notaire- 
Secrétaire  de  la  Communauté, 
Ailhaui>*  Notaire-Secrétaire* 
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De  l’Imprimerie  de  la  Veuve  Sibié  , Imprimeur  «fe 
Roi  & de  la  Ville.  17  89» 


DELIBERATION 

Du  Corifeil  Municipal  Renforcé  de  la  Vaille 
de  Marfeille  , du  1 1 . Décembre  178g* 
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Ujourd’hui , * ii  Décembre  17&9  9 
après-midi , le  Confeil  Municipal  renforcé 
de  cette  Ville  de  Marfeille  s’eft  aüembié  , 
dans  la  Salle  de  PHôtel-de  Ville  ? enfüite  dcT 
P Ordonnance  rendue  par  Mgr.  le  r -Comte.! 
de  Caraman  5 Commandant  en  Chef  , en 
Provence;  5c  M.  d’ÂNDRÉ  9 Membre  de 
l’Affemblée  Nationale  -,  Commiffaire  düi  Roi 
en  Provence  , en  date  du  jour-d’hier  , pu- 
bliée 5c  affichée  $ ôc  qui  fixe  la  tenue  du 
Confeil  a ce  jour.  M.  d’ANDRÉ  ^Commiflai- 
re  du  Roi  ? tenant  le  Bâton  du  Roi  en 
mains  5 a autorifé  5c  préfidé  le  Confeil  5 au- 
quel , écrivant  Nous  Notaire-RoyabSeçré- 
taire  de  la  Communauté  -,  ont  été  préfens 
MM.  J.  Bapt.  A.  Thulis  ; J.  F.  Durand 
5c  Jh,  Vid,  Verdilhon  > Echevins  ; -6e  MM> 
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les  Çof fçiliers  dont  les  noms  fuivent  : 
Ver  net  cadet  , le  Comte  de  Beauflet  , 
Çbomprp , Tarteiron  , Lejourdan  , Chau- 
lant ,Dâllet  , Vernet  aîné  3 Àudouin  , Ma- 
zoillier  , Surian-de-Bras , Philibert  Fabre  , 
H.  Lietjtaud  , Roubaud  , Granet,  Ponfard  , 
Patot  ÿ Dccombis  , Credp  , Dq.  Darbec  , 
Cailhol  , Odemar  , Alois-Giraud  , Roufïet  , 
Comps  , Lieutard  , Alex  Pafcal  , Sauze , 
Arnoux , Jauffret  , Correar  , Geneft,  Ant. 
Durand  9 Hugues  , Savornin  , Long  ? De- 
Rians,  Jacq.  A.  Pafcal,  Dudemaine,  Mau- 
rel , Gouiran  , Chaudon,  Jq.  À.  Audibert, 
Marchant  , Deiglun  , Bain  , Auguftin  Ber- 
nard > Rolland , Eftîeu  , Antelmi  , Thur- 
bet , Couturier  , Leroy  * Alignai*  , Laurency, 
Jacq.  Giraud  , Canis-Reynaud  , Foulard  , 
H,  Feraud  , Didier  , J.  Bapt.  Fabre  , Tref- 
tour , Dagnan  * Bergaffé  , P.  Bernard  , Ef~ 
tuby  , Ganivet,  Michel  , Rimbaud  ,*  Séjour- 
né > Reiflolct  ,.Solliers  , Barbaroux  , Coun- 
cler  , Albouis , E.  Martin  , Aleon  , Parrot, 
Blaneard,  Merle  , Verdilhon-de-Correard  , 
Sayras  , Samatan  , Levefy  , Olivier  , Gi- 
raud , de  Montgrand  , Siivy , Gimon , Dan- 
thoine  , Donadieu  , Gilly  , Dq.  Audibert  , 
Magnan.  s:c 

Il  à été  fait  leélure  au  Confei! , drune 
Lettre  que  lui  a écrit  Mgr,  le  Comte  de 
Caraman: , Commandant  en  Chef  en  Pro- 
vence 5c  dont  la  teneur  fuit  : 


& toutes  les 


JulKce 


urs  , fur  1 argent  comp 
ôc  fur  l’ordre  & la  su 
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à Marfeille » le  1 1 Décembre 

» Je  ne  puis  me  refufer  > Messieurs  ?dc 
vous  faire  part  de  mes  réflexions  5 fur  la 
fituation  aduelie  des  affaires  de  Marfeille , 
6c  à vous  prier  d'en  délibérer  dans  votre 
Confcil. 

L’Affemblée  Nationale  dcflre  la  paix  6c  la 
tranquilité  j c’efl:  l’objet  de  fes  Décrets  6c  le 
feul  moyen  d’avancer  les  heureux  effets  de 
fon  immenfc  travail. 

Tous  les  Citoyens  d’une  Ville  commer- 
çante défirent  aufli  la  paix  6c  la  tranquilité. 

Les  Négocians,  parce 
la  confiance  , le  crédit 
rions  du  Commerce. 

Les  Officiers  de 
peuvent  feules 
leurs  fondions. 

Les  Marchands  j 

le  débit  de  leurs  marchandées , fondé  fur 
le  nombre  des  a 
tant  en  circulation 
reté  de  la  Société. 

Les  Savans  , parce  que  les  progrès  des 
Sciences  exigent  le  repos. 

Les  Artifans , parce  que  les  troubles  font 
éloigner  leurs  meilleures  pratiques  9 détour- 
nent les  Ouvriers  de  leurs  atteliers,  dimi- 
nuent l’envie  d’acheter  6c  de  dépenfer  6c 
conféquemment  les  ruinent. 


affûtent 

opéra*- 


<4) 

Les  Journaliers,  parce  que  l’éloignement 
d’une  grande  partie  des  Habitans  effrayés  , 
celui  des  Etrangers  qui  venaient  dépenfer 
leurs  revenus  à Marfèille  , 6c  qui  bien-totn’y 
viendront  plus  , le  ralentiffcment  du  Com- 
merce , 6c  la  rareté  des  fonds  , font  les  fui- 
tes indifpenfablcs  des  troubles. 

Envain  les  denrées  feront-elles  à bon 
marché  , Meilleurs  , fi  les  confemmateurs 
ne  peuvent  plus  acquérir  les  moyens  de  fe 
nourrir. 

C’eft  par  tarit  de  motifs  que  la  paix  6c  la 
tranquilîté  font  ordonnées  par  le  grand  Tri- 
bunal National. 

C-cft-le  vœu  le  plus  ardent  du  Roi,  le  pre- 
mier ami  de  fon  Peuple  9 c’eft  le  feul  prinw 
cipe  du  bonheur  de  toute  la  Société  3 6c  les 
Adminiftrateurs  de  Marfeilie  ne  doivent  pas 
avoir  d’autre  defir  6c  d’autre  occupation 
que  de  Padurer  foiidement. 

II  parait  que  le  peuple  de  Marfeilie  n’a 
plus  de  demande  a former. 

Il  eft  admis  par  les  Repréfentans  à PAf- 
fembléc  Nationale*,  6c  à tous  les  Confeiis 
6c  Comités  011  les  interets  peuvent  être  dil- 
cutës. 

La  claffe  aifée  des  Habitans  partage  avec 
celle  qui  ne  l'eft  pas  autant  , la  Garde  de 
la  Ville  , 6c  fi  l’on  cherche  à infpirer  au 
Peuple , de  la  défiance  contre  les  Citoyens 
auxquels  un  commerce  immenfc  a donné 


/ 
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quelque  aifancc  , il  faut  cependant  conve- 
nir , Meilleurs  , qu’il  efl:  heureux  qufils  par- 
ragent  avec  autant  d ardeur,  les  veilles  ëc  les 
fatigues  d une  Garde  qui  , fans  cela,  détour- 
nerait gratuitement  un  plus  grand  nombre 
d’Artifans  &C  de  Journaliers  , de  leurs  travaux 
utiles. 

Le  Peuple  de  Marfeillc  eft  celui  de  tous 
dont  les  eomeftibles  font  les  meilleurs  SC 
les  moins  chers  ; & la  bonté  de  fon  Port  I’af- 
furc  qu'il  en  aura  toujours  abondamment. 

Les  journées  font  à un  bon  prix  dans  cette 
Ville  , &i  fi  le  travail  venait  à manquer  , ce 
ferait  feulement  aux  troubles  oC  aux  agita- 
tions qu’il  faudrait  l’attribuer. 

Dès  qu'aucune  claiïe  des  Habitans  de 
Marfeillc  n’a  rien  à defircr  que  la  paix  Scia 
tranquiiité,  que  ce  cri  univerfcllcment  entên* 
du  , fade  donc  enfin  celTcr  les  divifions  qui 
agitent  ccttc  grande  Ville , que  tout  fe 
réuniiTe  pour  le  bonheur  public  contre  ceui 
qui  voudraient  le  troubler  , alors  le  calme 
renaîtra  , les  Citoyens  fe  réconcilieront,  6c 
vous  jouirez  , Meffieurs,  de  la  félicité  qui 
fcmble  vous  fuir  depuis  fi  long-tems. 

Alors  auffi  on  ne  parlera  plus  de  prîfon, 
ni  de  procès,  ôc  l’on  ne  verra  plus  briller 
ces  armes  que  les  Adminiftrateurs  de  la  Pro- 
vince voudraient  voir  remplacer  par  la  paix 
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la  plus  profonde  , & la  gaieté  qui  a tou- 
jours çaraccçriié  lés  Provençaux, 

J’ai Phonneur  d’être  , avec  le  plus  fin- 
cère' attachement , Messieurs  , votre  très- 
humble  &c  très-obéiffant  ferviteur.  Signé  y le 
Coaite  de  Car  a Man, 

Le  Confeil  a reçu  avec  la  plus  vive  fen« 
fibilité  > les  marques  non  équivoques  de  l’in- 
teret que  Mgr,  le  Comte  de  Caraman,  prend 
a tous  les  Citoyens  de  cette  Ville  , &;  qu’il 
a développé  avec  autant  de  vérité  que  de 
patriotifme  5 il  a été  délibéré  de  lui  pré- 
feu  ter  des  remercîmens  Se  de  Paffurer  des 
efforts  que  ie  Conleil  ne  ceffera  de  faire  , 
pour  maintenir  l’ordre , Punion  ÔC  la  paix, 
ç.  MM.  les  Commiffaires  du  Comité  de 
Roucheriç  ont  fait  leélurc  de  leur  rapport 
fur  ies  requêtes  présentées  par  les  Fournif- 
feurs  à la  Cour  des  Comptes , & de  la  con- 
sultation qiPils  ont  raportéc  de  Meffieurs 
Paftoret  &;  Lavabre. 

Le  Confeil  a délibéré  des  remercîmens  i 
MM.  Paftoret  6c  Lavabre,  qui  n’ont  point 
voulu  recevoir  paiement  de  leurs  Séances 
& a autorifé  MM,  les  Commiffaires  de  fai- 
re tout  ce  qu'ils  jugeront  convenable  pour 
] interet  de  la  Communauté  5 déclarant  s’en 
rapporter  absolument  à eux  pour  la  défçnfe 
des  procès  contre  ies  FourniiTeurs, 

Les  E^roro-eurs  de  la  Boucherie  ont  fait 

O £> 


. ( l) 

repréfenter  au  Confeil  que  leur  travail  avait 
confidérablemcnt  diminué  , ont  demandé 
une  indemnité, 

Il  a été  délibéré  que  le  Comité  de  bou- 
cherie le  réunira  avec  le  Comité  d’écono- 
mie , pour  examiner  fa  demande  des  Égor- 


geurs,  2e  en  feront  rapport  au  Confeil. 

Il  a été  fait  lecture  d’un  rapport  du  Co- 
iifé  Travail v-PnKlî-rQ. 


mité  des  Travaux-Publics, 

Le  Confeil  a arreté  i°.  Que  toutes  les 
Vendeufes  dTherbes,  6c  toutes  Femmes  qui 
ont  établi  leur  vente  à la  Canébière  depuis 
les  bancs  du  fruit , feront  averties  dès  de- 
main par  le  Trompette  de  la  Ville  , de  le 
rendre  dorénavant  à la  Place  Necker  , 
que  le  Trompette  réitérera  dans  le  jour  , la 
la  proclamation  , 6e  celles  qui  le  place- 
raient le  lendemain  à la  Canébière , feront 
condamnées  a trois  livres  d’amende  , paya- 
bles fur  le  champ  au  profit  de  l’Hôtel-Dieu, 
Sc  que  le  lendemain  grand  matin  , un  Ca- 
pitaine de  Quartier  6e  douze  Gardes  de  Po- 
lice prendront  pofieffion  de  la  Canébière 
pour  veiller  à ce  qu’aucune  Vendeufe  ne  s’y 
place,  6e  pour  obliger  les  Voituriers  appor- 
tas les  herbes , de  le  rendre  à la  Place 
Necker. 

H a été  aulli  délibéré  qu’il  ne  pourra  le 
placer  aucune  Vendeule  d'herbes  aux  cnvi- 
rons  de  la  Poiffonnerie  du  Cours,  ni  à 1^ 
Place  du  fruit,  afin  qu’elles  ne  puilfent  point 
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Stei:  làckaiandife  à-  celles  qu*on  déplace  f 
pour  lés  mettre  à la  Place  Necker. 

ti°.  Le  Confeil  a prié  MM,  les  Commif- 
faires  des  Travaux-Publics , de  faire  enle- 
ver des  .demain  , le  Pilier  de  Juftice  êc  ce- 
•lui  de  là  Balance  qui  fe  trouvent  à la  Cané- 
bièfe  5 & de  lès  faire  placer  fur  le  côté  à 
droite  , près  te  Trotoir  neuf. 

3^.  MM.  les  CotîimifTaires  ont  été  auto- 
rifés.  par  le  Confeil  , d’établir  un  prépofé 
aux  apointemens  defoixante  livres  le  mois, 
pour  furveillcr  Tes  travaux  que  le  Comité 
fera  dans  le  cas  d’prdonner , l'emploi  des 
matériaux  , 8c  éviter  toute  mal-façon. 

Il  a été  fait  Tèélûre  au  Confeil,  d'une  re- 
quête préfentée  a M.  le  Prévôt-Général  des 
MarécnauiTées  en  Provence , par  fleur  André 
Cayol  fils  de  Jofeph, 

Il  a été  également  fait  leélure  d'un  Me- 
moire  adreffé  au  Confeil  par  ledit  fieur  A* 
Cayol  , fur  le  raêmefujet. 

Le  Confeil,  avant  de  délibérer , a arrêté 
de  députer  auprès  de  M.  le  Grand  Prévôt  , 
MM.  les  Commiffaires  du  Comité  de  con- 
ciliation , pour  connaître  ! 9.  les  motifs  pour 
Je  (quels  la  procédure  ne  fe  prend  pas  au 
Palais  de  jufficc.  2®.  Si,  en  conformité  des 
Décrets  de  l’Afffcmbiée  Nationale  , la  procé- 
dure eit  publique» 

MM.  Les  Commiffaires  du  Comité  de 
correlp  on  dance  ont  remis  . fur  ic  Bureau  , 
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une  lettre  de  M.  de  Cipiéres  , Députe  de 
ia  Sénéchauffée  de  Marfeiile  , en  date  du  28 
Novembre  dernier,  qui  fait  part  au  Con- 
feil  , des  dénonciations  faites  à l’Affemblée 
Nationale  , par  M.  le  Comte  de  Mirabeau  , 
contre  la  procédure  de  M.  de  Bourniflac. 

Sur  quoi,  le  Confeil  a délibéré  qu’il  ne 
prend  aucune  part  aux  dénonciations  faites 
par  M.  le  Comte  de  Mirabeau  , contre  M, 
de  Bourniflac , Prévôt  Général. 

Et  le  projèt  de  répondre  à la  lettre  de 
de  Cipiéres  ayant  été  propofé  par  amende- 
ment , il  a été  reçu  & conçu  en  ces  termes* 

„ Votre  Lettre  du  28  Novembre  ayant  été 
communiquée  au  Confeil , il  a été  délibéré 
que  les  dénonciations  de  M.  de  Mirabeau, 
n’ayant  eu  Heu  fans  doute  que  fur  des  plain- 
tes dont  le  Confeil  n’a  pas  été  informé  5 il 
ne  peut  y prendre  part. 

Le  Confeil  s’étant  occupé  deux  fois  de  ce 
qui  concerne  les  procédures  prévôtales , nous 
vous  envoyons  ci-joint  les  deux  Délibérations 
prifes  à ce  fujèt. 

M.  le  Commiflaire  du  Roi  a fait  part  au 
Confeil  , des  Lettres-Patentes  du  Roi , du  27 
Novembre  dernier,  fandionnant  les  Décret* 
de  l’Affemblée  Nationale  , du  neuf  de  ce 
mois  qui  prohibe  la  difpofition  de  tous  Bé- 
néfices , à l’exception  des  Cures,  des  fept 
& quatorze  Novembre,  relatifs  à la  confer- 
vation  des  biens  EecicfiafUques  celle  des 
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Archives  5c  Bibliothèques  des  Mona-ftères, 
Sc  Chapitres , 5c  du  feize  dudit  mois  con- 
cernant la  confîfcation  des  grains  5c  farines 
•Mi fis  en  contravention» 

Lefture  en  ayant  été  faite  5 il  a été  déli- 
béré quelles  feront  transcrites  fur  les  régî-* 
tires  des  Archives  de  là  Communauté  , 
lues  , publiées  5c  affichées  y 5c  exécutées 
romtne  Lois  du  Royaume, 

Le  Confeil  eonfidérant  que  tout  ce  qui 
faa ne  de  PAflemblée  Nationale  ne  tend 
faire  le  bonheur  d’un  peuple  fidellc- 
& fournis  à fon  Roi  dont  il  ne  ce  liera  d*ad- 
irnrer  les  vertus  , rempli  de  refpecl  pour  ce 
Monarque  adoré  des  Français  5c  pour  les 
Décrets  de  cette  Affemblée  augufte  des  fa- 
ges  Repréfentans  de  la  Nation , il  perfifrè 
avec  la  plus  ferme  5c  la  plus  confiante  ré- 
lolution  à fon  adhéiïon  aux  Décrets  de  l’Af- 
femblée  Nationale  y fanélîonnés  par  le  Roi* 
k Confeil  n’étant  que  le  faible  interprète  de 
ïadhélion  de  coeur  & d’ame  de  tous  les  Ci- 
toyens de  Marfeille. 

11  a été  délibéré  de  faire  afficher  le  dé- 
fend de  la  préfente  Délibération* 

MM.  les  Echevins  ayant  préfentéau  Con- 
feil ? que  la  multiplicité  de  leurs  occupations 
les  empêchaient  de  vaquer  avec  exaclitude 
à l’exécution  des  Décrets  qui  font  envoyés 
à la  municipalité  s 5c  des  objets  déterminés' 
èms-  le  Confeil. 
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Le  Confeil  a déterminé  qu’il  ferait  nom- 
mé dans  le  premier  Confeil  , un  Comité 
d’exécution. 

Un  Membre  du  Confeil  a fait le&ure  d’un 
dire  relatif  à la  conduite  des  Troupes  dans 
les  mouvemens  qui  ont  eu  lieu  le  huit  de 
ce  mois  , & dans  lequel  il  exprime  les  fenti- 
mens  de  tous  les  Membres  du  Confeil  p but 
M.  le  Commiffaire  du  Roi. 

Il  a été  délibéré  que  ce  dire  remis  fur  Je 
Bureau,  ferait  transcrit,  à quoi  nous  avons 
procédé  ainfi  que  fuit  : 

MES  SIEURS 
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Dans  les  derniers  mouvemens  popuÜirc^ 
vous  avez  fu  qu’une  populace  égarée  , fc 
porta  à l’Hôtel-de-Ville  gardé  par  les  Soldats 
de  Royal  la  Marine  , commandés  par  M,  Ifc 
Chevalier  du  Fay,  auxquels  nous  devons  fans 
doute,  Perdre  qui  régna  dans  ce  lieu  ren- 
fermant nos  Archives  qui  pouvaient  être 
violées. 

Vous  êtes  inftruits  de  la  conduite  louable 
des  Officiers  8c  Soldats  de  V exin  ^ de  Garde 
à la  porte  de  la  Citadelle  St.  Nicolas  , ou 
cette  même  populace  fe  porta  pour  parler 
à M.  le  Comte  de  Caraman. 

Vous  avez  fu  avec  quelle  fermeté  & quelle 
prudence , s’eft  conduit  le  Corps  de  Garde 
du  Régiment  Suifle  fur  le  Cours  , fort  feu- 
lement de  vingt-quatre  hommes  , comman^ 
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clé  par  MM.  de  Garra  6c  Hooff,  il  a fouffert 
avec  une  noble  patience  des  infultes  graves 
qui  révoltent  tous  les  honnêtes  Citoyens. 

Vous  connaiiïez  auffi  la  conduite  de  ces 
trois  Régimens  ? de  ceux  des  Dragons  6c 
cf’Ârtillerie  qui  ont  diffipé  par  leur  pré- 
Jence  cette  populace  6c  rétabli  la  tranquilité 
dans  la  Ville. 

Je  fuis  donc  d’avis  que  le  Confeil  leur 
témoigne  *.  au  nom  de  la  Cité  7 toute  la 
reconnaidTancc  dentelle  eft  vivement  péné- 
trée j qu’il  /oit  fait  une  motion  diftinguée 
des  Officiers  qui  commandaient  les  portes 
de  PHôtel-de-Vilîe  6c  du  Cours  , qu'extrait 
de  la  délibération  /oit  remis  aux  Colonels 
mu  Majors  defdits  Régimens , par  MM.  les 
Officiers  Municipaux  , avec  prière  d’en 
faire  faire  la  publication  aux  Soldats  de 
leurs  Corps  refpe&ils  qui  nous  ont  donné* 
dans  cette  circonftancc  des  témoignages 
non  équivoques  d’attachement  6c  de  fra- 
ternité. 

De  plus  que  même  extrait  de  la  délibé- 
ration fera  adreffe  par  MM.  les  Commif- 
faires  de  Correfpondance  , au  Miniflxe  de 
la  Guerre  > avec  prière  de  faire  connaître  à 
Sa  Majefté  rhéroïfme  6c  la  prudence  des 
Officiers  6c  Soldats  defdits  Régimens. 

J’ai  encore  un  objet  à vous  propofer  pour 
le  bien  de  la  paix,  c’eft  de  faire  afficha 
h Déliber ation  que  nous  avons  prife  pour 
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fufpendre  toutes  nos  opérations  relative- 
ment  à la  Garde  Bourgeoife , jufqivà  l’orga- 
nifation  que  nous  en  attendons  de  l’Alïern- 
bJée  Nationale. 

Il  me  paraît , Meffieurs  , que  fi  le  peuple 
eût  connu  notre  détermination , il  ne  le 
fût  pas  permis  de  tenter  un  changement 
auquel  nous  avons  no  us  - me  mes  renoncé  ê£ 
que  nous  ne  voulons  tenir  que  de  l’Aflem- 
blée  Nationale. 

Maintenant  je  prendrai  la  liberté  de 
m’adrefier  à M.  le  Comrhiffaire  du  Roi. 

* 1.4  4 

Vous  voyez,  Monfieur  , tout  ce  que  nous 
coûte  votre  voyage  à Toulon  , tant  que 
nous  avons  eu  le  bonheur  de  vous  voir 
parmi  nous,  nous  n’avons  pas  été  livrés 
a la  moindre  agitation  5 vous  avez  difparu 
pour  quelques  jours  , la  tranquilité  s’eft 
éloignée  de  nous , or  reconnaiflez  , Mon- 
heur  , tout  ce  que  peuvent  fur  nos  cœurs 
les  lumières  , la  franchife  ôc  la  vertu  $ vous 
propoferiez-vous  donc  encore  de  nous 
quitter  ? Songez  , Monfieur  , que  votre 
départ  aurait  les  fuites  les  plus  funeftes 
pour  tous  les  bons  Citoyens  5 ce  ferait  5 
j'ofe . le  dire  , une  inhumanité  dont  vous 
n'êtGs  point  capable,  reftez  avec  nous  du 
moins  jufques  à la  parfaire  organifation  de 
notre  Municipalité.  Je  vous  en  conjure  , 
Monfieur,  pour  l’intérêt  dJun  peuple  i«v 
menfe  fur  lequel  tome  PEurope  a les  yeux 
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fixés  , & qui  fuivra  toujours  le  chemin  de 
l’honneur  par  vos  (oins  6c  vos  (âges  confeils  $ 
je  vous  le  demande,  6c  vous  le  voyez  * 
Monfiéur  , de  concert  , avec  tous  les  Re- 
préfentans  de  cette  grande  Cité  * fans  la- 
quelle la  France , Paris  où  eft  le  fiège  de 
la  régénération  feraient  livrés  aux  horreurs 
de  la  famine.  La  promellé  que  je  follicite 
6c  que  nous  attendons  , Monfiéur,  de  votre 
bonté , va  remettre  le  calme  dans  tous  les 
cœurs  i elle  fera  pour  les  amis  de  la  paix 
le  plus  beau  triomphe  , 6c  la  plus  cruelle 
défaite  pour  les  ennemis  dé  la  tranquilité 
publique*  Signé , PonsArd. 

Le  Confeil  pénétré  des  fentimens  dé- 
velopés  dans  le  dire  ci-de(Ius  , a délibéré  de 
témoigner  , au  nom  de  la  Cité , toute  la 
reconnaifiance  dont  les  Citoyens  font  vive- 
ment pénétrés  pour  les  Chefs , les  Officiers 
6c  les  Soldats  de  tous  les  corps  Militaires 
qui  font  à Marfeille,  qivil  fera  fait  une 
mention  dïftinguée  de  MM.  les  Officiers 
qui  commandaient  le  8 de  ce  mois  les 
portes  de  PHôtel-de-Ville  6c  du  Cours , 
ôC  qu’à  cet  effet  Pex  trait  de  la  préfente 
délibération  fera  remis  par  MM.  les  Officiers 
Municipaux  , aux  Colonels , Majors  ou 
Commandans  des  Régimens  Royabla-Mari- 
ne  , d’Erneff , Vexin,  des  détachemens  des 
Dragons  du  Pvoi  , 6c  de  Lorraine  , 6e  de 
celui  de  l’Artillerie  , avec  prière  d'en  faire 


faire  la  publication  dans  leurs  Corps  refpec- 
tifs  qui  ont  donné  dans  cette  circonftance , 
des  témoignages  non  équivoques;  d’attacàe- 
nient  6c  de  fraternité. 

Il  a été  auffi  délibéré  que  MM,  les  Commit- 
faires  decorrefpondanceadrefferont,  au  nom 
du  Confeil , au  Miniftrc  de  la  Guerre , f ex- 
trait de  la  préfente  Délibération,  avec  prière 
défaire  connaître  à Sa  Majefté  , Hiéroïfme 
6c  la  prudence  des  Officiers  6c  des  Soldats 
des  divers  Corps , 6c  notamment  de  M.  le 
Chevalier  du  Fay  qui  commandait  le  polie 
des  Soldats  de  Royal  la  Marine  9 à l’Hôtel- 
de-Ville  6c  de  MM.de  Garra  6c  Hooff,  Offi- 
ciers du  Régiment  d’Erneft  qui  comman- 
daient un  Détachement  de  vingt-quatre  hom- 
mes , au  pofte  du  Cours. 

Il  a été  arrêté  que  la  Délibération  du  Çoa- 
feil  du  il  Novembre  dernier,  dans  laquelle 
il  a été  déterminé  de  fufpendre  toute  opéra- 
tion relative  à la  Garde-Bourgeoife  , jufqu*a*' 
près  l’organifation  que  nous  attendons  de 
TAffemblée  ? pour  les  Gardes  Nationales  9 
fera  affiché  avec  le  dépend  de  celle-ci,  pour 
faire  connaître  au  public,  que  le  Confeil  a 
renoncé  à tout  changement  fur  la  formation 
de  la  Garde  Citoyenne  , 6c  qu’il  attend  avec 
refpeâ:  , l’organifation  qui  fera  déterminée 
par  FAffemblée  Nationale  , 6c  d’inviter  tous 
les  Citoyens , de  fervir  dans  les  foixancs 
Compagnies  de  la  Garde  Citoyenne, 
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Ëtîfin  , Je  Gonfeil  adoptant  unanimement 
& par  acclamation  les  fentimens  exprimés 
dans  le  dire  ci-dcffus  tranfcrit  ÔC  qu’exci* 
tent  dans  tous  les  coeurs,  les  lumières  , 
la  franchife  êc  la  vertu  de  M.  le  Commiflai- 
re  du  Roi  , a délibéré  de  le  prier  6c  conjurer, 
pour  Tinteret  d’un  Peuple  fur  lequel  toute 
l’Europe  aies  yeux  fixés, de  continuer  Ion 
féjour  dans  cette  Ville1,  au  moins  jufqu’après 
l’organifation  de  la  Municipalité  que  nous 
attendons  des  foins,  de  la  follicitude  6c  de 
la  lagcffe  de  l’Aflemblée  Nationale. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  Com- 
mi  (Taire  du  Roi  a renvoyé  le  Gonfeil  à de- 
main , 6c  a ligné  avec  MM.  les  Echevin»  , 
8c  Nous  Notaire-Secrétaire. 

Collationné  par  Nous  Notaire  - 
Secrétaire  de  la  Communauté. 
Ailhaud  , Notaire-Secrétaire, 


A MARSEILLE, 

De  rim  primerie  de  la  Veuve  Sibié  , Imprimeur 
du  Roi  £c  de  la  Ville.  1789. 
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DÉLIBÉRATION 

Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Vaille 
de  Marfeille  , du  iz.  Décembre 


.J^LUjourdliui  , 12  Décembre  1785?  , 
après  midi  , le  Confeil  Municipal  de  cette 
ville  de  Marfeille  , s’efl:  affemblé  dans  la 
Salle  de  PHotel-de-Vile.  M.  d'ÀNDPvÉ, 
Commiflaire  du  Roi  en  Provence  , a préfidè 
Sc  autorifé  xe  Confeil  auquel  , tenant  le 
Bâton  du  Roi  en  mains  , ont  été  préfens 
MM.  J.  Bapt.  A.  Tliulis  > J.  F.  Durand  &L 
Jh.  Vid.  Verdilhon  , Ecbêvins  5 MM.  les 
Confeillers  dont  les  noms  fuivant  : le  Comte 
de  Beauffet  , Chompré  , Vernet  cadet  , 
Ponfard  , J.  Bapt.  Fabre  , Philibert  Fabre  , 
Lejourdan  , Lieutard,  Gujet,  J.  F.  Lieu- 
taud  , Sayras,  Thurbet,  Decombis  , Eftuby, 
Didier,  Leroy,  Surian-de-Bras  , H.  Lieu- 
taud  , Dque*  Durbec  , Rouffet  , Deiglun  ? 

A 
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Chaulan  , Alexis  Pafcal , Treflour  5 Mazoiî- 
lier  5 Gouiran  , Ange  Ganivet , Arnoux * 
Sauze  , Odemar  , J.  Giraud,  Michel , Alois- 
Giraud  , Hugues-Rolland  , Laurenfy  ÿ 
Couturier  , Vernet  aîné  , Jauffret  ,Roubaud  , 
Gérard  , Audouin  , J.  A.  Pafcal  , Alexis 
Correas , Dagnan  , de  Montgrand  , Girard- 
du-Demaine  , Comps  , Marchant  , Albouis, 
Levefy  , Tarteiron  , Patot  , Aleon  , H* 
Caillol  , Séjourné  , Dallet  , Durand  , Couo- 
cler  j Canis-Reînaud  , Barbaroux  , Siivy, 
J.  A.  Audibert , Crefp  , Alignan,  Poulard  , 

D.  Audibert , Rimbaud,  Long  , Verdilhon- 
Correard  , Ollivier,  Antelme,  Soiiers,Gimon , 

E.  Martin  , Merle  , Samatao  , Giily  , 
Donadieu  , Danthoine  , Granet  aîné  3 Blan- 
card  , Magnan. 

MM.  les  Commiffaires  du  Comité  de 
conciliation,  qui  avaient  été  nommés  par  la 
Délibération  du  Confeil  du  jour  d’hier  , 
en  députation  auprès  M.  de  Bournillac  , 
Prévôt-Général  des  Marécbauiïées  en  Pro- 
vence , ont  fait  rapport  au  Confeil  de  leur 
députation , ôc  il  a été  fait  lecfure  de  la 
lettre  de  M.  de  Bourniffac. 

Le  Confeil  a arrêté  que  le  rapport  de 
MM.  les  Commiffaires  St  la  lettre  de  M.  le 
Prévôt  feront  imprimés  6c  qu'il  y fera 
délibéré  au  premier  Confeil. 
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îl  a été  procédé  à la  nomination  des 
Membres  du  Confeil  qui  compolèront  le 
Comité  d’exécution  déterminé  dans  la  der- 
nière féance  5 à cet  effet  chaque  membre 
du  Confeil  a remis  fur  le  Bureau  une  lifte 
contenant  le  nom  des  huit  perfonnes  qu’il 
voulait  nommer.  Le  Confeil  a nomme  quatre 
de  fes  Membres  qui,  avec  un  des  Notaires- 
Secrétaires  fe  font  retirés  dans  le  cabinet 
de  PHôtel-de  Ville  , ont  procédé  à l’examen 
du  nombre  des  voix  d’un  chacun  , & après 
le  recenfement , ceux  qui  ont  réuni  le  plus 
de  voix  ont  été  nommés  Commiffaires  du 
Comité  d’exécution,  font  MM.  Decoin- 
bls,  Laurency  , Deiglun  , Philibert  Fabre  , 
Girard-Dudernaine  cadet  , Dagna , Surian- 
de-Bras  , Davin. 

MM.  les  Corn  miliaires  du  Comité  de 
comptabilité  ont  fait  leur  rapport  fur  Pachat 
des  grains  fait  en  1783. 

Le  Confeil  a délibéré  que  leur  rapport 
fera  imprimé. 

M.  le  Commiilaire  du  Roi  a dit  que 
tout  annonçait  que  la  paix  régnait  dans  la 
Ville  , que  la  Loi  Martiale  avait  été  pu- 
bliée dans  les  mouvemens  qui  Ont  eu  lieu 
le  huit  de  ce  mois , que  tout  concourt  à 
ia  faire  cefter  , &c  qu’il  faut  arborer  le  Pa- 
villon blanc  en  ligne  de  paix  , au  lieu  du 
Pavillon  rouge  5 qu'il  ^étakyà  propos  de 
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f.uîvre  l’exemple  que  nous  a donné  la  Com- 
mune de  Paris  , pour  découvrir  les  auteurs 
des  placards  , émeutes  6c  infurredions. 

Le  Confeil,  confidérant  que  la  Ville 
paraît  rentrer  dans  la  tranquilité,  6c  que  les 
atfroupemens  qui  ont  donné  lieu  à la  décla- 
ration de  la  Loi  Martiale  6c  à placer  à la 
principale  fenêtre  de  PHôtel- de- Ville , le 
Drapeau  rouge  , n’exiftentplus  5 confidérant 
auffi  combien  il  eft  nécefïairc  de  faire  ceffer 
les  coups  de  pierres  , les  placards  6c  tous 
les  moyens  employés  pour  troubler  la  paix 
publique,  en  fuivapt  à cet  égard  l’exemple 
de  la  Commune  de  Paris  , il  a été  déli- 
béré de  prier  MM.  les  Officiers  Munici- 
paux de  rendre  une  Ordonnance  pour  faire 
ceffier  la  Loi  Martiale  , en  plaçant  un  Dra- 
peau blanc  en  place  du  rouge. 

Il  a été  auffi  délibéré  d’accorder  une  ré- 
eompenfe  proportionnée  , depuis  deux  cens 
livres  jufqu’à  deux  mille  quatre  cens  livres  , 
à ceux  qui  dénonceront  les  Auteurs , Fau- 
teurs 6c  complices  de  toutes  Emeutes  ê£ 
attrouppemens  , coups  de  pierres  aux  Trou- 
pes , Placards  êc  Affiches  , capables  d’occa- 
fîonner  des  Emeutes  ou  Atroupemens,  6c 
même  de  faire  des  démarches  auprès  du 
Gouvernement  pour  obtenir  leur  grâce,  dans 
Je  cas  ou  iis  feraient  eux-mêmes  complices 

A 

des  délits  qu’ils  dénonceraient* 


MM*  les  Officiers  Municipaux  ont  rendu 
l’Ordonnance  fuivante  : 

Nous  , Officiers  Municipaux  , en  vertu 
du  Décret  de  l’Aflemblée  Nationale  9 de 
d’après  la  Délibération  du  Confeil.  ci-def- 
fus  , déclarons  que  la  loi  martiale  à ceffe^> 
ordonnons  que  le  Drapeau  rouge  fera  reti** 
ré  , de  remplacé,  pendant  huit  jours  5 par  un 
Drapeau  blanc, 

M.  Gimon  a prononcé  un  Difcours,  tant 
en  fon  nom  , qu’en  celui  de  MM,  Sarna- 
matan  , E.  Martin  de  Merle  3 le  Confeil  a 
délibéré  qu’il  ferait  tranferit , ce  que  Npus 
Notaire-Secrétaire  avons  fait  ainfi  que  fuit  y 

MESSIEURS, 

Rien  n’eft  plus  flatteur  ni  plus  glorieux 
pour  nous  que  les  fuffrages  dont  vous  avez 
bien  voulu  nous  honorer  , en  nous  appel- 
lant  aux  premières  places  de  la  Muncipalité, 
dans  une  circonflance  aufli  pénible  de  auflî 
critique. 

Pénétrés  de  reconnaiflance  , encouragés 
par  la  pureté  de  nos  intentions,  pleins  de  conr 
fiance  en  vos  lumières , de  lur  toutes  chofes , 
raffurés  par  la  préfence  du  digne  Repréfen- 
tant  du  Roi  , en  qui  nous  étions  certains  de 


trouver  ce  qui  manquerait  en  nous  ? nous 
étions  dilpofés  à remplir  la  charge  que  vous 
nous  imposez  9 toutefois  avec  l’agrément  de 
Sa  Majefté  5 mais  le  même  jour , où  vous 
N nous  honoriez  des  témoignages  précieux  de 
votre  eftîme  , RAffemblée  Nationale  pronon- 
çait le  Décret  contre  toute  nomination  Mu- 
nicipale , julqu’à  ce  que  la  nouvelle  forme 
qu’elle  preïcrit9  puiffe  être  fume*  dès  qu’elle 
aura  reçu  lafandion  du  Roi. 

Le  refpeél  du  Confeil  Municipal  pour  cet- 
te. Augufte  AfFemblée  5 arrête  9 fans  doute  5 
l’effet  de  tout  ce  qu’il  a délibéré*  de  contrai- 
re à des  Décrets  qu’il  ne  pouvait  pas  connaî- 
tre encore. 

Il  eft  donc  de  notre  devoir  9 Meilleurs  9 
de  mettre  fous  vos  yeux  le  Décret  qui  an- 
milîe  votre  éleélion  6c  la  nomination  dont 
vous  nous  avez  honorés  ; nous  vous  prions 
d’en  agréer  nos  très-humbles  rernercknens  , 
8c  la  déclaration  de  ne  pouvoir  fervir,  d- après 
les  principes  in.conteftables  que  chacun  de 
vous  a fans  doute  déjà  reconnus  3 paillions- 
nous  . Meilleurs  ? conferver  cette  bonne 
opinion  que  vous  nous  avez  accordée  fi  gra- 
tuitement 5 puiffions-nous  tous  ici  , voir 
régner  la  paix  8c  la  tranquilité  3 puiffions- 
nous  , par  vos  fages  difpofîtions  , 6c  par  cet 
efprit  conciliatif qui  vous  anime  tous,  don- 


lier  à toute  l’Europe  , l’exemple  de  la  modé- 
ration-, au  milieu  des  troubles  qui  nous  envi- 
ronnent 5 puiflions-nous  enfin  compter  fur  la 
téfidence  permanente  de  M.  le  Commiffaire 
du  Roi,  qui  , en  repréfentant  le  plus  grand 
6c  l e plus  cliéri  des  Monarques,  nous  en  re- 
trace à chaque  inftant  toutes  les  vertus. 

M.  Thulis , premier  Eclievin,  a dit  que  M» 
le  Comte  de  St.  Prielt , Miniftre  , a adref- 
fé  à MM.  les  Maire  , Echevins  6c  Affeffeur  d 
cette  Ville,  une  Lettre  , que  leur  a apportée 
le  Courier  extraordinaire  venu  à M.  de 
Glandevés  , 6c  a requis  qu’elle  fût  transcri- 
te dans  la  Délibération  , ce  qui  ayant  été  ar- 
rêté , nous  l’avons  tranferite. 

Taris  , le  y Décembre  ty8g* 

„ J’ai  mis  , Messieurs  , fous  les  yeux  du 
Roi  ,1a  Lettre  du  30  du  mois  dernier  , par 
laquelle  vous  demandez,  pour  caufe  de  fan- 
té  , à être  difpenfés  de  continuer  l'exercice 
des  fondions  de  vos  Places  de  Maire  , Eche- 
vins 6c  A (Te  fieu  r de  la  Ville  de  Marfeille  $ 
6c  j’ai  l’honneur  de  vous  prévenir  que  Sa  Ma- 
jefté  a bien  voulu  y confentir. 

J’ai  celui  d’être  très-parfaitement 

Messieurs 


■ (*) 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  Com- 
miflaire  du  Roi  a renvoyé  le  Confeil  à Lun- 
di , & a ligné  avec  MM.  lesÉchevins  6c  Nous 
Notaire-Secrétaire. 

Collationné  par  Nous  Notaire- 
Secrétaire  de  la  Communauté, 
Ailhaud,  Notairc-Secrétairca 


DÉLIBÉRATION 


Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  V ûl& 
de  Marfeille  , du  i/p  Décembre  ij8$* 

Ujourd’hui , 14  Décembre  * mil  fept  cent 
quatre-vingt-neuf,  après  midi  , le  Confeil  Municipal 
renforcé  de  cette  Ville  de  Marfeille  , s’eft  alfemblé 
dans  la  Salle  de  THôtel-de-  Ville  : M.  cTAndré  9 
Commilfaire  du  Roi  en  Provence  , tenant  le  Bâton 
du  Roi  en  mains , a prélïdé  St  autorifé  ce  Confeil 
auquel,  écrivant  Nous  Notaire-Royal-Secrétaire  de 
la  Communauté  , ont  été  préfens  , Meilleurs,  J.  BP 
A.  Thulis  ; J.  F.  Durand  ; St  Vi£h  Jh.  Verdilhon^ 
Echevins  ; St  MM.  les  Confeillers  dont  les  noms 
fuiveüt  : Chompré  , le  Comte  de  BeaulTet  , Ponfard  * 
Merle  , Dagnan  , Olivier  , Sayras  , Eftuby , Le- 
jourdan  , Decombis  * Savornin  , Dq.  Durbec  y H»' 
Cailhol  , Roulfet , Alois-Giraud  , Sauze  , Surian-de- 
Bras , Aîignan  , E.  Maurel  , Foulard  , Reilîolet  * 
Philibert  Fabre  , Tarteiron  , Gouiran  , Baïn  , Ar- 
iioüx  , Chaudon  , Patot  , Deigïun  , Mazoiîlier  * 
Antelmi , Jacq.  Ant.  Audibert , P.  Bernard  , Grefp  ? 
Alex.  Pafcal , H.  Lieutaud  , Lieutard  , Mouraille  * 
Boulouard , Jq.  Giraud  , Durand  , Lë'roy  , Ritm* 
baud  , Girard  , Ganivet , de  Montgrand  , Diîrbec 
Comps  , Granet  * Don  adieu  * Levefy  f Hugues  »- 
Alex.  Correard,  J.  Bapt.  Fabre , Odemar  > Séjour^ 
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filé  , Jauffret  , Chaulan  , Gimon  , H.  Feraücî  , 
Bîancard  , Solliers  , Samatan  , Councler  , Lauren- 
fv  , GirarcUDudemaine  , Didier  , Elîieu  , Merle  , 
Canis-Reynaud  , Couturier  , J.  F.  Lieutaud  , Rol- 
land , Sllvy  , Marchant  , E.  Martin  , Gilly  , Ver- 
dilîioii-de-Cdrreard,  Barbaroux,  Danthoine  , Vernet , 
aîné,  Vernet  cadet  , Roubaud  , Dq.  Audibert  , 
Gayet  r jDong  ^ Jacq.  A.  Pafcaî  , Aleon. 

M.  le  Cqmmiffaire  du  Roi  a fait  part  au  Con- 
feil  , des  Lettres-Patentes  du  Roi,  des  29  Novem- 
bre & 3 de  ce  mois  , fanâiannant  les  Décrets  de 
PAffemblêe  Nationale  du  16  Novembre  , portant 
qn'ii  ne  fera  plus  expédié  de  provifions  d’offices 
de  Judicature  , fauf  à être  provifoirement  expédié 
des  provifions  dans  les  cas  de  néceffité  , du  27  No- 
vembre , portant  qu’il  ne  fera  plus  permis  à aucun 
agent  de  l’adminillration  , ni  à ceux  qui  exercent  quel- 
ques fondions  publiques,  de  rien  recevoir  à titre 
d’étrènes  , gratifications  , vin  de  Ville  , ou  fous 
quelqu’autre  dénomination  que  ce  foit  ; 6c  du  décret 
provifoire  de  PAfTemblée  Nationale  , concernant  les 
Municipalités. 

Leélure  en  ayant  été  faite  , le  Confeil  a délibéré 
que  lefditës  Lettres  - Patentes  ôt  Décrets  feront 
tranfcrits  dans  les  regîtres  des  Archives  de  la  Com- 
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munauté , lus  , publiés  &.  affichés  , &C  exécutés 
comme  Lois  du  Royaume. 

M.  le  Commifiaire  du  Roi  a remis  fur  le  Bureau 
une  Ordonnance  du  Roi,  du  cinq  de  ce  mois  , rela- 
tive à rinftàîlation  de  MM.  les  Echevins  élus. 

Leéhire  en  ayant  été  faite  , le  Confeil  en  a déli- 
béré la  tranfcription  de  la  manière  fuivante  : 

DE  PAR  LE  ROI. 

Sa  Majesté  a approuvé  & confirmé  , approuve 
& confirme  l’éle&ion  faite  le  1 5 du  mois  de  No- 
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> Ji-njer  par  le  Confeil  Municipal  de  la  Ville 
(il.  aîné  l É»»«  MTi,frÏ“;  S.vÏÏ  dl 

wïvmV-r«“S”PMiie«é.  Vila  '.nUU, 

ssïsvs 

Eclievins  JS 

exercices  ccniomterpn.  avec  e ^ ^ 0rdon_ 

puLfef , & traafcrite  fur  les  regîtres  de 
?HôteUe-Ville  de  Marfeiile  , afin  que  perfonne  ne* 
TToît-  à Paris  le  cinq  Décembre  17  °9® 

1Sn0Sn?LOUïS:^  Plus  b s,  de  SX.PS 
Sur  quoi,  le  Confeil  confiderant  que  1 Aflemblée 
Nationale  s’occupe  de  l’organifation  des  Mumcpahtes 
oue  d’ailleurs  le  Décret  provifoire  qu  elle  a renau 
le  , de  ce  mois  , & qui  a été  fanéhonne  , indique 
que  cete  organifation  fera  bientôt .terminée , confi- 
A ^ ivîM  Ips  Echevms  en  exerci-** 

dérant  encore  , que  MM.  les  Lc“evi  d’occu« 

ce  font , depuis  plufieurs  mois  , furcharges  doccu 

prions  ! & que  leur  faute  exige  même  le  fecour* 

d Tf  a^té  dîlibéré  que  MM.  Gimon  , Samatan  , E.' 

Echevins  p»  ,D  hb— 

du  Novembre,  feront  dès-a-prefent  en  conlor 
mité  de  l'Ordonnance  de  Sa  Majefté  , Offi  ciers  Mu- 
nicipaux adjoins  à MM.  les  E=hevms  pour Jam® 

toutes  les  fondions  relatives  à leurs  places  , en  at 
tendant  que  l’Affemblée  Nationale  ait  fait  .c°nn^tre 
Wanifation  quefafageffe  defline  à toutes  lesMu- 
nkfoalités  MM.  les  Echevins  8t  plufieurs  Mem- 
bres du  Confeil  ont  été  priés  d’apprendre  le  vœu  dtt 

Confeil  à MM.  Gimon  , Samatan  , W artin  & M • 
qui  s’étaient  retirés  dans  le  Cabinet  » 8t  *. 

* ■-  ' : - h\  i 
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aile  du  Confeil,  pour  s’y  placer  à U 
fuite  de  MM.  les  Echevins. 

MM.  Gimon  , Samatan  , Martin  Sc  Merle , ayant 
été  introduits  , ont  repréfenté  au  Confeil  , qu’ils 
étaient  pénétrés  de  refpecf  pour  les  Ordonnances 
de  Sa  Majefié  , ÔC  pour  les  Décrets  de  l’ÀlTemblée 
auxquels  le  Confeil , dont  ils  font  Membres , avaient 
adhéré  , que  cette  adhéfion  confiante  leur  faifait  ef- 
pérer  que  le  Décret  de  l’Affemblée  Nationale  , du  3 


ce  mois 


comme  Loi 


Confeil  ; qu’ils  n’étaient  pas  Echevins  en  exercice 
puifqu’ils  n’avaient  pas  été  inf  allés  , qu’ils  ne  pou- 
vaient par  conféquent  , continuer  d’exercer  des  fonc- 
tions qu'ils  n’avaient  point  encore  commencées  ; ils 
ont  prié  le  Confeil  de  les  difpenfer  de  remplir  ces 
fondions  honorables. 

Le  Confeil,  perfiffant  toujours  à exécuter  l’Ordon- 
nance de  Sa  Majelté  , £>C  reconnaiflant  la  bonté  du 
choix  qu’il  a fait  , a obligé  par  les  applaudiflemens 
les  plus  vifs  6C  les  plus  réitérés  , de  prendre  la  place 
où  la  confiance  publique  les  a appellés. 

Alors  ils  ont  déclaré  qu’en  ne  ceffant  d’invoquer 
ce  Décret  qui  parait  les  difpenfer  de  remplir  les 
fon&ions  d’Echevins  que  le  Confeil  leur  a déféré  6 C 
Sa  Majeffe  a agrée  , ils  fe  rendent  néanmoins  au 
vœu  du  Confeil  , pour  concourir  avec  MM.  les 
Echevins  à faire  le  bien  de  la  Cité  , 8c  ils  ont  à 
cet  effet  , fait  ferment  à la  Commune  > entre  les 
mains  de  M.  le  Commiffaire  du  Roi , de  bien  ôt  fi* 
dèlement  remplir  leurs  fondions  , ôt  ont  pris  place 
à côté  de  MM.  les  Echevins. 

M.  Thulis  , premier  Echevin  , a requis  que  la 
Lettre  du  $ de’  ce  mois , écrite  par  M.  le  Comte 
de  St.  Prieft  , à MM.  les  Officiers  Municipaux  de 
cette  Ville  , fut  tranfcrite  dans  la  Délibération. 

Le  Confeil  a adhéré  à fa  réquifition  > & elle  a 
été  tranfcrite  comme  fuit  : 
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à Paris , le  5 Décembre  lySg» 

J’ai  rendu  compte  au  Roi  , Messieurs  , de  k 
Lettre  que  vous  m’avez  écrite  , pour  me  donner  avis 
de  l’éle&ion  faite  par  le  Confeil  Municipal  de  vo- 
tre Ville  , des  fleurs  Gimon  ôc  Samatan  aîné  > E. 
Martin  & Merle , pour  remplir  la  place  d’Echevins. 
Sa  Majefté  les  a agréés  , ÔC  vous  pouvez  procéder  a 
leur  inftallation. 

J’ai  l’honneur  d’être  très-parfaitement , Messieurs, 
Votre  très- humble  ôt  très» 
obéifTant  fervitenr  , 
Signé  y le  Comte  DE  $T.  Priest. 

Il  a été  fait  de  nouveau  le&ure  du  rapport  de 
MM.  les  Commiflaires  du  Comité  dé  Correfpondati- 
ce  de  la  lettre  de  M.  de  Bourniffac  , Prévôt-Gé- 
néral. 

Sur  quoi , le  Confeil  a déclaré  n’y  avoir  lieu  à 
délibérer  fur  la  motion  qui  avait  été  faite  dans  la 
Séance  du  onze  de  ce  mois  , à la  fuite  de  la  leéhire 
de  fa  Requête  , 8t  du  Mémoire  du  heur  Cayol. 

MM.  les  Commiflaires  du  Comité  de' Correfpofl- 
dance  ,ont  fait  de  nouveau leéhire au  Confeil,  d’une 
Lettre  qu’ils  avaient  reçu  des  Députés  de  cette  Sé- 
néchauflee  , en  date  du  28  Novembre  dernier  , par 
laquelle  il  eft  dit  , qu’ils  penfent  que  tous  les  Ci- 
toyens ne  formant  qu’un  feul  Corps , &C  n’y  ayant 
plus  de  diflinétion  d’ordre  , le  Confeil  de  Marfeille 
a formé  un  Comité  qui  cimente  cette  réunion.  Ils 
annoncent  que  le  Comité  des  Electeurs , chargé  de 
la  correfpondance  avec  eux  , leur  a témoigné  fes 
regrets  , ÔC  les  a chargés  de  faire  part  de  fan  re- 
cours, à l’Afîemblée  Nationale  , 6C  propofent  de 
réunir  les  deux  anciens  Comités  de  Correfpondance 
de  la  Noblefle  ÔC  des  Communes , à celui  élu  par 
1e  Confeil.  A 3 
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En  s'en  rapportant  à ce  qui  fera  décidé  par  TAf- 
fetnblée  Nationale  , le  Confeil  a autorifé  MM.  les 
Commiiîaires  du  Comité  de  correspondance  , d'é- 
crire à nos  Députés  , qu’en  nommant  au  Comité  de 
correfpondance , le  Confeil  n'a  point  eu  le  deffcin 
de  fufpendre  ni  diminuer  les  fondions  du  Comité 
de  correfpondance  des  Eleâeurs  , mais  feulement 
d’établir  un  Comité  qui  correfpondît  au  nom  de 
la  Commune  , avec  l’Affemblée  Nationale  Sc  les 
Députés  de  cette  Sénéchaulfée  , 5c  qui  remplaçât 
la  correfpondance  que  MM.  les  Députés  réunis,  ont 
entretenue  à cefujet,  avec  MM.  les  Officiers  Munici- 
paux. 

MM.  les  CommiiTaires  du  Comité  de  RédaéHon, 
après  avoir  prié  Mes.  Aiihaud  5c  Trie  , Notaires- 
Secrétaires  , de  fe  retirer  , ont  expofé  au  Confeil  , 
que  depuis  le  vingt-trois  Mars  dernier , les  fon&ions 
de  Notaire-Secrétaire , préfentent  un  travail  bien 
plus  confidérable  que  celui  qui  était  attaché  à cette 
place,  que  MM.  Aiihaud  & Trie  , ont  couramment 
été  obligés  de  fuivre  affidûment  tous  les  Confeiîs 
Municipaux,  ceux  des  Trois  Ordres , qu’ils  ont  été 
occupés  des  Verbaux  de  la  plus  grande  partie  des 
Aflemblées  , pour  la  nomination  des  Députés,  que 
Me.  Aiihaud  en  fon  particulier  , a été  obligé  de 
procéder  à la  Rédaction  des  Délibérations  longues 
&C  multipliées  jufques  à l’époque  à laquelle  le  Con- 
feil a nommé  un  Comité  de  Rédaction  , qu’il  a été 
obligé  de  fournir  de  chaque  Séance  , pîuiîeurs  Ex- 
traits , indépendamment  de  la  prife  des  a&es  or- 
dinaires en  fa  qualité  de  Notaire-Secrétaire  de  la 
Communauté  ; qu’il  eft  impoffible  que  ce  travail  n’ait 
pas  proportionnellement  empêché  les  Notaires-Se- 
crétaires , de  vaquer  à leurs  fondions  particulières 
qui  requièrent  d’autant  plus  leur  préfeiice  , qu’ils 
font  l’un  &C  l’autre  occupés  dans  la  partie  des  aflu^ 


rances , qu’il  paraiffait  de  la  dignité  du  Confeil  Sz 
de  l’équité  , d'offrir  à MM.  les  Notaires-Secrétaires, 
un  dédommagement  des  pertes  que  leur  exa&itude 
auxfon6Hons|publiques  doit  avoir  occafionnées  à leurs 
affaires  particulières. 

Ils  ont  auffi  obfervé  que  la  rétribution  des  No- 
taires  , après  deux  ans  de  fervice  gratuit  pour  la 
Communauté  eft  le  produit  de  la  place  de  Notaire 
Buletaire,  percevant  la  moitié  delà  rétribution  des  Pa- 
tentes expédiées  par  MM.  les  Officiers  Municipaux,  que 
le  Confeil  pourrait  fur  l'autre  moitié  qui  eft  ordinai- 
rement verfée  dans  les  coffres  de  la  Communauté  , 
accorder  à MM.  Aiilhaud,  & Trie  , un  falaire  relatif 
à leur  travail. 

Sur  quoi  , le  Confeil , reconnaiffant  la  vérité  des 
faits  expofés  , a délibéré  que  fur  le  produit  des  Pa- 
tentes de  l’année  1790  , pendant  laquelle  Me. 
Ailhaud  fera  Motaire-Buletaire  , & fur  la  moitié  qui 
doit  être  verfée  dans  les  coffres  de  la  Communauté  , 
il  fera  pris  tout  préalablement  la  fomme  de  fix  mil- 
le livres  , qui  fera  retirée  proportionnellement  , deux 
tiers  par  Me.  Ailhaud  , ÔC  un  tiers  par  Me.  Trie , 
au  moyen  de  quoi  , Je  premier  recevra  quatre  mille 
livres  , 6c  le  dernier  deux  mille  livres. 

MM.  les  Commiffaires  du  Comité  d'Economîe 
ont  fait  un  raport  au  Confeil , dans  lequel  ils  ex- 
pofent  qu’ils  font  dans  le  cas  de  recourir  aux  opé- 
rations des  autres  Comités  , pour  ce  qui  regarde 
les  dépenfes  , que  cette  partie  de  l’Adminiftration 
ralentit  la  marche  de  leurs  travaux  , dans  l’objèt 
principal  que  le  Confeil  a eu  en  vue  en  établif- 
fant  le  Comité  d’Economie  , [qu’il  leur  paraîtrait 
convénable  que  chaque  département  fût  nomément 
autorifé  à régler  les  dépenfes  de  l’exécution  des  ar- 
rêtés confiés  à leur  département  , 3c  qu’au  moyen  de 
ce  , le  Comité  d’Economie  devrait  être  réduit  à avi- 
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fer  aux  moyens  deçonomifer  fur  les  dépenfes  éta- 
blies dans  l’ancien  régime  , fans  être  chargés  de 
Concourir  avec  les  autres  Comités  , à des  dépenfes 
particulières , qui  peuvent  être  fixées  par  le  Confeil, 
en  les  déterminant. 

Le  Confeil  a remercié  le  Comité  d ‘économie,  du 
Stèle  avec  lequel  il  remplit  les  fondions  du  dépar- 
tement qui  lui  a été  indiqué  , 5c  a arrêté  que  chaque 
Comité  du  Confeil  fuivra  les  dépenfes  relatives  aux. 
opérations  que  le  Confeil  lui  aura  confiées. 

Un  Membre  du  Confeil , député  de  la  Chambre 
du  Commerce  a fait  leéhire  d’une  lettre  écrite  à 
cette  Chambre  , par  M.  de  Châîeauneuf  ,.  Confql- 
Général  de  France  à Tunis  , 5ç  du  Verbal  d’une  Af- 
femblée  des  Citoyens  Français  , réfidens  à Tunis , 
qui  fe  font  réunis  pour  offrir  à FAffemblée  Nationale 
un  don  patriotique. 

Pendant  la  leéfure  du  Verbal  , les  Auditeurs  ont 
été  vivement  attendris  par  les  fentimens  de  patrio^ 
îifme  ôê  de  générofité  , qui  animent  nos  bons  Fran- 
çais y même  lorfque  leurs  affaires  particulières  les 
éloignent  de  leur  Patrie. 

Le  Confeil , confldérant  que  l'aiiaîlfe  qu’il  pour- 
rait faire  du  Verbal  dont  il  entend  la  le&ure,  ne 
pouvant  jamais  exprimer  ni  les  fentimens  des  Ci- 
toyens Français  réfidans  à Tunis,  ni  ceux  que  les 
Membres  du  Confeil  éprouvent  , il  a été  délibéré 
unanimement  Ô£  par  acclamation  , que  la  lettre  de  M, 
de  Chateau-neuf  , ÔC  le  Verbal  qu’il  a adréffé  à MM, 
de  la  Chambre  du  Commerce  , ÔC  que  ceux-ci  ont 
bien  voulu  communiquer  au  Confeil  , feront  annexés 
par  la  copie  remife  au  Confeil  , à la  préfente  Déli- 
bération , pour  en  faire  partie. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  Commiffaire 
d(u  Roi  a renvoyé  le  Confeil  à mercredi , ÔC  a ligné 
avec  MM.  les  Officiers  , Echevins  , ÔC  Nous  Notaire*? 
Secrétaire.  Collationné  , Ailhaud, 


COPIE  de  la  lettre  de  M.  de  Chdteauneuf  , Conful 
de  France  à Tunis  , à MM.  les  Echevins  , Députés 
de  la  Chambre  du  Commerce  de  MarfeilLe  , eti 
date  du  28  Novembre  178 g. 

MESSIEURS, 

J’ai  l’honneur  de  vous  remettre  ci-joint  une 
lettre  de  change  de  L.  13539  fur  MM.  René 
Louis  Bîancard  5c  Compagnie , payable  au  10 
Janvier  , Sc  vous  voudrez  bien  tenir  cette  fomme 
à la  difpofition  de  Mgr.  Necker  , premier  Minière 
des  Finances  ; j’ai  prévenu  mes  Correfpondaris  de 
ne  pas  attendre  l’échéance  , fi  vous  étiez  dans-  le 
cas  d’en  demander  le  paiement  avant  cette  époque. 
Cette  fomme  efi:  le  produit  des  dons  patriotiques 
des  Français  qui  exiftent  ici  fous  la  prote&ion  du 
Roi.  Je  joins  ici  , MM.  l’extrait  de  l’a&e  d’Aiîém- 
blée  où  cet  hommage  a été  confenti  , perfuadé 
que  vous  verrez  avec  pîaifir  que  l’éloignement  de 
notre  Patrie  ÔC  de  notre  Augufte  Monarque  ne  nous 
les  rend  pas  moins  chers, 

J’ai  l’honneur  d etre  , Sec.  Signé  de  Châteauneuf. 

* ... 

F.  S.  IncefTamment  , Mefiieurs  , je  vous  ferai 
pafler  2500  liv.  pour  le  même  objet;  mais  qui 
ne  font  qu’avancées  aux  termes  du  Décret,  $C  qu’il 
faudra  par  conféquent  difiiifguer  de  la  fomme  ci- 
defius. 

Extrait  de  VAf emblée  du  23  Novembre  1789, 

L’an  1789  ÔC  le  13  du  mois  de  Novembre , 
après  midi  , les  Négocians  Français  , compofant  le 
Corps  de  la  Nation  Françaife  établie  fur  cette  Echelle , 
ayant  été  duement  convoqués  par  M.  de  Châteaq- 
neuf  , Conful- Général  $C  chargé  des  affaires  du  Roi 
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auprès  du  Bey  de  Tunis  ; Mondiî  fleur  îe  Confuî 
a dit:  Meilleurs  , je  vous  ai  fait  affembler  pour 
avoir  l’honneur  de  conférer  avec  vous  fur  divers 
objets.  Le  premier  e&  pour  qu’il  vous  plaife  recon- 
naître que  l’affaire  des  Teskerets  de  blé  , qui  a fait 
l'objet  de  votre  Délibération  du  il  Septembre 
dernier , a été  terminé  au  gré  de  vos  defirs. 

Signé  à l’original,  de  Châteauneuf. 

Auflitôt  les  fleurs  AfTembîés  ont  délibéré  qu’ils 
Savaient  que  des  remercîmens  à faire  à M.  le 
Conful  fur  la  manière  dont  il  avait  traité  terminé 
l’affaire  des  Teskerets  de  blé  , 5c  fur  la  permiflîon  de 
fortie  qui  s’en  était  enfuivie,  SC  ont  ligné  à l’original , 
Antoine  Mourié  , Frezier  , d’Audibert  Caille  , Bar- 
thez. J.  E.  JFamin  , Noble  , A.  Villet  fis  , Bouzige, 
Minuti , Arnaud  , J.  B.  Adanfon , Chancelier. 

Enfuite  M.  le  Conful  ayant  pris  la  parole  a dit  : 
Meilleurs  , quoique  vous  ayez  connaiflanee  du 
Décret  de  l’Affemblée  Nationale  du  6 Oéfobre 
dernier  , fanéfiomié  par  le  Roi,  du  9 du  même  mois, 
vous  ne  ferez  que  charmez  , fans  doute  , que  nous 
trouvant  réunis  , nous  en  falfions  ici  la  leéhire  , 
pour  que  chacun  de  nous  mette  en  commun  les 
fentimens  qu'il  a furement  éprouvés  en  lifant  en 
particulier  le  Décret  patriotique. 

Et  après  la  leêfure  , mondit  fleur  îe  Conful  a 
dit  , je  ne  m’étais  pas  trompé  , Mefîieurs  , il 
efl  aifé  de  voir  que  le  même  efprit  patriotique 
nous  anime  ; notre  éloignement  de  notre  chère 
Patrie  , n’en  rend  que  plus  vif  notre  dévouement 
pour  elle  , 5c  pour  notre  Augufle  Monarque.  Prou- 
vons-le  , Meilleurs  , en  nous  montrant  des  plus 
empreffés  à contribuer  au  fouîagement  des  befoins 
inflaris  & momentanés  que  l’Etat  éprouve.  Déclarons , 
Mefîieurs  , 6c  arrêtons  ce  que  chacun  de  nous  fera 
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dans  ces  circonfîances  impérieufes.  Voici  un  paquet 
cacheté  qui  contient  renoncé  de  la  contribution  de 
M.  le  Vice-Confiil , M.  le  Chancelier  & la  mienne. 
Dès  que  j'aurai  écouté  St  pris  votre  avis  , j’en 
ferai  l’ouverture  , fi  , comme  j’aime  à le  croire  , 
votre  intention  efl  de  déclarer  ici  ce  que  chacun 
de  vous  fera  , ■&  comment  il  veut  le  faire  ; je 
cède  à votre  empreffement  , Meilleurs  , St  j’abrège 
î’exprefîion  de  mes  fentimens  , pour  jouir  de  tous 
ceux  que  vous  paradiez  impatiens  de  témoigner. 

Auffi-tôt  les  Délibérans  ont  arrêté  par  acclama- 
tion, qu?ils- contribueraient  »avec  le  plus  grand  plaifir  , 
chacun  félon  fes  facultés*  ; St  qu’ils  fe  rendraient 
chez  M.  le  Conful  pour  lui  remettre  leurs  fou- 
rnirions , -St  lui  énoncer  la  manière  dont  ils  défirent 
que  foit  fait  ce  don  patriotique.  M.  de  Belmont  , 
Capitaine  au  Régiment  de  Barrois  , fe  trouvant  ici 
de-pafTage  , a aufli  offert  de  remettre  une  contri- 
bution, ne  pouvant  réfîfter  au  plaifir  de  s’affocier  aux 
fidèles  Concitoyens  qu’il  a trouvés  à Tunis,  St 
ont  ligné  à l'original  »,  de  Châteauiieuf  , Guy  de 
Villeneuve,  de  Belmont  , A.  M curie  , : Frezier  , 
d’Audibert  Caille  , Barthez  , J.  E.  Famin  , Noble, 
A.  Villet  fis , Bouzige  , Arnaud  , Minuti  , Adanfon  , 
Chancelier. 

La  préfente  délibération  nous  ayant  été  commu- 
niquée par  le  fieur  Chancelier  de  ce  Confulat, 
nous,  foufîignés  , animés  du  même  zèle  patriotique  , 
y avons  foufcrit  St  avons  ligné  à l'original  , Guirand  , 
F.  Blanc  , Lcnadré  , Minuti  fils  , Bourrillon  aîné  , 
A.  Ricard  , N.  Dumoulin. 

Dons  Patriotiques  des  Français  établis  à Tunis, 
MM.  de  Châteauneuf , ConfuFGénéral  chargé  .des 

affaires  du  Roi,  L.  3600 

Guy  de  Villeneuve  , élève  Vice-Conful,  375 
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Montant  de  l'autre  part . . . I l ! I 3975 

MM,  Adanfon  , Chancelier 600 

Mde.  Andanfon.  . ......  200 

De  Belmont , Capitaine  au  Régiment 

de  Barrois 10© 

Mde.  Arnaud . 200 

Mourié  , Négociant 6®o 

Famin , id.  . . . 1000 

Minuty  t id . . 1000 

Frezier  , id.  . . . . . . . . . 500 

Noble,  id . . . . . $00 

Bouzige  , id,  .......  . 300 

Villet , id. 300 

Requiran  , Commis.  . . . . . . 150 

Minuty  fils  , id,  .......  100 

Lenadré  , id 100 

Seguier , id.  . 100 

Guirand  , id.  . . . . ...  . 1 00 

Ricard  , id.  . . . . . . . . . 100 

Demolin  , id.  ....  . . . . 100 

Blanc  , id , . . 100 

Bourrrlhon  % id.  .......  100 

Rodrigue  Juniot , Courtier  de  la  Marine.  20e 

Mde.  Rodrigues 100 

Gay  , Médecin 300 

Salon  , Chirurgien.  .......  30© 

Mlle.  Berger 100 

Giraud 

Breffon  , Perruquier 3 00 

Girard  , Boulanger.  ......  300 

Beau , id.  . * * 3°° 

Mde.  Beau.  3° 

Aimon  , Aubergine - *5° 

Son  neveu  aîné 100 

Son  nereu  cadet,  . • - • 5° 
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MMt  Montant  de  ci- demie?.  * 1 

Clément , Aubergifte.  .... 
Mde.  Clément.  . * . . 4 4 
Planche  père  St  fils.  Fondeurs* 
Rome  , vaiet-de-chambre  de  M.  le 
Sicard , Cuifînier  , id.  . . 4>  .0. 
Joly  , Domeftique  , id.  . ■ ... 

Jofeph  , Domeftique  , id.  . 
James  , Domeftique  de  M.  le  Vice- 
André  , Domeftique  de  M.  Gai. 

1 ranchard , Domeftique.  „ » 

La  Salvi  , Domeftique.  . # , , 
Jean  Jourdan.  .... 
Saint-Claude  , Domeftique.  . 

J.  Arniaud.  . . ..... 

Feiîer  , Chirurgien 

J.  J.  Martin,  Capitaine  de  Navire. 
Jaquerot  ,§  Garçon  du  Four.  . 
Jean-Pierre  Ripert  , id.  . . 
Pierre  Rollet  , id.  . 

Antoine  Villecroze , Domeftique 
_ rançois  Garoute  , Domeftique. 

Mlle.  Sauvaire 

Jofeph  Latil Domeftique.  . 

Ouvrière 


Confu 


Avances  faites  aux  termes  du  Décret 
de  I Aflèmblée  Nationale  , fuivant  les 
articles  XVI  8ç  XVII. 

D’Audibert  Caille.  . . . L.  7oo 

Arnaud.  . . e 

Barthez.  . . . * tf®° 

• * • • • IOOO 


Total  général.  . 
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Le  lendemain  tout  le  monde  étant  affembîé  , M. 
le  Conful  a lu  la  lifte  des  dons  patriotiques  , 8c  a dit: 
Messieurs  je  n’ai  jamais  mieux  refienti  ie  bonheur 
de  ma  place  que  dans  ce  moment,  puifque  je  me 
trouve  le  centre  où  vos  fentimens  patriotiques  vien- 
nent aboutir  , 8c  qu’à  cette  douce  jouiffance,  je  dois 
joindre  celle  d’en  être  l'interprète  envers  la  Patrie  , 
St  notre  augufte  Monarque.  Ils  verront,  Meftieurs  ÿ 
que  leurs  enfans  les  plus  dévoilés  ne  font  pas  tous 
dans  îeuç  fejn  , 8c  que  , ft  leurs  regards  s’étendent 
jüfqu'à  nous  , nos  cœurs  font  toujours  avec  eux  ; je 
viens  de  vous  lire  , Meilleurs  , la  note  des  dons  pa- 
triotiques * ôc  j’ai  remarqué  en  vous  faifant  cette  lec- 
ture , tous  vos  regards  tournés  vers  Pierre  Beau  , de 
Marfeiile  ; Mathieu  Girard,  d’Aubagne  , Boulangers; 
& fur-tout  , Louis  Breffon  , de  Vigan  dans  les  Ce- 
venues,  de  la  religion  proteftante  ,1  Perruquier  ; mais, 
fi  t énormité  de  leurs  offrandes  vous  a furpris  d’ad- 
miration , la  manière  dont  ils  l’ont  faite  vous  frap- 
pera de  refpeéf  , çomme  elle  m’en  a pénétré  ; 
Pierre  Beau  ÔC  Mathieu  Girard  , à peine  informés 
de  notre  Délibération  d'avant -hier  , font  venus  chez 
moi  , ils  m’ont  apporté  ftx  cens  livres  en  me  difant 
en  propres  termes  : M.  le  Conful  , voilà  notre  horm 
mage  , c’eft  plus  de  la  moitié  de  ce  que  nous  avons 
gagné  cette  année  , envoyez-le  à notre  bon  Roi  , 8t 
dites-lui  , que  nous  fommes  fes  bien  fidèles  Sujets  ; 
quant  à Louis  Breffon  , vous  favez  auflî  bien  que 
moi  * jufqu’où  il  porte  le  patriotifme  ; il  vint  hier 
chez  moi , tranfporté  de  joie  , en  me  difant , pardon*, 
pardon  , je  ne  peux  pas  vous  apporter  jufqu’à  de- 
main , mon  offrande,  parce  que  je  fuis  occupé  à 
recueillir  l’argent  de  mes  pratiques  ; je  vous  prie  , 
au  nom  de  Dieu  , de  ne  pas  fermer  la  lifte  ; je  lui  ré- 
pondis que  j'en  ferai  l’avance  volontiers  , qu’il  n’avait 
qu’à  me  dire  feulement  ce  qu'il  voulait  offrir;  vingt- 
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cinq  Louis  -,  me  dit  il  , & le  regret  de  n’avoir  dans 
ce  moment-ci  , que  cela  de  gagné  ; je  vous  afiure  , 
Meilleurs  , que  les  larmes  me  vinrent  aux  yeux  , ÔC 
que  MM.  de  Ëeimont  & de  :Villeneuve  qui  étaient 
préfens  , n’eurent  pas  plus  que  moi  , la  force  de  lui 
répondre.  Après  lui  avoir  témoigné  toute  ma  fenfibi- 
lité  , je  ne  pus  m’empêcher  de  lui  dire  que  1 Etat 
le  Roi  étaient  bien  loin  d’exiger  de  pareils  facrifices. 
J’ai  tout  fu  , me  dit-il  , l’Etat  & mou  bon  Maître 
île  demandent  rien  , & je  ne  fais  point  un  facrifice; 
je  fuis  jeune-garçon  , fans  parens , dans  le  befoin 
j’aime  le  travail , je  travaillerai  deux  heures  de  plus, 
je  me  refuferai  douze  fous  dans  l’occafion  , & j’au- 
rai bientôt  ratrappé  cela  ; mes  raifons  ne  purent  ja- 
mais le  convaincre  ; il  ne  fe  rendit  que  lorfque  M. 
de  Belmont  lui  dit , vous  pourriez  garder  la  moitié 
de  la  fomme  , 8c  fi  dans  un  an  , les  mêmes  befoins 
exilaient  , vous  auriez  le  plaifir  nouveau  de  l’of- 
frir; eh  bien  , à la  bonne  heure,  répondit-il  ; mais 
alors , j’enverrai  ce  que  je  pourrai  , fans  que  perfori- 
ne le  fâche  , pour  qu’on  ne  me  faiTe  pas  d’objeéfions  ; 
je  vous  remercie  toutefois , de  ce  que  vous  me  dites, 
je  fens  que  c’eft  pour  mon  bien  ; mais  fi  vous  faviez 
combien  j’aime  mon  Roi  6c  mon  Pays  , ÔCc.  Voilà  , 
Meilleurs  , dans  la  plus  exa&e  vérité  , ce  que  ce  bra- 
ve & honnête  homme  m’a  dit  hier.  J’ai  l'honneur 
de  l’avoir  à dîner  chez  moi  , avec  Pierre  Beau  8ç 
Mathieu  Girard  ; je  voudrais  vous  en  faire  jouir  ; 
niais  vos  occupations  les  miennes  ne  me  le  per- 
mettent pas  dans  ce  moment.  Venez  , mon  clierBref- 
fon  , la  fortune  pourra  vous  favorifer  dans  ce  pays  , 
vos  vertus  le  méritent  , &.  fi  cela  dépend  de  moi  , 
je  vous  jure  que  ce  fera  de  tput  mon  cœur.  Voici 
une  Médaille  d’or  que  je  dé^ofe  entre  vos  mains  ; 
elle  n’eft  point  la  récompenfe  de  votre  a&ion  , 
cette  a&ion  eft  au-defltts  de  toute  récompenfe.  Cette 
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Médaille , remportée  par  M. 
u’elle  devienne 
, M on  cher  Brefîbn 
allez  heureux  pour  me  procm 
doivent  confacrer  la  régénératioi 


, fut  le  prix  des 
vertu,  ( 1 ) gaf* 
fuis  par  la  fuite 
de  celles  qui 
France  , SC 


les  vertus  de  notre  Monarque , nous  l'échangerons* 
ms  les  Afîîftans  ont  fini  par  témoigner  à ce  bra- 

nme  , TefHme  qu’il  leur  infpirait  ; mais  il  ne 

jamais  pofîibîe  de  lui  faire  accepter  la  médaille  ; 
il  afliira  toujours  qu’il  n’avait  fait  que  fon  devoir  , 
§C  qu’il  était  allez  récompenfé  par  le  plaifir  que  cela 
lui  fàifait  , ainfi  qu'à  nous. 

Signé  à l’original  , DE  ChateaUNEUF. 


( 1 ) M.  Gay  , homme  aufîi  vertueux  qu’habile  Médedi?  ÿ 
" Sc  parfait  Chirurgien , frappé  d’admiratioii  , m’a  prie  de  don- 
ner cette  Médaille  à Louis  BrefTon» 


DELIBERATION 


Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Taille 
de  Marfeille  > du  1 6.  Décembre  ij8g* 


Ujourd’hui , 16  Décembre  178^ 
après-midi , le  Confeil  Municipal  renforcé 
de  cette  Ville  de  Marfeille  s’eft  affemblé  , 
dans  la  Salle  de  PHôtel-de -Ville  , auquel 
écrivant  Nous  Notaire-Royal  Secrétaire  de 
la  Communauté  , M.  d’ André  «,  Commiflai- 
re  du  Roi  en  Provence  ? a préfidé  & autorifé 
ce  Confeil , 6c  y ont  été  préfens  MM.  J.  Bs 
André  Thulis  5 J.  F.  Durand  5 8e  Vict.  Jh. 
Verdilhon  \ Eclievins  5 8e  MM.  Girnon  s Ea 
Martin  5 8e  Merle  , Eclievins  Adjoins  5 &C 
MM.  les  Confeillers  dont  les  noms  fui  vent  ; 
J.  F.  Lieutaud  , Vernet  cadet , Odcmar 
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Vernet  aîné,  Olivier  , Leroi,  Didier  Fon- 
fard  , Surian-de-8ras  , Long  , Jacq,  Giraud , 
Mazoiliier  , Crefp  , Granet  , .Mareliant  , 
Aleon  , E.  Maurel , Alignan  , Tarteiron  , 
Alex.  Pafcal  , H.  Lieutaud  ,Augt.  Bernard, 
Antelmy  , Pb.  Fabre  , Arnoux  , le  Comte 
de  BeaufTet , Lejourdan  , Dq.  Durbec  , 
Cailhol  , Rouffet  5 AIois-Giraud , Gouiran  , 
Treflour  , de  Montgrand  , Séjourné,  Lau- 
renfy  , Patot  , Thurbet,  P.  Bernard  , Dona- 
dieu  , Sayras,  Gérard  , Sauze,  J.  B.  Fabre, 
Durand,  Levefy  , Councler,  Alex.  Correas, 
Baïn  , Jq.  And.  Pafcal  , Guiet,  Gerard-du- 
Demaine  , Comps  , Canis-Reynaud  , Cou- 
turier , Hugues  , Lieutard  , Deiglun , Ca- 
nivet, Michel  , Mourailîe  , Rimbaud  , 
Jauffret , Roubaud  , H.  Feraud  , Deeombis, 
Reiflolet  , Pourcely  , Jq.  A.  Audibert  , 
Gilly  , Verdilhon-dç-Correard  , Magnan  > 
Siîvy , Poulard  , Solliers,  Gayet  , Eftuby  , 
Dq.  Audibert.  Danthoine  , Savornin  , 
Dagnan  , Barbaroux. 

lia  été  préfenté  au  Confeil  un  Mémoire 
du  fieur  Refquier  5 il  a été  délibéré  de  prier 
M.  Philibert  Fabre  de  fe  charger  de  Pexa- 
men  de  ee  mémoire  , 8c  d’en  faire  rapport 
au  Confeil. 
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Il  a été  fait  leéture  du  Mémoire  du  fieut 
Truillard  5 le  Confeil  l’a  renvoyé  au  Comi- 
té d’Economie  pour  en  faire  raport, 

.Un  Membre  du  Confeil  a démontré,  avec 
le  plus  vif  intérêt , que  la  claffe  des  Cultiva- 
teurs méritait  à jufte  titre  5 l’attention  du 
Gouvernement  6c  celle  du  Confeil  5 il  a pro« 
pofé  de  leur  procurer  le  bled  au  même  prix 
que  la  Communauté  I achète. 

Il  a été  délibéré  que  cette  motion  ferait 
référée  au  Comité  de  fubfiftance,  qui  en  fe^ 
rait  raport  au  Confeil. 

Il  a été  fait  lecture  de  la  lettre  de  M,  le 
comte  de  Cararnan  , dont  la  teneur  fuit  : 

Marfeilh  , le  16  Décembre 

>7  J’ai  l’honneur  devons  prier,  Messieurs^ 
de  repréfenter  au  Confeil  , la  néceffité  de 
pourvoir  , par  des  atteliers  de  charité  , aü 
défaut  actuel  du  travail  néceffaire  dans  cette 
Ville  3 l’humanité  excite  à pourvoir  à la 
fubfiftance  des  pauvres  Ouvriers  ,mais  il  eft 
aufti  de  l’intérêt  preflant  du  Commerce , de 
les  conferver  , pour  les  immenfes  travaux  3 
fans  cette  précaution , ils  iraient  fans  doute* 
chercher  leur  fubfiftance  dans  d’autres  Etat%' 

A», 


(4) 

& peut-être  ne  reviendraient-ils  plus  dani 
îéur  Patrie, 

Oeft  moins  comme  Commandant , qu’en 
qualité  de  citoyen  de  Marfeille  , que  je 
crois  devoir  folliciter  de  votre  part  , 
Meilleurs  , une  Délibération  à ce  fujèt. 

J’ai  Phonneur  d’être,  avec  un  fincère  atta- 
chement , Messieurs  , votre  très-humble  & 
très-obéiiïant  ferviteur , 

Le  Comte  de  Caraman. 

Le  Confeil  , voyant  toujours  avec  la  plus 
vive  fenfîbilité  les  fentimens  d'humanité 
ôc  de  patriotifme  , qui  défignent  lafranchife 
de  M.  le  Comte  de  Caraman  , ne  pouvant 
délibérer  avec  mûre  réflexion  fur  Pétabliffe- 
ment  utile  dont  il  parle  dans  fa  lettre,  a ar- 
rêté que  le  Comité  d’impofitions  s’occuppe- 
rait  des  divers  moyens  de  cet  établiflement, 
en  ferait  raport  au  Confeil  , 6e  que  cette 
lettre  ferait  communiquée  à MM.  les  Dépu- 
tés de  la  Chambre  du  Commerce,  pour 
concourir  aux  vues  bienfaifaotes  de  M,  le 
Comte  de  Caraman  *,  & à celles  du  Confeil. 

Il  a été  fait  leciure  au  Confeil  de  la  let- 
tre que  M.  Sam  ata  n , Echevin  élu  , lui  a 
adreffée  ? par  laquelle  il  demande  fa  démif* 
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lion  d’Echevin  adjoint.  iô.  Parce  que  fa  fan- 
té  eft  délabrée.  20.  Par  l’effet  qu9ont  pro- 
duit fur  lui  f les  bruits  qui  fe  font  répandus 
dans  le  public , relativement  à la  vifite  [qui 
fut  faite  Lundi  au  loir , à Pîffue  du  Confeil, 
à M.  le  Comte  de  Caraman. 

MM.  Gimon,  E.  Martin  6c  Merle,  ont  dé- 
claré que  dans  le  cas  où  M.  Samatan  obtien- 
drait fa  démiffion  , ils  demandent  la  leur  5 
fur  quoi , ils  fe  réfervent  expreffément  , dans 
le  cas  que  M.  Samatan  ne  fervira  pas  , de 
Solliciter  du  Roi  leur  démiffion. 

M.  le  Commiflaire  du  Roi  a dit  : Mef- 
fieurs  , fi  M.  Samatan  avait  connu  les  faits 
tels  qu’ils  fe  font  pafiés  avant-hier  au  loir  , 
il  aurait  été  loin  de  croire  que  fes  Collègues 
euffent  voulu  fe  féparer  de  lui  5 il  eff  né- 
ceffaire  que  j’aie  l’honneur  de  vous  en  ex- 
pofer  toutes  les  circonftances. 

M.  Samatan,  inftruit  des  détails  de  la  vifi- 
te faite  à M.  le  Comte  de  Caraman  , s’em- 
preffera  de  venir  reprendre  une  place  à la- 
quelle le  vœu  delà  cité  l’apelc  de  le  public  , 
ce  publie  toujours  jufte  quand  il  eft  inf- 
truit , ce  public  , que  les  médians  s’efforcent 
ebégarer  5 mais  qui  revient  fi  facilement  au 

A $ 
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bon , au  vrai , quand  il  lui  eft  préfenté  5 ce 
public  fi  terrible  dans  fes  jugemens  , faura 
à quoi  s’en  tenir  fur  une  démarche  que  tant 
de  gens  ont  calomniée. 

Je  forçais  de  l’Hôtel-de-Ville  , ainfi  qu’un 
nombre  confidérable  de  Membres  du  Con- 
feil  , lorfque  M,  Chompré  fut  arrêté  dans 
le  veftibule.  M.  Chompré  s’étant  écrié  ; 

le  Commijfaire  du  Roi  / Et  ayant  eu  l’air 
de  fe  réclamer  de  moi  , je  demandai  aux 
perfonnes  qui  l’avaient  faifî  , s’il  était  décré-* 
té  de  prife  de  corps  : on  me  répondit  qu’ouij 
je  dis  alors  à M.  Chompré,  qu’il  devait  fc 
rendre  en  prifon* 

Je  vous  avoue  , Meffieurs  , que  je  fus  vi- 
vement ému  , non  fur  le  lieu  où  on  arrêtait 
M.  Chompré  , parce  que  je  ne  crois  pas, 
que  le  veftibule  delà  maifon  commune  foit 
un  afyle  facré  , non  pour  la  perfonne  de  M. 
Chompré  , car,  s’il  eft  coupable,  je  defire 
qu’il  foit  puni , mais  parle  tableau  qui  fe 
préfenta  (ubitement  à mon  imagination  de 
fa  nombreufe  famille  , qui  ne  vit  peut-être 
que  par  fon  travail  5 fi  quelques  perfonnes 
pouvaient  me  faire  un  crime  de  ma  fenfibi- 
lité  , je  déclare  que  j’aime  ce  défaut , & que 
je  l'emporterai  au  tombeau. 
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Cependant,  je  tâchai  de  concentrer  en 
moi-même , le  fentiment  pénible  que  j’éprou- 
vais, ôc  je  fortis  de  l’Hôtel-de- Ville. 

Je  fus  fur  le  champ  entouré  par  plufieurs 
Repréfentans  de  la  Commune,  les  uns  fc 
plaignaient  de  ce  qu’on  arrêtait  un  Membre 
du  Confeil  , dans  l'Hô tel- de- Ville  , les  au- 
tres, craignant  que  M.  Chompré  n’eût  été 
arrêté  pour  fes  difcours  dans  le  Confeil , me 
rappellaient  que  j’avais  alluré  que  je  proté- 
gerais la  liberté  des  fuffrages , plufieurs  di- 
raient qu’ils  ne  viendraient  plus  au  Confeil  * 
puifqu’ils  n’y  étaient  pas  libres  , quelques- 
uns  parlaient  de  proteftations , de  déclara- 
tions & d’autres  démarches  , qui  , dans 
l’état  d’agitation  où  fe  trouve  la  Ville  , au- 
raient pu  produire  de  fâcheux  effets.  Ces  ré- 
clamations étaient  appuyées  par  les  larmes, 
les  fuppücations  8c  les  cris  de  plufieurs  Re« 
préfantans. 

' Mettez-vous  , je  vous  en  prie,  Meilleurs, 
à la  place  d’un  homme  , qui  , depuis  trois 
mois  , confacre  fes  veilles  à la  tranquilité 
delà  Ville  de  Marfeille , qui  a eu  le  bonheur 
de  ne  pas  voir  les  foins  abfolument  infruc- 
tueux, jufqu’au  moment  où  des  circonftan- 
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ccs  impérieufes  l’apelèrent  à Toulon  , 6c 
dites-moi  3 fi  vous  n’eûffiez  pas  épuifé  tous 
les  moyens  poffibles  de  calmer  des  craintes, 
qui , répandues  le  foir  même  dans  la  Ville, 
pouvaient  en  troubler  la  paix. 

Je  promis  aux  Repréfentans  qui  m’entou- 
raient , que  fi  M.  Chompré  n’avait  été  arrê- 
té que  pour  fes  opinions  dans  le  confeil , je 
le  ferais  relâcher  , êe  même  , que  fi  les  char- 
ges contre  lui , n’étaient  pas  fortes-,  je  de- 
manderais qu’il  fût  élargi  fur  parole.  J’ajou- 
tai , que  n’ayant  point  d'autorité  fur  M.  le 
Prévôt , j’allais  chez  M.  de  Caraman  , pour 
l’inviter  à joindre  fes  prières  aux  miennes. 

Tous  les  Meilleurs  qui  m’entouraient  , 
me  fuivirent  ; comme  leur  nombre  me  parut 
confidérable  , êC  qufil  pouvait  s’accroître  en- 
core dans  la  route , je  les  priai  defe  retirer 
tranquilement , & de  me  laifler  aller  feule- 
mentavec  quelques-uns  d’entr’eux.  Ayant  vu 
auprès  de  moi  MM.  Gimon , Martin  , & Mer- 
le 3 & Jq.  A.  Audibert  , je  les  invitai  à me 
fuivre , Ôc  je  demandai  même , fi  M.  Samatan 
n’y  était  pas  5 on  me  répondit  que  non. 

En  invitant  MM.  les  nouveaux  Officiers 
Municipaux  Adjoins  9 êc  une  ou  deux  autres 
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perfonnes,  à m*accompagner  , je  ne  préten- 
dis pas  marcher  en  Corps  Municipal  , Sc  je 
ne  l’aurais  pu  , fans  faire  délibérer  le  Con~ 
feil  , fans  faire  avertir  les  Echevins , je  n’au- 
rais pas  invité  M.  Audibert  à venir  avec  nous, 
je  voulus  feulement  écarter  la  grande  foule  , 
ê£  être  accompagné  par  quelques  perfonnes 
les  plus  remarquables  parmi  celles  qui 
fe  trouvaient  autour  de  moi. 

Arrivés  chez  M.  le  Comte  de  Caraman  , 
nous  lui  expofâmes  ce  qui  fe  paffait,  en  pré- 
fence  de  MM.  les  Echevins,  qui  étaient  chez 
lui  , 6c  qui  n’avaient  pas  été  témoins  de  l’ar- 
rêtation  de  M.  Chompré.  Nous  repréfentâ- 
mes  à M.  de  Caraman  , que  le  Grand-Prévôt 
n’avait  point  le  droit  de  faire  arrêter  un 
Membre  du  Confeil  , pour  les  opinions  por- 
tées dans  le  Confeii , qu’il  était  à craindre 
qu’on  ne  répandît  dans  la  Ville  , que  M, 
Chompré  était  arrêté  pour  fes  opinions , êc 
que  les  ennemis  du  bien,  profiteraient  peut- 
être  de  ces  bruits  , pour  troubler  la  tranqui- 
lité  publique.  M.  de  Caraman  fentit  la  force 
de  notre  expofé  5 excité  par  fon  cœur  tou- 
jours compatiflant , porté  par  cette  bonté 
q:ii  le  caradérife,  entraîné  par  le  plus  noble 
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de  tous  les  fentimens  , celui  du  mépris  & 
du  pardon  des  offenfes  ( i ).  Il  écrivit  à M. 
le  Grand-Prévôt,  pour  demander  l’élargille- 
ment  de  M,  Chompré , fi  les  charges  ne  por- 
taient que  fur  les  opinions  prononcées  dans 
le  Confeil  ou  fur  des  propos  peu  criminels» 

M.  de  Caraman  chargea  un  de  MM.  les  Offi- 
ciers municipaux  adjoins,  déporter  cette  let- 
tre à M,  le  grand-prévôt,  qui  répondit  qu'il  y 
avait  contre  M.  Chompré  des  charges  gra- 
ves 5 que  fi  Pon  favait  la  moitié  de  ce  qu'il 
connaiflait  lui-même  , on  ne  s’intérefferait 
pas  pour  lui. 

Nous  ne  nous  intéreffions  pas  cependant 
pour  la  perfonne  de  M.  Chompré  > nous  nous 
intéreffions  pour  un  des  repréfentans  de  la 
commune  , nous  réclamions  pour  la  tranqui- 
lité  générale. 

Tel  eft, Meilleurs  , l’état  des  chofes  > cette 
démârche  n'a  plus  eu  d'autres  fuites  de  notre 
part  3ôc  elle  aurait  dû  n’en  pas  avoir  davan- 
tage dans  le  public  ; mais  les  perfonnes  qui 
fe  plaifent  à foufficr  le  feu  de  la  difcorde, 

( i ) M.  de  Caraman  , inftruît  qu’on  accufait  M.  Chonpré 
d’avoir  tenu  des  propos  contre  lui,  s’écria  : je  lui  pardonne  , rai» 
fon  de  pins  pour  demander  fou  élargi ffement. 
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ont  avidement  faifi  cette  occafion , pour  exci- 
ter de  nouveau  , l’aigreur  dans  les  efprits. 

Les  uns  ont  prétendu  faire  un  crime  à M. 
Samatan  ? de  n’avoir  pas  été  chez  M.  de  Ca- 
raman  , tandis  que  M.  Samatan  ne  pouvait  y 
aller , puifqu’il  était  abfent  ; qu’il  ne  devait 
pas  être  appelle,  puifque  nous  ne  fûmes  pas 
chez  m.  de  Caraman  en  corps  de  municipa- 
lité; qu’enfîn  cette  démarche  étant  purement 
inftantannée  6 c fuggérée  par  l’impulfion  du 
moment  , il  était  impoffible  qu’on  allât  le 
chercher. 

Les  autres  ont  inculpé  mm.  Gimon , Mar- 
tin, Merle  &:  moi,  pour,  dit-on  , nous  être 
intéreffés  à procurer  la  liberté  à m.  Chom- 
pré  , tandis  que  nous  n’avions  été  chez  M. 
de  Caraman  que  pour  calmer  les  inquiétu- 
des 6c  les  alarmes  de  plufieurs  membres  du 
confeil  , que  pour  éviter  le  mauvais  effet 
qu’auraient  produit  ces  inquiétudes  , répan- 
dues dans  la  Ville  par  les  repréfentans  des 
quartiers,  que  pour  nous  a durer  que  les  opi- 
nions étaient  libres  dans  le  confeil  , êc  que 
cette  liberté  n’avait  point  été  violée  par  l’ar* 
rêtation  de  m.  Chompré, 

Ainfî  donc  les  méchants  reprochent  à m, 
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Samatan  fou  abfence , de  à nous  notre  folli- 
cltude  pour  la  tranquilité  publique  ; iis  blâ- 
ment à la  fois  M.  Samatan  de  n’être  pas  allé 
chez  m.  de  Caraman  ? & nous  de  nous  y 
être  rendus.  A quoi  donc  font-ils  réduits  ces 
hommes  pervers  qui  ne  vivent  que  dans  le 
défordre? 

Je  protégerai  la  liberté  des  fuffrages  , je 
la  protégerai  juf  qu’au  dernier  foupir  ; les 
clameurs , les  menaces , l’efprit  de  parti  5 ne 
me  feront  jamais  dévier  de  la  ligne  de  mon 

devoir. 

Je  veux  fuppofer  que  m.  Chompré  foit  le 
plus  coupable  des  hommes  , je  ne  me  re- 
procherai point  la  démarche  qu’un  premier 
mouvement  m’a  infpirée.  Une  ame  fcnfible 
eft  le  plus  grand  bienfait  que  l’homme  ait 
reçu  du  créateur  9 de  jamais  celui  dont  le 
eceur  efl;  vivement  ému  par  i’hvtnanlt: 
fouffrante  , ne  fut  un  méchant,  j’avoue 
avec  plaifir  que  la  vue  d’un  être  malheureux 
me  fait  éprouver  le  fentiment  le  plus  péni- 
ble, êc  j’aimerais  mieux  ceiler  d’exiitçr  ? quç 
de  devenir  infenhble  de  dur. 

Sur  quoi  le  Confeii , confidérant  combien 
il  eft  intéreffant  pour  la  Cité  , de  voir  rem- 
plir à MM.  Gimon  5 Samatan , Martin  & 
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Merle , leurs  fondions  avec  autant  d’intc- 
grité  que  de  patriotifme  9 confidérant  bail- 
leurs qu’il  n’cft  point  en  fon  pouvoir , d’ac- 
corder des  déminions  ? bien-aife  de  confx- 
gner  fon  vœu  , qui  eft  bien  éloigné  de  fol- 
liciter  auprès  du  Roi,  celle  de  M.  Samatan, 
qu’il  eft  au  contraire  prêt  à faire  toutes  les 
démarches , pour  engager  ces  dignes  Admi- 
niflrateurs  , à continuer  d’accorder  a la  Ville, 
leurs  foins. 

A arrêté  de  prier  M.  Samatan  de  venir 
reprendre  les  fondions  que  tous  les  citoyens 
lui  ont  aflignées , efpérant  qu’il  fera  bientôt 
rendu  au  vœu  de  la  cité  , & fur-tout  des 
Membres  du  Confeil. 

M.  le  Commiffaire  du  Roi  a dit , que  les 
Vendeufes  d’herbes  réclament  du  Confeil  , 
que  la  délibération  qui  les  oblige  de  fc 
rendre  à la  Place  Necicer  , foit  modifiée  j 
elles  propofent  de  fc  ranger  dans  la  partie 
à droite  de  la  canébière  9 pendant  tout  îe 
tems  que  durera  le  travail  que  la  Commu- 
nauté fc  propofe  d’y  faire. 

Sur  quoi  ? le  Confeii  a prié  MM.  les  corn- 
miflaires  du  comité  des  travaux  publics  , de, 
fc  tranfporter  fur  le  fol  de  l’ancienne  corné-, 
üic'j  où  fera  établi  le  marché  Caraman  , 
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pour  examiner  fi  le  local  eft  propre  à rece- 
voir les  vendeufes  de  poiiîon  qui  font  à la 
Place  St.  Louis  , les  dépenfes  qui  feront  né- 
ceflaires,  6c  d'en  faire,  raport  au  Confeil. 

Le  Confeil  a autorité  MM.  les  Officiers 
Municipaux  , de  demander  à Mgr.  l’Evêque, 
de  ne  point  permettre  qu’il  fût  dit  des  mef- 
fes  de  minuit  , la  veille  de  la  Noël,  6c  qu’il 
ne  fût  point  célébré  d'Offices,  même  a por-r 
te  fermée,  pendant  cette  nuit. 

M.  Crefp , Avocat  en  la  cour  , Juge  de  St. 
Marcel , ayant  déclaré  le  14  de  ce  mois,  qu’il 
rendrait  la  juftice  gratuitement , a préfenté 
au  Confeil  , l’extrait  de  fa  déclaration , fur 
les  regîtres  du  Greffe  de  St.  Marcel. 

Le  Confeil,  unanimement  6c  par  acclama- 
mation , rendant  hommage  aux  vues  qui 
ont  animé  M.  l’Avocat  Crefp  , Membre  de 
ce  Confeil  , a déterminé  de  faire  connaître 
fon  défïntéreffement  6c  fon  patriotifme  à 
tous  les  citoyens  , 6c  a arrêté  que  cette  dé- 
claration ferait  tranferite  dans  la  délibération, 
pour  en  faire  partie  , 6c  que  le  dépend  delà 
préfente  délibération  fera  imprimé  en  pla- 
card 6c  affiché , tant  à St.  Marcel , que  dans 
les  Hameaux  dépendans  de  cette  JunsdiélioB* 
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TENEUR  DE  LADITE  DÉCLARATION. 

Extrait  du  Greffe  de  St.  Marcel. 

Nous  J.  Bapt.  Crefp  , Avocat  au  Parle- 
ment , Juge  du  lieu  de  st.  Marcel  6c  fes  dé- 
pendances , déclarons  perfonnellement  , 6C 
pour  ce  qui  nous  compète  9 tant  feulement, 
que  nous  adminiftrerons  la  juftice  gratuite- 
ment ? tant  en  matière  civile  ? qu’en  matière 
criminelle  , renonçant  au  paiement  des  épi-* 
ces  6c  vacations , tant  dans  les  procès  réglés 
6c  procédures  verbales  , en  matières  civiles , 
même  dans  les  inftances  d'ordre  , que  dans 
les  informations  6c  inftrudions  des  procès- 
criminels  , 6c  avons  tranfcrit  notre  préfente 
déclaration  fur  les  regîtres  du  Greffe  de  no- 
tre Jurifdiétion , comme  un  témoignage  du 
defir  que  nous  avons  de  concourir  , autant 
qu’il  eft  en  nous , à l’accompliffement  des 
vues  bienfaifantes  de  PAffemblée  Nationale. 
Fait  à Marfeillc  , le  ^Décembre,  17  89  , 
dans  le  Palais  de  Juftice  , dans  la  chambre 
de  l'Auditoire  où  s’exerce  la  Jurifdiction  de 
St.  Marcel  9 fignè  Cresp  , Juge  , à l’original. 

Un  Membre  du  confeil  a fait  deux  pro- 
pofitions  , la  première  ? de  dreffer  procès- 
verbal  de  l’arrêtation  de  M.  Chompré  , â 
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à rifluc  du  dernier  confeil  , 5c  dans  levefti- 
bule  de  l’Hotel-de-Ville. 

La  fécondé  , d’adreffer  ce  procès-verbal  à 
Mgr.  le  Préfident  de  PAffemblée  Nationale, 
& à mm.  les  Députés  de  Marfeille,  à cette 
AfTemblée. 

Le  confeil  à arrêté  qu'il  fera  drefTé  pro- 
cès-verbal de  la  manière  avec  laquelle  M. 
chompré  a été  arrêté  le  14  de  ce  mois. 

Qu’extrait  de  ce  procès -verbal  feraadreffé 
a Mgr.  le  Préfident  de  l’AfTembléç  Nationale, 
5c  à MM.  les  Députés  de  cette  Ville. 

JRden  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  Com- 
milTaire  du  Roi  a renvoyé  le  Confeil  à Ven- 
dredi ,5c  a fignéavec  MM.  les  Échevins  5c 
Nous  Notaire-Secrétaire. 

Collationne  par  Nous  Notaire* 
Secrétaire  de  la  Communauté, 
Ailhaud,  Notaire- Secrétaire. 


A MARSEILLE, 

Dê  l'Imprimerie  de  la  Veuve  Sibié  , Imprimeur  du 
Roi  & de  la  Ville.  1789. 
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DÉLIBÉRATION 


Du  Confeil  Municipal  Renforce  de  la  V illc 
de  Mar (tille  , du  1 8.  Décembre 


Ujourd’hui,  18  Décembre 
après-midi , le  Confeil  Municipal 
de  cette  Ville  de  Marfeiile  s'eft  affemblé  , 
dans  la  Salle  de  l’Hôtel-de-Vilîe  , ce  Confeil 
a été  préfidé  6£  autorifé  par  M.  d’AND&É  , 
CommiiTaire  du  Roi  en  Provence , auquel  * 
écrivant  Nous  Notaire-Royal-Secrétaire  de 
la  Communauté  , ont  été  préfens  MM.  J.  B« 
André  Thulis  î J.  F.  Durand  5 6c  Viéh  Jh* 
Verdilhon  , Echevins  5 & MM.  Gimon  > E* 
Martin  5 6c  Merle  , Echevins  Adjoins  5 & 
MM.  les  Confeillers  dont  les  noms  fuivent  s 
Vernet  cadet , le  Cte.  de  Beauffet  ? Lejour- 
dan  9 Tarteiron  , Chaulan,  Vernet  aîné  f 
Mazoillier5  Sunan-de-Bras.,  Philibert  Fabre  9 
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H.  Lieutaud  , Roubaud  , Granet  , Fonfard^ 
Patot,  Decombis,  Crefp  , Durbec,  Cailhol* 
Odemar , Alois-Giraud  , Rouilet , Comps  f 
Lieutard  , Alexis  Pafcal  y Sauze , Arnoux  , 
Jauffret  > Alex.  Correard  , Durand  , Hugues, 
Savprnin  , Long , Jacq.  A.  Pafcal  , Girard- 
Dudemaine  , Maurel  , Gouiran  , Chaudon  % 
J.  A,  Audibert,  Marchant , Bain, Deyglun  * 
Auguftin  Bernard  , Rolland,  Eftieu,  Antei- 
my  3 Thurbct  , Leroi  , Couturier  , Alignai^ 
Laurenfy  , Jacq.  Giraud,  Canis-Reynaud  * 
Foulard  , H.  Fpraud  , Didier,  J.  B.  Fabre  , 
Treftour  , Dagnan  , P,  Bernard  , Eftuby? 
Ganivet,  Michel,  Rimbaud,  Séjourné  * 
Reiffolet  , Solliers  , Barbaroux  , Counçler  , 
Albouis  r Aleon  , Parrot , Blancard,  Ver- 
dilhon-Correard  ,Seyras  , Levefy  , Olivier* 
Gérard  , de  Montgrand , Silvy,  Donadieu  , 
Gilly  , Dq.  Audibert , Magnan, 

Il  a été  fait  Iççlure  au  Confeîl,  de  la  let- 
tre deM,de  la  Luzerne , Miniftre  de  la 
Marine  ,du  28  Novembre  dernier , à MM. 
les  Députés  delà  Chambre  du  Commerce 
de  laquelle  il  réfuîte  qu’il  ne  peut  approu- 
ver la  réfolutiorx  prife  par  la  Chambre  du 
Commerce  , de  prêter  fon  crédit  à la  Com- 
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munautéjpour  emprunter  jufques  à la  Tom- 
me de  fix  cens  milia  livres. 

Après  cette  lecture  , M,  le  Commiflaire 
du  Roi  a dit , qu’il  était  toujours  plus  inftant 
de  s’occuper  des  inapofitions  de  la  Ville  , 
de  fur  tout , pour  faire  face  aux  fommes 
importantes  qui  feront  échues  en  Janvier 
prochain. 

Il  a été  fait  lecture  d’un  projet  d’impo- 
fitîon  fur  les  fenêtres,  l’objèt  des  importions 
a été  difcuté  long-tems.  Un  Membre  du 
Confeil  a propofé  un  mode  qui  a été  adop- 
té , ce  mode  eft  de  remplacer  les  feize  cen£ 
mille  livres  du  produit  des  Fermes  de  la 
Communauté,  anéanties  le  vingt-trois  mars 
dernier,  par  une  répartition  patriotique  , 
en  forme  de  capitation  , de  dont  le  montant 
fera  invariablement  réglé  par  le  prix  du 
loyer  que  chacun  fupporte  , en  obfervant 
une  progreiiion  relative  à l’importance  du 
loyer  , qui  favorife  les  claffes  les  plus  in- 
digentes , en  fixant  cependant  , que  cette 
progreffion  n’aura  pas  lieu  pour  la  location 
des  magafins  , fabriques  de  atteliers  , defti- 
nés  au  Commerce  dû  à l'induftrie.  Ce 
mode  d’impolition  atteindra  les  propriétai*» 
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res  des  biens  immeubles  , qui  ne  font  point 
réfidens  dans  Marfeille  6c  fes  Fauxbourgs, 
en  confirmant  à leur  égard  l’impofition  dé-  - 
libérée  dans  le  mois  d’Août  dernier,  fur  le 
produit  de  la  location  des  immeubles  de 
la  Ville  Se  des  Fauxbourgs,  6c  en  établiflant 
une  impofîtion  relative  pour  les  biens  qu’ils 
poiïèdent  dans  le  Territoire» 

Le  Confeil  a arrêté  , que  le  membre  qui 
a fait  la  proportion  , rédigera  fon  projèt 
d’iinpofîtioq  , qu’il  en  fera  fait  leélure  au 
premier  Confeil , auquel  il  fera  difcuté. 

Il  a été  fait  ledurq  d’un  rapport  du  Co- 
mité d’exécution  j le  Confeil  a arrêté  i°.  * 
qu’il  lui  fera  expédié  extrait  de  tous  Içs 
Décrets  de  l’Afifemblée  Nationale  , tranf- 
crits  aux  Archives  de  la  Communauté, 

2°,  Que,  conformément  à l’article  de 
l’inftrucftion  publiée  par  le  Roi  , relatif  à la 
confe&ion  de  la  lifte  de  toutes  les  perfon- 
ncs  ayant  leur  principal  domicile  dans  la 
Ville,  ou  Communauté  , contenant  feule- 
inent  les  noms  6c  qualités  deldites  perfon-^ 
nés  domiciliées  6e  réfîdentes,  les  Commif- 
faires  de  toutes  les  îles  de  la  Ville  , précé^ 
demment  nommés  pour  recevoir  rimpofition 
fur  les  loyers  des  maifons  5 Se  les  Prêtres 
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deffervans  lesParroiffes  6c  Succurfales  , con- 
jointement avec  les  Prieurs  dans  tous  les 
Quartiers  du  Territoire  , feront  une  lifte 
des  mariés,  veufs  , célibataires,  des  fem- 
mes veuves,  de  celles  féparées  de  corps  6e 
de  biens  feulement , des  fils  de  famille  , 
ayant  un  emploi , ou  exerçant  perfonnelle- 
ment  une  profefîion  quelconque  , des  filles 
étant  à leurs  droits,  des  mineurs  émancipés, 
des  perfonnes  en  profelïion  religieufe  , 6c 
recevant  des  penfions  de  leur  famille  9 des 
ci-devant  religieux  fécularifés  , à qui  on  a 
confervé  des  penfions , 6c  des  Couvens  5c 
Monaftères  dottés  , de  l’un  6c  de  l’autre  fexç. 

Le  Confeil  ayant  adopté  , a également 
adopté  la  forme  de  lifte  que  le  Comité  a 
préfenté,  5c  la  forme  d’avis  qui  fera  donné 
aux  Commiffaires  des  îles,  dans  la  Ville  5c  (es 
Fauxbourgs  , 6c  ceux,  des  Prêtres  5c  Prieurs 
des  Quartiers  du  Territoire  , 6c  a autorifé 
MM.  les  Commiffaires  du  Comité  d’exécu- 
tion , de  faire  tout  ce  qu’ils  jugeront  con- 
venable. 

MM.  les  Commiffaires  du  comité  des  tra- 
vaux publics  ont  fait  un  rapport  au  Confeil, 
dont  il  a été  fait  leéïure  Je  Confeil  l’a  adop- 
té 5c  a arrêté  de  prier  MM.  les  Commifîai- 
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res  du  Comité  , d'ordonner  les  travaux  qui 
leur  paraîtront  néceffaires  dans  Je  fol  de  l’an- 
cienne comédie  , qui  fera  le  marché  Cara- 
man  , pour  y placer  , provifoirement , les 
vendeules  du  poiffon  qui  font  à la  Place  St. 
Louis  , Scies  vendeufes  d’herbes  qui  font  à 
la  Canébière  , fans  que  la  Communauté  en- 
tende préjudicier  à fapoffeflion  Sc  à fa  pro- 
priété dudit  fol  , pour  en  faire  tel  ufage 
qu’elle  avifera  , Sc  fans  que  les  propriétaires 
des  maifons  attenantes  audit  terrain  , puif- 
fent  en  tirer  des  indudions  contraires  aux 
droits  de  la  Communauté  5 Sc  il  a été  arrêté , 
que  les  travaux  qui  auront  été  jugénéceflai- 
res  par  le  comité  , pour  cet  objèt  , feront 
expofés  aux  enchères  publiques , Sc  la  déli- 
vrance paffée  à celui  qui  en  fera  la  condi- 
tion meilleure. 

Un  membre  du  Confeil  a annoncé  le 
prochain  départ  de  M.  le  Comte  deCaraman. 

Le  Confeil  9 confidérant  combien  il  ferait 
douloureux  pour  les  Marfeillais  * d’être  pri- 
vés de  la  préfence  dun  Commandant  que 
fes  vertus  Sc  fon  patriotifme  nous  rendront 
chers  à jamais  , qui  n'a  ceOTé  de  maintenir 
la  tranquilitéjSc  qui  ne  s'occupe  que  du  bon*» 


heur  de  cette  cité  , 6c  d’y  faire  régner  l’har- 
monie 6c  la  paix, 

A arrêté  unanimement  6c  par  acclamation,; 
de  rompre  tout  de  fuite  la  Séance,  pour  al- 
ler en  corps,  chezM.  le  Comte  de  Caraman, 
le  prier  6c  le  conjurer  de  refter  en  cette  Vil- 
le 5 6c  de  s’acquiter  de  la  promefle  qu’il  lui 
a faite,  del’honorer  de  fon  portrait,  pour 
le  placer  à l’Hôtel-de-Ville,  6c  de  ne  jamais 
quitter  une  Ville  qui  le  regarde  à jufte  titre, 
comme  un  ange  de  paix  , que  notre  Monar- 
que lui  a envoyé,  mm.  les  Officiers  Munici- 
paux ont  demandé  d’être  à la  tête  du  Cors- 
feil  , M.  le  Commiflaire  du  Roi  a été  prié 
de  s’y  joindre. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  Com- 
miflaire  du  Roi  a renvoyé  le  Gonfeil  à de- 
main , 6c a fignéavec  MM.  les  Échevins  6c 
Nous  Notaire-Secrétaire,  Ailhaud. 

En  exécution  delà  délibération  ci-deffiis, 
les  membres  du  Confeil  , MM.  les  Officiers 
Municipaux  , 6c  M.  d’André  , Commiffiaire 
du  Roi , fe  font  rendus  dans  la  Citadelle  de 
St.  Nicolas  , à la  maifon  habitée  par  M.  le 
Comte  de  Caraman,  6c  lui  ont  donné  con- 
naiffance  de  la  Délibération , qui  exprime  les 
vœux  du  Confeil  6c  ceux  de  la  Cité. 

M.  le  Comte  de  Caraman  a promis  d’en- 
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voycr  inceffamment  fon  portrait  à l’Hôtel- 
dd-Ville  , il  a dit  qu'il  était  vraiment  décidé 
de  partir  fous  peu  de  jours  , mais  que  les 
fentimens  de  pàtriotifme  qui  l’animent  pour 
la  Ville  de  Marfeille  ? dont  il  cft  citoyen  , lui 
feront  toujours  tout  facrifîer  au  bien  6e  à la 
tranquilité  de  cette  Ville.  Il  a promis  de  con- 
tinuer défaire  fa  réfidence,fi  fa  préfence 
peut  être  utile  au  maintien  de  la  tranquilité 
& de  la  paix,  6c  a demandé/pour  prix  de  fa 
promeffe  , la  parole  d'honneur  de  tous  lef 
membres  du  Confeil  préfens,  qu’ils  contri- 
bueront par  tous  les  efforts  , 6c  fur-tout 
par  Puni  on  la  plus  confiante  entr’eux  , à en- 
tretenir la  paix  , l’ordre  &c  la  tranquilité  dans 
la  Ville  6c  entre  les  citoyens. 

M.  d’André  , Commiffaire  du  Roi  , qui 
s'était  rendu  chez  m.  le  Comte  de  Caraman* 
qui  avait  joint  fes  follicitations  à celles  du 
confeil , fur  la  repréfentation  que  les  mem- 
bres dudit  confeil  lui  ont  faites  fur  la  nécef- 
fité  de  fa  préfence  à Marfeille  , fi  bien  expri- 
mée dans  plufieurs  Délibérations  , a promis 
de  refier  à Marfeille  , autant  de  tems  que  le 
bien  de  la  Ville  l’exigera  , raffuré  que , pen- 
dant ce  tems , il  ne  fera  pas  privé  de  la  pré- 
fence  de  M.  de  Caraman. 


A MARSEILLE, 

De  l’Imprimerie  de  la  Veuve  Sïbié  , Imprimeur  du 
Roi  & de  la  Ville.  1789. 
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DÉLIBÉRATION 


Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Ville 
de  Marfeille , du  zi.  Décembre  ijSÿ. 

A Ujourd’hui , n Décembre  17  89  , 
après  midi , le  Confeil  Municipal  de  cette 
Ville  de  Marfeille,  s’eft  affemblé  dans  la 
Salle  de  PHôtel-de  Ville.  M.  d'ANDRÉ  , 
Commiffaire  du  Roi  a prélidé  6c  autorifé  ce 
confeil  auquel  , écrivant  Nous  Notaire- 
Royai-Secrétaire  de  la  Communauté  , ont 
été  préfens , MM.  J,  Bapt.  A.  Thulis  ; J.  F. 
Durand  5 Viâ.  Jh.  Verdilhon,  Echevins  > 
Gimon  5 Merle  , Echevins  Adjoins  > 6c 
MM.  les  Confeillers  dont  les  noms  fuivent  : 
Crefp  , Ponfard  , Surian-de-Bras  , Poulard  , 
Sayras , Mazoillier,  Leroi  , Correas  , Vernet 
cadet,  le  Comte  de  Beauffct  , Gouiran  , 
Lejourdan  , Arnoux  , Durand  , Sauze  f 
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ReiiTolet  , Forcely  , Aügnan  , Maurel  , P, 
Bernard  , Chaulan , Chaudon  , Treftour  , 
J.  Bapt.  Fabre  , Savornîn  , Jq,  Giraud  j Aleon, 
H,  Lieutaud  , Audouin  , J.  A.  Pafcal  , Au- 
gufHn  Bernard  5 Odemar  , Dagnan  , Ver- 
net  aîné,  Comps  , Rimbaud  , Alex.  Pafcal, 
Durbec  , RoulFer  , Levefy , Deigîun  , So- 
liers  , Marchant  , Ph.  Fabre,  Roubaud  , 
Eftuby , Decombls  , Reymond  - Deman- 
dolx  , Mouraillss , H.  Feraud  , Patot,  Canis- 
Reynaud  , Geneft , Tarteîron  , Dq.  Audi- 
bert , Hugues  , Conftantin  , Didier,  Coun- 
cier  3 Ganivet  , Michel,  Séjourné,  Coutu- 
rier  , Jacques  Ant.  Audibert  , Rolland  , 
Laurenfy  , Bain  , Blancard  , Jauffret,  Sit— 
vy  , Olivier  , Thurbet  , Granet  , Long  y 
Barbaroux  , Girard-Dudemaine  , Lieutard  9 
Antelmy  , Verdilhon-de-Correard,  Gilly 
Caîllol  , Magnan. 

Il  a été  fait  lecture  au  Confeil,  du  procès- 
verbal  déterminé  dans  la  Séance  du  feize 
de  ce  mois,  2e  dont  la  lecture  fuit: 

„ D’après  la  délibération  du  Confeil  , du 
1 G de  ce  mois  , qui  porte  qu’il  fera  dreffc 
procès-verbal  de  Parrêtation  du  fieur  Chom- 
pré  , Pun  des  Repréfentans  du  Quartier  des 
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Àîlées-de-Meilhan  , ledit  procès-verbal  a 
été  dreffé  ainfi.  que  luit  : 

L’an  mil  fept  cent  quatre-vingt-neuf  & 
le  quatorze  courant,  à l’iflue  du  Confeil- 
de  Ville  , plulîeurs  Conleiilers  s’aperçurent 
que  le  Corps-de-Garde  de  l’Hôtel-de- Ville 
compofé  , partie,  des  Soldats  du  Régiment 
de  Royal-la-Marine  , partie  du  Régiment 
d’Erneft  , étaient  rangés  en  bataille  dans  le 
Veftibulede  l*Hôtel-de  Ville  , 6c  qu’un  Ca- 
valier de  maréchauflee  , appellé  Mongin  , 
était  ^u  pié  de  l’efeaiier  intérieur  , ils 
craignirent  que  l’on  ne  voulût  arrêter  quel- 
que membre  du  Confeil  , ils  expofèrent  leurs 
craintes  à M.  le  Commiflaire  du  Roi , qui 
defeendait  avec  eux  , 6c  qui  leur  dit  , 
qu’il  l’ignorait,  6c  qu’il  ne  le  croyait  pas. 
Cependant  M.  le  Commiffaire  du  Roi  6C 
plufieurs  membres  du  confeil , étant  vers  la 
porte  de  l’Hôtel-de-Ville  , le  fieurChompré 
Repréfentant  du  Quartier  des  Allées  de 
Meillan,  fut  arrêté  fut  le  dernier  efcalicr  pat 
le lîcur  Mongin,  6c  trois  autres  Cavaliers 
qui  fortirent  du  Corps  de  Garde  > ils  lui 
dirent  qu’ils  l’arrêtaient  au  nom  du  Roi  6c 
dç  la  Nation,  M,  Çhompré  s’écria  alors  9 
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M.  le  Commîjfaire  du  Roi  : A ces  mots  , M. 
d André  , CommiiTàire  du  Roi  , s'appro- 
chant  de  ceux  qui  avaient  faifi  M.  Cliom- 
pré  , leur  demanda  s'il  était  décrété  de  pri- 
fe-dc-corps , à quoi  ils  répondirent , qu'il 
l’était  par  M.  le  Grand' Prévôt.  M.  le  Com- 
miffaire  du  Roi  lui  dit  alors  , qu'il  devait  al- 
ler en  prifon  , êc  l’Officier  qui  commandait 
le  corps-de-garde  ordonna  à une  partie  de 
fa  Troupe  , de  conduire  le  prifonnier  au 
Fort  St.  Jean.  Tels  font  les  faits  dont  il  acte 
délibéré  de  drefler  procès-verbal. 

M.  le  Commiffaire  du  Roi  a dit  , que  M. 
le  Comte  de  Caraman  s’était  rendu  au  vœu 
du  confeil  6c  de  la  cité  , en  promettant  de 
continuer  de  faire  fa  réfidence  en  cette  Vil- 
le , que  !e  confeil  reconnaît  tout  le  prix  de 
la  promeSe  de  M.  le  Comte  de  Caraman  9 
qui  étant  bon  citoyen  , bon  père,  bon  ma- 
ri, ne  s’était  décidé  à partir  de  cette  Ville, 
que  pour  retourner  dans  le  fein  de  fa  famille. 

Le  confeil  , confidérant  la  douce  fatisfac- 
tien  qu’eprouveraient  tous  les  citoyens  , 
d’avoir  dans  fes  murs  , Madame  la  Com- 
teffe  de  Caraman  , a arrêté  unanimement , 
$£par  acclamation,  délai  adreffer  une  lettre 
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pour  la  prier  de  joindre  fes  follicitations  à 
celles  du  confeil  9 pour  engager  M.  le  Com- 
te fon  mari , à tenir  fa  promeffe,  & pour  la 
prier  elle-même  de  venir  fixer  fon  féjour  en 
cette  Ville. 

Le  confeil  a encore  arrêté  , que  le  comi- 
té de  correfpondance  écrirait  inceffamment 
cette  lettre  5 M.  d'André  , Commiffaire  du 
Roi,  a demandé  d’y  faire  mention  de  Ion 
vœu  ; il  a été  auffi  délibéré  , qu’il  fera 
joint  à cette  lettre  , extrait  de  la  délibéra- 
tion de  la  féance  du  dix-huit  de  ce  moi? , ôe 
du  verbal  du  même  jour. 

MM.  les  Coromiffaires  du  comité  de  cor- 
refpondance fe  font  occupés  de  cette  lettre, 
l’ont  lue  au  confeil  qui  l’a  adoptée. 

Un  membre  du  confeil  , Directeur  de 
THopital-Général  de  la  Charité  , a fait  lec- 
ture dun  mémoire  adreffé  au  confeil  par 
MM.  les  Direéleurs  de  cet  Hôpital. 

Le  confeil  y a reconnu  la  plus  grande 
follicitude  de  MM.  les  Dire&eurs , &.  le  plus 
vif  intérêt  qu'ils  prennent  pour  fccourir6les 
pauvres  qui  ont  recours  à la  charité  , & ne 
pouvant  qu'admirer  les  fentimens  d’humani- 
té qu’ils  ont  démontrés  dans  l'offre  que  ce 
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membre  du  confeil  a faire  au  nom  de  MM. 
les  Dire&eurs  , du  crédk  individùel  de  des 
reffources  de  chacun  d?eux  , pour  n’être 
rembourfés  de  ce  qu’ils  pourront  • fournir  , 
que  lorfque  les  fonds  de  la  Communauté  le 
permettront. 

A arrêté  unanimement  de  par  acclamation, 
de  porter  à feize  mille  livres , la  fomme  que 
la  communauté  fournit  annuellement  à cet 
Hôpital  ? pour  la  diftribution  du  pain  aux 
pauvres. 

MM.  les  Commiffaires  du  comité  de  con- 
ciliation ont  fait  part  au  confeil,  des  moyens 
qui  ont  été  propofés  pour  parvenir  à rétablir 
.l’union  de  Pordre  dans  la  communauté  des 
Patrons  calfats  ; il  a été  fait  leclure  d’un 
rapport  de  ce  comité. 

Le  Confeil  a remercié  MM.  les  Commif- 
mi  liai  res  du  Comité  de  conciliation , de  leurs 
foins  de  de  leur  zèle  , de  les  a autorifés  à af- 
lifter  , au  nom  de  la  Commune  , dans  l’Af- 
lemblée  Générale  des  Calfats  , pour  être 
procédé  aux  éle&ions  de  arrangemens  pro- 
pofés par  ce  comité. 

MM.  les  Echevins  ont  remis  fur  le  bureau 
une  lettre  écrite  de  Paris  ? le  dix  de  ce  mois* 
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par  M.  l’Evêque  de  St.  Flour  , au  nom  du 
Comité  des  rapports,  par  laquelle  ce  Comité 
paraît  être  d’avis  que  l’ancien  Comité  de 
correfpondance  dont  la  confiance  feule  a 
déterminé  le  choix  des  perfonnes  qui  doivent 
exclufivement  correfpondre  avec  MM.  les 
Députés  de  l’Aflemblée  Nationale  , ne  peut 
&:  ne  doit  être  gênée  , que  la  correfpondan- 
ce ancienne  doit  en  conféquence  continuer 
fans  aucune  interruption  , la  même  marche 
qu’elle  a tenue  jufqu’à  ce  jour. 

Le  Confeil  a arrêté , qu’il  fera  inceflam- 
ment  écrit  par  le  Comité  de  correfpondance 
à M.  le  Préfîdent  du  Comité  des  rapports  , 
pour  inftruire  ce  comité  , que  ceux  qui  l’ont 
informé  , fe  font  écartés  de  la  vérité  , ou  ont 
voulu  ignorer  les  dél  ibérations  du  Confeil  s 
qu’ils  lui  feront  part  que  le  confeil  de  la 
commune  eft  formé  des  repréfentans  de  tous 
les  citoyens  , qu’ils  prieront  MM.  du  comité 
des  rapports  , d’indiquer  au  confeil  muni- 
cipal , ceux  qui  lui  ont  dénoncé  PétablifTe- 
ment  du  comité  de  correfpondance  de  la 
commune,  comme  contraire  aux  vrais  prin- 
cipes. 

11  a été  aufli  arrêté  de  faire  part  aux  Dé- 
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putes  de  Marfeille , de  la  lettre  de  M.  le 
préfident  du  comité  des  rapports , de  fa  ré- 
ponfe  & de  la  délibération  du  confeil. 

Enfin  , il  a été  arrêté  de  s’adreffer  à M. 
le  Préfident  de  PAflemb.Iée  Nationale,  pour 
lui  expofer  la  forme  en  laquelle  le  confeil  a 
été  formé,  êc  lui  préfenter  les  plaintes  de 
ce  confeil , fur  la  dénonciation  faite  au  co- 
mité des  rapports , de  lui  exprimer  le  vœu 
de  tous  les  citoyens  pour  Paccompliffement 
des  décrets  de  PAffeniblée  Nationale. 

MM.  les  Commiffaires  du  comité  des  tra- 
vaux publics  ont  rapporté  que  M.  Brun 
Architede  avait  levé  gratuitement  le  plan 
du  coupement  de  la  Canébière. 

Le  confeil  a délibéré  des  remercîmens  pour 
M.  Brun , de  fon  zèle  & fon  définterelle- 
ment  pour  la  caufe  publique. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  Com* 
miflaire  du  Roi  a renvoyé  le  confeil  à de- 
main , 6c  aligné  avec  MM.  les  Echevins  8c 
Nous  Notaire-Secrétaire. 

A ilh  aud  , Notaire-Secrétaire. 


A MARSEILLE, 

De  l'Imprimerie  de  la  Veuve  Sibié  , Imprimeur  du 
Roi  & de  la  Ville.  1789. 


(N°.  XXVIII.) 


Du  Confeil  Municipal  Renforcé  de  ta  Ville 
de  Marfeille  , du  zz.  Décembre  ij8g • 


«JTjùL Ujourdliul  , 22  Décembre  1789  ; 
après-midi  , le  confeil  municipal  renforcé 
de  cette  Ville  de  Marfeille,  s’eft  affemblé 
dans  la  Salle  de  l’Hôtel-de-Ville.  Monfieur 
d’ANDRÉ  y Cosnmiffaire  du  Roi  , a préfidé 
6c  autorifé  ce  confeil  auquel  , écrivant  Nous 
Notaire-Roval-Secrétaire  de  la  communau- 
té , ont  été  préfens  Meilleurs  , J.  B,  André 
Thulis  5 J.  F.  Durand,  6c  Vict.  Jh.  Ver- 
dilhon  , Echevins  ; Meilleurs  Gimon  5 
Martin  ; Merle  , Echevins  Adjoins  5 6c  MM, 
les  Confeillers  dont  les  noms  fuivent  ; 
Decombis  , Dagnan  , Mazoillîer  , Chaulan  , 
Maurel,  Correard,  Chaudon  , Deiglun  , 
Didier  , Marchant  , Eftuby  3 Odemar  , 
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Tarteiron  , Long  , Vernet  aîné  , Silvy  ? 
Sayras  , Jacq.  Giraud,  Ponfard  , Treftour, 
Surian-de-Bras  , Durbec  , Alois-Giraud  , 
Rouflet  , Crefp  , Lieutard  , Jacq,  A.  Au- 
di ber  t , Porcely  , Sauze  , Arnoux  , Comps, 
Vernet  cadet  , Roubaud  , Baïn  , Leroy  , 
Dallet  , H.  Lieutaud  , Jacq.  A.  Pafcai  y 
Gérard  , Hugues  , Durand , H.  Feraud  , 
Jn.  Bapt.  Fabre  , Audouin  , Jauffret  , P. 
Bernard  , Séjourné  , de  Montgrand , Aleon, 
Thurbet  , Couturier  , Reymond-Deman- 
dolx  , Savornin  , Blancard  , Pou  lard,  An- 
telmy  , Laurenfy  , Philibert  Fabre  , Coun- 
cler  , Barbaroux  , Auguftin  Bernard  , 
Levefy , Girard-Dudemaine  , Gayet  , Oli- 
vier, Cailhol,  Soliers  , Gilly , Dq.  Audi- 
bert  , Patot  , Danthoine  , Gouirand  , 
Granet. 

Il  a été  fait  le&ure  au  confeil , de  la 
lettre  qui  lui  a été  adreflfée  par  M.  le 
Comte  de  Caraman. 

Le  confeil , pour  marque  de  reconnaif- 
fancc , en  a délibéré  la  tranfeription  dans 
fa  délibération,  qui  a été  faite  de  la  manière 
fuivanteo 
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A Marfeille  , le  xx  Décembre  ij8g. 

Je  me  propofais  , Meilleurs  , d’avoir 
Phonneur  de  vous  préfentcr  aujour- 
d’hui mes  remercîmens  , des  marques 
d'intérêt  6c  de  confiance  que  vous  avez 
bien  voulu  me  témoigner  , mais  je  refpec- 
te  trop  vos  utiles  occupations , pour  vous 
détourner  un  inftant  , 6c  je  m’empreffe  de 
vous  affiner,  par  écrit,  de  ma  vive  fenfi- 
bilité  à vos  démarchés  obligeantes. 

Il  n'eft  point  de  facrifice  que  je  ne 
fade  avec  le  plus  vif  empreflTement  , à 
Pefpoir  de  pouvoir  féconder  vos  vues  pour 
l’ordre  6c  la  paix  de  cette  Ville  intéreffan- 
te , 6c  ayant  l’honneur  de  vous  être  dou- 
blement dévoué  , Mcflieurs  , 6c  comme 
Commiffaire  du  Roi , qui  vous  a toujours 
aimés , 6c  comme  un  de  vos  concitoyens  * 
je  vous  demande  avec  inftance , de  ne 
ménager  ni  mes  forces , ni  mes  peines  , 
dès~qu'elles  pourront  vous  être  utiles  $ 
c’eft  avec  ces  fentimens  r 6c  la  reconnais 
fance  la  plus  fenfible  , que  j’ai  Phonneur 
d'être , Meflieurs  , votre  très-humble  8c 
très-obéiflant  ferviteur , 

&'gnc'9  le  Comte  DE  Caaamah. 
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Le  mode  d’impofition , adopté  dans  la 
féance  du  dix-huit  de  ce  mois  , a été  re- 
mis en  difcufîîon  ; la  majeure  partie  des' 
articles  ont  été  difcutés  6c  approuvés  par 
le  confeil , qui  a ajourné  à demain  , cet 
objet  important  , pour  y être  délibéré  dé-? 
finitivement. 

Il  a été  lu  au  confeil  , un  mémoire 
du  fieur  Roux,  6c  des  obfervations  que 
Meilleurs  les  Eclieving  ont  faites  , fur  le 
travail  extraordinaire  qu’ont  fait  pour  la 
communauté,  depuis  le  ij  Mars  dernier  , 
les  fieurs  Lombard,  Laurent  père,  Brun  % 
Laurent  fils  , Fabre  , Blanc. 

* Le  confeil  a prié  Meilleurs  les  Commif- 
faires  du  Comité  d’économie , d’exa- 
miner 6c  le  mémoire , 6c  les  obfervations 
dont  il  eft  parlé  ci-deflus  , 6c  d’en  faire 
leur  rapport  au  confeil  de  demain. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  Moniteur 
le  Commiflaire  du  Roi  a renvoyé  le  coq- 
feil  à demain  , 6c  a ligné  avec  Meilleurs  les 
Echevins , 6c  Nous  Notaire-Secrétaire. 

Ailhaud  , Notaire-Secrétaire. 


De  rimpritfierie  de  la  Vern  e Siôié,  Imprimeur  du 
Roi  6t  de  la  Ville.  1789. 
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DÉLIBÉRATION 


Du  Confeil  Municipal  Renforce  de  la  Ville 
de  Marfeille  , du  z£.  Décembre  ij8g. 

A Ujourd’hui  9 23  Décembre  1785?  P 
après-midi,  le  Confeil  Municipal  renforcé 
de  cette  Ville  de  Marfeille  s’efc  ailemblé  * 
dans  la  Salle  de  l’Hôtel-de -Ville  , M.  cI’An- 
dké  , Commiflaire  du  Roi  en  Provence , a 
préfidé  6c  autorifé  ce  Confeil  , auquel  écri- 
vant Nous  Notaire-Royal-Secrétaire  de  la 
Communauté  , ont  été  préfens  MM.  J.  B.  A0 
Thulis,  J.  F.  Durand  > 6c  Vid.  Jh.  Ver- 
dilhon  j Echevins  5 6c  Meilleurs  Gimon  5 
6c  Merle  ? Echevins  Adjoins  5 6c  MM.  les 
Confeillers  dont  les  noms  fuivent  : Foulard  9 
Sayras  ?MazoiIlier,  Crefp , le  Comte  de 
BeaulTet  ? Lejourdan  , Ponfard  , Eftuby  9 
Vernet  cadet  9 Roubaud,  Arnoux  , Lieutard, 
ReiiTolet,  Comps,  Audouin  , Jq.  A.  Pafcal, 
Alex.  Pafcal  ? H.  Lieutaud  , Granet,  De- 
combis , Thurbet  , Dq.  Durbec  ? Caiilol  9 
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Rouffet,  A!ois<Gîraud  , Tarteiron  , Dalet , 
Canis-Reynaud  , Sauze,  Marchant,  Alignai), 
Verne t aîné  , Gouiran  , Séjourné,  Savornin, 
Couturier  , Deiglun  , Rolland  , Jq,  A.  Au» 
dibert,  Chaulan , Odemar  , de  Monrgrand  , 
Leroy  , Laurenfy  , Siivy  , Selliers , J.  Bapt» 
Fabre  , Patot,  Jq.  Giraud,  Long  , Didier  , 
P.  Bernard  , Blancard  , Hugues  , Antelmy, 
Michel , Durand  , Reimond  - Demandolx  9 
Philibert  Fabre,  Girard-Dudemaine  cadet  » 
Barbaroux , Olivier  , Councler  , Aleon  , 
Magnan  , Porcely  , Bain  , Verdiihon-Cor- 
reard , Conftantin  , Surian-de-Bras. 

L’objèt  des  impofitions  a été  effentielle- 
ment  traité  dans  cette  féancc  5 les  articles 
qui  n’avaient  pas  été  difeutés  dans  la  der- 
nière féance,  ont  été  lus  ôc  fuccefïivement 
difeutés. 

Le  confeiî,  confidérant  que  Bétat  de  dé- 
treffe  où  fe  trouvent  réduites  les  Finances  de 
la  communauté  , exige  le  plus  prompt  fe- 
cours,  puifque  la  fource  de  tous  les  revenus 
eft  tarie  depuis  le  23  du  mois  de  Mars  der- 
nier. 

Confidérant  encore,  que  la  contribution 
patriotique  , délibérée  le  27  d’Août  dernier , 
ne  préfente  pas  le  moyen  de  remplir  le  dé- 
ficit des  revenus  de  la  communauté,  qui 
étaient  1600  mille  livres  ; qu’il  faut  nécef- 
fairçment  une  impofition  provifoire  qui 
s’élève  à cette  femme,  ôc  qui  fait  fupportée 

j-  : • 
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par  tous  les  citoyens  à raifon  de  leurs  pro- 
priétés , exploitations  6e  autres  facultés, 

Confidérant  qu’un  impôt  par  clafles , pré- 
fente  , indépendamment  des  longueurs  in- 
compatibles avec  l’état  de  la  communauté  , 
tous  les  inconvéniens  6e  toutes  les  réclama- 
tions d’un  impôt  dont  la  fixation  établie  fur 
la  volonté  d’un  , ou  de  plulieurs  , ne  peut 
avoir  qu’une  mefure  arbitraire. 

Confidérant  enfin  , q&e  l’état  de  logement, 
l'importance  de  la  location  , s'ils  ne  déter- 
minent pas  invariablement  l’opulence,  6c la 
différence  des  facultés  6C  des  reflources  de 
tous  les  citoyens , en  font  cependant  le  figne 
le  plus  approximatif. 

Pour  traiter  favorablement  les  claffes  les 
plus  indigentes  , dont  la  contribution  , quel- 
que faible  qu’elle  puifle  être  , eft  toujours 
confidérable  , par  la  privation  qu’elle  leur 
impofe  j 6c  pour  retirer  le  plus  grand  avan- 
tage du  travail  de  MM.  les  commiffaires 
nommés  dans  les  diverfes  îles  de  la  Ville  6c 
des  Fauxbourgs  , enfuite  de  la  délibération 
du  p Septembre  dernier  , il  a été  délibéré  , 
que  la  fomme  de  1600  mille  livres  que  la 
communauté  de  Marfeilie  aurait  reçue  de  fes 
fermes,  pour  pourvoir  à fes  charges  depuis 
le  23  Mars  1785;,  , fera  remplacée  par  une 
impofition  provifoire  de  la  même  fomme , 
quifera  répartie  fur  tous  les  biens  6c  fur  tous 
c-5  citoyens  , 6c  qui  comprendra  la  contri- 
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bution  patriotique  , délibérée  le  27  Août 
dernier. 

La  répartition  &;  perception  de  cette  im- 
pofition  proviioire  feront  faites  de  la  maniè- 
re luivante. 

Article  premier. 

La  mefure  de  rimpofition  provifoire 
patriotique  que  chaque  propriétaire  d’im- 
meuble dans  la  Ville  , les  Fauxbourgs  , ou 
le  T erritoire  , Ôc  chaque  citoyen  habitant 
dans  la  Ville,  les  Fauxbourgs  , ou  les  Ha- 
meaux du  Territoire  devra  fupporter , fera 
fixée  par  l’importance  des  biens  immeubles 
qu’il  poilède  , ou  par  la  valeur  du  loyer  de 
fon  occupation  3 en  conformité  des  articles 
ci-après. 

II.  Pour  foulager  autant  qu’il  cft  polTible, 
les  claffes  les  plus  indigentes  des  citoyens  , 
tous  ceux  qui  pour  leur  logement , ou  pour 
leur  commerce  &£  induftrie  cumulativement, 
occupent  des  appartemens  ou  boutiques 
autres  objèts  d’induftrie  , dont  le  loyer  an- 
nuel 11’excède  en  tout , la  fomme  de  200  liv. 
foit  qu’ils  foie nt  propriétaires  ou  locataires , 
n’auront  rien  de  plus  à paier  , que  la  con- 
tribution patriotique  , délibérée  le  27  Août 
dernier  , ôcau  moyen  de  ce  paiement  , ils 
au  font  rempli  quant  a ce  , leur  tache  envers 
la  communauté» 

III.  Ceux  qui  , pour  raifon  de  leur  loge- 
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ment  êe  induftrie , fupportent  un  loyer  an- 
nuel depuis  200  liv. , jufqu’à  400  liv.  , paie- 
ront , indépendamment  de  la  contribution 
délibérée  le  27  du  mois  d’Août  dernier  ,un 
fupplément  de  2 ôcdemi  pour  cent,  fur  leur 
loyer  annuel.  1 

IV.  Ceux  qui , pour  leur  logement  ou  in- 
duftrie, fupportent  un  loyer  annuel  depuis 
401  liv.  ,ju(qu’à  6©o  liv, , indépendamment 
de.  la  contribution  délibérée  ledit  jour  27 
Août  , paieront  un  fupplément  d'impofition 
de  5 pour  cent. 

V.  Les  magafîns  d’entrepôt  pour  les  mar- 
chandifes  , appellés  vulgairement  magafîns 
fermés  , les  remiles , greniers  à foin  , pilles 
à huile  , engards  , quoique  loués  annuelle- 
ment au-deflous  de  400  liv.  , même  de  200 
liv.  , feront  dans  la  claffe  fixée  par  l’article 
ci-deftus.  Les  locataires  acquiteront  ledit 
luplément  de  5 pour  cent.  Le  confeil  ayant 
reconnu  que  les  locataires  de  ces  objèts  ne 
/auraient  être  placés  dans  les  clafles  indigen- 
tes pour  lefquelles  a été  rédigé  l’article  2. 

VI  Ceux  dont  le  loyer  annuel»,  relatif  a 
leur  logement  ou  induftrie , s’élève  au-deflus 
de  6qo  liv.,  feront  une  déclaration  particu- 
lière de  l’objèt  de  leur  location  , relatif  à 
leur  induftrie  , & de  celui  , relatif  à leur 
habitation  , &:  pour  les  objèts  de  leur  induf- 
trie , a quelque  fbmme  que  s’élève  le  loyer 
annuel , ils  acquitteront,  indépendamment 
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de  la  contribution  délibérée  le  17  Août  , 
im  fupplément  de  5 pour  cent  , fur  ledit 
loyer  , 6c  pour  l’objèt  de  leur  habitation,  ils 
fe  conformeront  aux  articles  ci-après , dans 
le  cas  où  le  loyer  annuel  de  leur  logement 
feulement  excède  6 00  liv. 

VII.  Seront  objèts  dfinduftrie  , les  hôtels 
garnis , chambres  garnies,  auberges,  Gaffés, 
billards  , ‘âpartemens  fervant  dattelier  aux 
ouvriers  ou  artifans  , magafins  de  vente  , 
6c  ceux  pour  l'entrepôt  des  marchandées  , 
fabriques  6c  acceffoires  5 6c  à l’égard  des  bu- 
reaux 6c  comptoirs  des  commerçans  6c  autres 
particuliers  , ils  ne  feront  point  dans  le  mê- 
me cas  , 6c  formeront  une  partie  indivifible 
de  leur  logement  pu  habitation. 

VIII.  Conformément  à l'article  3 de  la 
délibération  du  27  Août  dernier  , le  fupplé- 
ment de  j pour  cent , qui  fera  dû  pour  la 
location  des  magafins  , remifes  , écuries  , 
6cengards  loués  au  mois  , fera  paie  par  le 
propriétaire  ou  le  principal  locataire  louant 
au  mois , 6c  ceux-ci  pourront  fe  faire  rem- 
bourfer,  a compter  du  premier  Janvier  1 790, 
par  les  locataires  au  mois,  à raifon  de  1 fous 
pour  livre  , fur  chaque  mois  de  loyer,  fauf 
aux  locateurs  6c  locataires , de  ftipuicr  pour 
les  locations  à venir,  toutes  les  conditions 
qu’ils  aviferont. 

IX.  Les  hôtes , cabarétiers , cafétiers  6c 
autres  9 qui  en  vertu  de  la  délibération  du 
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Août,  ont  acquitté  ou  du  acquitter  10 
pour  cent  * fur  le  montant  de  leur  location* 
n’auront  aucun  fupplément.  à paier  , 6c  au 
moyen  de  ce  , légalité  par  eux  réclamée, 
fere  rétablie. 

X.  Ceux  qui , pour  raifon  de  leur  loge- 
ment feulement , fupportent  un  loyer  de- 
puis 6oo  liv. , jufques  à ioqoÜv.  inelufive- 
ment , paieront  un  fupplément  de  7 6c  cferoi 
pour  cent  * indépendamment  de  la  contri- 
bution de  5 pour  cent , délibérée  le  27  Août. 

XI  Ceux  qui  , pour  leur  logement , (ap- 
portent un  loyer  annuel  enfus  de  ioco  liv. 
jufques  à 1 500  liv.  inclufivement , paieront 
un  fupplément  de  10  pour  cent,  fur  le 
montant  annuel  du  loyer,  indépendamment 
de  la  contribution  délibérée  le  27  Août 
dernier. 

XII.  Ceux  qui  fupportent  un  loyer  enfus 
de  1500  liv.  . 6c  jufques  à 1 800  liv.  inelufi- 
vement  , acquitteront  fur  ledit  loyer  , un 
fupplément  de  12  6c  demi  pour  cent,  indé- 
pendamment de  la  contribution  délibérée  ie 
27  Août  dernier. 

XIII.  Ceux  qui  fupportent  un  loyer  an- 
nuel enfus  de  1 8oo  liv. , 6c  jufques  à 2000 
liv.  inclufivemënt , paieront  un  fupplément 
de  1 5 pour  cent , indépendamment  de  la 
contribution  délibérée  le  27  Août. 

XIV.  Ceux  qui  fupportent  un  loyer  depuis 
ioôgliv.  jufques  à 2400  inclufivement , paie- 
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ront  fur  le  ledit  loyer,  un  fuppiément  de  17 
& demi  pour  cent , indépendamment  de  la 
contribution  délibérée  le  27  août. 

XV.  Ceux  qui  fupportent  un  loyer  annuel 
depuis  2400  1.  jufquesà  3000  inclufîvement , 
acquitteront  un  fuppiément  de  20  pour  cent 
fur  ledit  loyer  , indépendamment  de  la  con- 
tribution délibérée  le  27  août. 

XVI.  Ceux  qui  fupportent  un  loyer  annuel 
au-deflus  de  3000  liv. , 6c  à quelque  fomme 
que  ledit  loyer  puiife  monter  , acquitteront 
un  fuppiément  de  2 5 pour  cent  , indépen- 
damment de  la  contribution  délibérée  le  27 
août. 

XVII.  L’Impofition  progreffive,  déterminée 
par  les  articles  précédons,  fera  perçue,  foit  que 
celui  qui  occupe  foit  locataire,  foit  qu’il  foit 
propriétaire. 

XVIII.  L’impofition  de  5 pourcent , déli- 
bérée le  27  août  dernier  , pour  être  payée  par 
les  propriétaires,  à raifon  du  prix  du  loyer  an- 
nuel qu’ils  reçoivent,  ou  du  loyer  annuel  de 
ce  qu’ils  occupent  dans  leurs  propres  mai- 
fons,  continuera  d'être  perçue  de  ceux  qui 
ne  l’ont  point  encore  acquittée. 

XIX.  Les  propriétaires  des  maifons  de  la 
ville  ou  des  faux  bourgs  qui,  n’étant  eux-même 
logés  ni  dans  la  ville  ni  dans  les  fauxbourgs, 
ne  fupportent  aucune  impofition  personnel- 
le, à raifon  de  leur  logement  ou  habitation, 
ne  pourront  par  conséquent  être  admis  à au- 
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ci me  compenfation  , 6c  continueront  d’ac- 
quitter  le  j pour  cent  fur  le  loyer  annuel 
qu’ils  reçoivent  dans  la  Ville  ou  les  Faux- 
bourgs. 

■XX.  Ceux  qui  font  logés  dans  la  ville  ou 
dans  les  fauxbourgs,  qui  ont  à acquitter,  en 
vertu  de  la  préfente  délibération  6c  en  con- 
formité des  articles  précédens  , un  fupplé- 
ment  d’impofition  fur  le  loyer  de  leur  habi- 
tation , pourront  propofer  en  compenfation 
les  fommes  qu’ils  ont  paiées  ou  qu’ils  paie- 
ront comme  propriétaires,  foit  de  Pi ir meu- 
ble qu’ils  habitent  eux-mêmes,  foit  de  ceux 
qu’ils  donnent  à loyer. 

XXI.  Dans  le  cas  où  la. contribution  pâtée 
comme  propriétaire  ne  remplirait  pas  le  paie- 
ment du  fupplément  progreffif  déterminé  par 
la  préfente  délibération  , 6c  fixé  par  les  arti- 
cles précédens , les  propriétaires  acquitteront 
feulement  le  folde  dudit  fupplément  5 6c  dans 
le  cas  où  le  paiement  qu’ils  auront  fait  com- 
me propriétaires , excéderait  le  montant  du 
fupplément  de  leurs  impofitions  , cet  exé- 
dent  appartient  à la  communauté  5 l’impoli- 
tion  établie  envers  les  propriétaires  n’étant 
pas  révoquée  par  la  préfente  délibération. 

XXII.  Les  Supérieurs  ou  Adminiftrateurs 
des  maifons  religieufes  des  deux  fexes,  Cha- 
pitres , Penfionnats,  Séminaires,  feront,  dans 
la  huitaine,  à i’Hôtel-de-Ville , fur  un  regî- 
tre  à ce  deftiné  , la  déclaration  de  la  valeur 
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foncière  defdites  maifons , jardins  & dépens 
dances  , à ce  non  compris  le  fol  des  EgiifeS'1 
Ôc  les  bâtiiTes  d’icelles , ôc  acquitteront  deux 
liv.  dix  fous  pour  chaques  1000  liv.  de  ladite 
valeur  foncière* 

XXIII.  Les  propriétaires  des  faîtes  de  fpec- 
facles  ôc  de  tout  édifice  fervant  à des  amu- 
femens  publics*  paieront  le  5 pour  cent  du 
loyer  qu’ils  reçoivent,  s’ils  ne  l’ont  déjà  fait» 
ôc  quant  aux  locataires  defdits  édifices  defti- 
nés  à l’amufement  public  , ils  acquitteront 
un  füpplément  de  5 pour  cent , indépendant 
ment  des  5 pour  cent  fur  le  loyer  annuel 
qu'ils  doivent  avoir  acquitté  , en  exécution 
de  la  délibération  du  zy  août  5 le  confeil  a£* 
franchiflant  expreffément  de  la  difpofition  du 
prêtent  article,  les  locataires  de  la  faite  des 
fpe&acles , attendu  que  cette  entreprise  paie 
environ  40000  liv. , foit  pour  l’Hôtel-Dieu  y 
foit  pour  rétabliflemént  d’une  Œuvre  pour 
les  pauvres  marins. 

XXIV.  Les  propriétaires  des  places  à bâ* 
îir , qui  font  dans  la  ville  ôc  fes  fauxbourgs , 
feront,  dans  le  même  délai  de  huitaine,  leur 
déclaration  de  la  valeur  foncière  defdites  pla- 
ces à bâtir  , ÔC  acquitteront  fur  ladite  valeur 
foncière,  2,0  fous  fur  chaques  1 000  liv.,  fi  tes 
places  font  fituées  dans  l’enceinte  de  la  villes 
êc  10  fous  pour  chaques  1 000  liv*  pour  celles 
qui  font  fituées  dans  les  fiuixbotirgâ. 

XXV.  Ne  feront  compris  dans  la  cîaffedes 
places  à bâtir,  tes  jardins,  engards  &C  enclos* 
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fi  tu  es  tant  dans  la  ville  que  dans  les  faux- 
bourgs  , qui  produifent  ou  peuvent  produire 
ton  revenu  annuel  , pour  lequel  les  proprié- 
taires 6c  locataires  doivent  fe  conformer  aux 
articles  précédons. 

XXVI.  Tous  les  propriétaires  des  biens- 
immeubles,  fitués  dans  le  territoire  de  cette 
ville  , de  quelque  nature  6c  qualité  que 
foient  leurs  biens  , feront  , dans  la  huitaine 
précifément,  fur  un  regître  qui  fera  à cet  ef- 
fet tenu  par  des  commiffaires  nommés  dans 
chaque  quartier  du  territoire,  la  déclaration 
de  la  valeur  foncière  de  leurs  biens  immeu- 
bles , y compris  les  batiiïes , bâtimens  6c  ac~ 
cefloires , 6c  acquitteront  fur  ladite  valeur 
foncière  une  impofition  de  30  fous  pour  cha- 
ques  1000  liv.,  ou  foit  de  3 fous  pour  chaques 
100  liv. 

XXVII.  Pour  favorifer  les  propriétaires 
des  biens  de  la  campagne  qui  font  logés  dans 
ladite  campagne  ou  dans  les  hameaux  , le 
confeil  a arrêté  que  ceux-ci  ne  paieront  que 
20  fous  pour  chaques  1000  liv. 

XXVIII.  Dans  le  cas  où  les  propriétaires 
des  biens-immeubles  du  territoire  ne  feront 
point  logés  dans  la  ville  ou  dans  les  faux- 
bourgs  , qu’au  moyen  de  ce  ils  n'auront  au- 
cun fupplément  à acquitter  fur  le  loyer  de 
leur  habitation  , la  fomme  qu’ils  paieront 
pour  raifon  de  leurs  biens- immeubles  dans 
le  terroir  ne  préfentera  aucun  obj^t  de  com- 
penfation. 
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XXIX.  Dans  le  cas  où  lefdits  propriétaires  des 
biens  immeubles  dans  le  territoire  étant  logés  dans 
la  ville  ©u  dans  les  fauxbourgs  , auront  à acquitter 
im  fupplément  d’impofition  fur  le  prix  de  leur  lo- 
cation, il  leur  fera  tenu  compte  fur  ledit  fupplément, 
de  ce  qu’ils  auront  payé  comme  propriétaires  des 
biens 'immeubles  dans  le  territoire  ; 8c  dans  le  cas 
cm  ce  qu’ils  auront  payé  coipme  propriétaires  excé- 
derait le  fupplément  de  l’impolïtion  de  leur  habi- 
tation , cet  excédent  appartiendra  à la  Communau- 
té, parce  quil  e&  jufce  que  l’impôt  même  provifoire. 
foit  fupporté  par  tous  les  biens  comme  par  tous  les 
citoyens. 

XXX.  Il  fera  établi  pour  la  perception  de  Tim- 
pofitioii  provifoire  , déterminée  par  la  préfente  dé- 
libération, & pour  achever  la  perception  de  la  con- 
tribution patriotique  du  27  août  dernier  , un  bureau 
de  perception  , qui  fera  placé  dans  l’Hôtehde  Ville. 
MM.  les  admiiiiûrateurs  & les  commifïaires  du  co- 
mité d’impofition  , font  priés  de  s’occuper  iiiceflam^ 
ment  de  l’organifation  dudit  bureau. 

XXXI.  Le  bureau  de  perception  retirera  tout  pre- 
mièrement des  mains  des  commîiïaires  nommés  dans 
les  aies  de  la  ville  St  des  faux-bourgs , les  cahiers 
des  déclarations  qui  leur  ont  été  faites  , en  exé- 
cution des  délibérations  des  27  août  St  9 feptem- 
bre  derniers. 

XXXII.  Ce  bureau  de  perception  s’occupera  tout 
premièrement  de  faire  rentrer  dans  les  coffres  de  la 
communauté  ce  qui  eft  encore  dû  de  la  contribution 
patriotique  , foit  par  les  locataires  , foit  par  les  pro- 
priétaires. 

XXXIII.  Ce  bureau  donnera  auffi  fes  foins  à 'a 
confeéHon  la  plus  prompte  de  l’état  des  déclarations 
de  la  valeur  foncière  des  biens  immeubles  du  terri- 1 
foire  , des  maifons  religienfes  , feminaires  II  autres,  J 
-St  des  p’aces  à . bâtir , de  la  vil  e St  des  fauxbourgs. 
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XXXIV.  Pour  faciliter  les  déclarations  des  proprié* 
taires  des  biens  immeubles  du  territoire l,  chaque  quar- 
tier dudit  territoire  fera  aflemblé  au  plus-tard  , dans 
la  huitaine,  à la' diligence  des  prieurs  des  quartiers, 
pour  prendre  connaiffance  de  la  préfente  délibéra- 
tion , 8c  pour  nommer  un  ou  plufieurs  commiflaires 
qui  recevront  les  déclarations  de  la  valeur  foncière 
des  biens  immeubles  du  quartier. 

XXXV.  Le  bureau  de  perception  aura  un  regître 
pour  chaque  quartier  du  territoire  , les  proprietai- 
res qui  ne  pourront  pas  fe  rendre  dans  leurs  quartiers 
refpe&ifs  , pour  faire  leur  déclaration  , fe  préfen- 
teront  audit  bureau  feront  infcrire  leurs  déclara- 
tions fur  le  regître  du  quartier  ou  leurs  biens  im- 
meubles feront  fitués. 

XXXVL  Comme  il  eft  qu'eftion  d’une  impofition 
provifoire  & patriotique  , les  propriétaires  des  biens 
immeubles  du  territoire  , font  engagés  a donner  a 
leurs  propriétés  , la  valeur  relative  ;non  feulement  a 
leur  produit  , mais  encore  celle  qui  refaite  des  objets 
d’agrément  ou  de  luxe  ; le  confcil  arrêtant  , que  la 
déclaration  qui  fera  faite  par  lefdits  propriétaires  , 
ne  les  liera  en  aucune  façon  , lorfqu’il  fera  queftion 
d’établir  des  importions  définitives  ou  territoriales  , 
que  le  haut  prix  auquel  ils  auront  porté  leurs 
immeubles , ne  pourra  être  regardé  que  comme 
une  preuve  de  leur  patriotifme  , pour  concourir  plus 
efficacement  au  foulagement  de  la  communauté. 

XXXVII.  Les  propriétaires  qui  occupent  des  mai- 
foi!  s , leur  appartenant  , &.  qui  ont  déjà  fait  par™ de- 
vant les  commiflaires  des  diverfes  îles  de  la  ville  & 
des  fauxbourgs  , leurs  déclarations  eftimatives  du 
lo^er  defdites  maifons  , pourront  fe  préfenter  au  bu- 
reau de  perception  , & déclarer  une  augmentation  à 
leur  eftimation  précédente  \ ce  qui  ne  fera  cie  leur 
part  , qu’une  preuve  de  patriotifme  , fans  qu  on  punie 
en  induire  que  leurs  précédentes  déclarations  étaient 
fou  (Tés  ou  altérées. 


XXXVIII.  Le  eonfeil  a délibéré  qu’il  s’occupera 
inceffamment  de  rétablifTement  d’un  comité  de  recher- 
ches, qui  s attachera  tout  premièrement  à découvrir;* 
fi  dans  les  déclarations  qui  ont  été  faites  refpeéti- 
vement  par  les  propriétaires  St  les  locataires  , il  y a 
eu  fraude  St  colluhon  pour  tromper  la  communauté, 
fur  la  valeur  reelle  de  la  location;  auquel  cas , la  preu- 
ve en  étant  acquife  , les  propriétaires  St  les  locatai- 
res feront  contraints  pour  le  paiement  , du  double  de 
' la  contribution  entière  qu’ils  auraient  dû  fupporter, 

XXXIX.  Les  locataires  St  les  propriétaires  qui  , • 
par  erreur  , fe  feraient  expofés  â être  pourfuivis 
pour faufle  déclaration,  pourront  reâiGer  leurs  décla- 
rations , en  fe  prefentant  dans  la  quinzaine  du  jour 
de  la  publication  du  préfent  règlement , au  bureau 
de  perception , St  au  moyen  de  ce  , il  ne  pourra 
leur  etre  fait  aucun  reproche  fur  une  erreur  qne  le 
eonfeil  déclaré  reconnaître  comme  involontaire. 

XL.  Le  comité  de  recherches  tachera  de  décou-  ^ 
vrir  fl  les  déclarations  des  propriétaires  qui  ocçu« 
pent  eux-memes  leur  maifon  , ainfi  que  celles  des 
propriétaires  des  biens  immeubles  du  territoire  St  des 
places  a bâtir  , tant  dans  la  ville  que  dans  les  faux- 
bourgs  , font  conformes  à leur  juffe  valeur  ; 8t  dans 
le  cas  ou  iis  auraient  des  doutes  fur  l’exaélitude  de 
leurs  déclarations  , les  immeubles  ou  places  qui  en 
formeront  î’objèt  , feront  vifités  par  des  experts 
amiahîement  commis  par  le  propriétaire  St  par  le 
comité  des  recherches. 

XLI.  Les  experts  procéderont  fans  formalité  de 
Juflice  , St  leur  rapport  ne  pourra  être  fournis  qu’a 
uu  feul  recours  qui  fera  vuidé  par  d’autres  experts 
aufîî  nommes  a 1 amiable,  St  qui  procéderont  égale-» 
ment  fans  formalité  de  juflice. 

XLII.  Si  le  réfultat  du  rapport  préfente  une  au- 
gmentation d’un  dixiéme  enfus  de  la  déclaration  , 1 

le  propriétaire  acquittera  la  contribution  fur  le  pié 
du  rapport , St  paiera  les  frais  du  rapport  qui  feront 
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à la  charge  de  la  communauté  , dans  le  cas  où  la 
différence  ne  ferait  pas  d’un  dixième. 

XLIII.  Dans  le  cas  de  l'article  précédent , les  pro- 
priétaires ne  feront  point  cenfés  avoir  fait  une  fauffe 
déclaration  ; la  différence  de  ce  dixième  ne  pouvant 
être  attribuée  qu’a  erreur. 

XLIV.  Les  propriétaires  dont  la  déclaration  fera 
reconnue  inférieure  de  z 5 pour  cent,  de  la  valeur 
réelle,  fixée  parle  rapport , feront  cenfés  avoir  fait  une 
fauffe  déclaration  ; ôt  à leur  égard  , l’article  38  ei- 
de ffus  fera  exécuté. 

XLV.  Les  experts  qui  feront  nommés  pour  pro- 
céder à l’eftimation  du  montant  de  l’habitation  des 
propriétaires  qui  occupent  leur  propre  maifon  , fe- 
ront tenus  d’eftimer  la  valeur  foncière  de  ladite  mai** 
fon  6 C acceffoires  , Ôt  calculeront  l’intérêt  de  ladite 
valeur  , fur  le  pié  de  4 pour  cent  , & ce  fera  le 
montant  dudit  intérêt  à 4 pour  cent , qui  formera  la 
repréfentation  de  la  valeur  de  leur  habitation. 

XLVI.  Les  particuliers  qui  font  logés  dans  les 
hameaux  du  territoire  , 6c  qui  ne  font  point  unique- 
ment employés  à la  culture  des  terres  , ou  à fuivre 
eux-mêmes  l’exploitation  de  leurs  domaines , tels  que 
les  chirurgiens  , cabarétiers  , aubergiftes  , boulan- 
gers , artifans , regratiers  8c  généralement  tous  ceux 
qui  exercent  une  profeffion  d'indufirie  , feront  aux 
commiffaires  de  leurs  quartiers  , la  déclaration  du 
montant  de  leur  location  annuelle  ou  de  leur  habi- 
tation , Sc  acquitteront  fur  le  loyer  annuel,  une  im~ 
pofition  de  10  pour  cent. 

XLVII.  Il  fera  dreffé  des  états  par  île  8c  par  quar- 
tier , du  montant  de  la  recette. 

i°.  De  1 ’impofition  de  5 pour  cent  , établie  fur  les 
propriétaires , à raifon  du  loyer  qu’ils  reçoivent  de 
leur  maifon  , tant  dans  la  ville  que  dans  les  faux- 
bourgs  , de  celles  qu’ils  occupent  eux  mêmes. 

2°.  De  rimpofition  de  5 pour  cent,  fur  tous  les 
locataires  ou  habitans  , délibérée  le  27  Août  dernier. 
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3°.  Du  produit  de  Fimpolïtion  établie  fur  les  pla- 
ces à bâtir  , maifons  religieufes , penlionats  , fémi- 
naîres  , biens  immeubles  du  territoire. 

Finalement  ii  fera  drelîe  un  état  de  Fimpolïtion 
progreffive  , déterminée  par  le  préfent  règlement  à 
titre  de  fuppîément. 

Ces  états  feront  rendus  publics  par  la  voie  de 
Fimpreffion  , afin  que  chaque  citoyen  puiile  con- 
naître la  fomme  que  la  communauté  a reçue. 

XL VIIL  Dans  le  cas  où  la  recette  de  cesdiver- 
fes  importions  ne  s’élèverait  point  à la  fomme  de 
1600000  mille  liv.  j ce  qu’il  y aura  de  déficit  fera 
réparti  fur  tous  les  citoyens  ÔC  habitans  au  fol  la 
livre  de  la  fomme  qu’ils  auront  paiée  ou  dû  paier  pour 
l’impofition  progreilive  , à titre  de  fuppîément  fixée 
par  la  préfente  délibération  y fans  qu’il  puiile  être 
admis  aucune  efpèce  de  compenfation. 

XLIX.  MM.  ks  Officiers  Municipaux  SC  com- 
miffiaires  du  comité  des  impofitions  font  expreffiement 
chargés  de  prendre  tous  les  moyens  de  droit  pour 
procurer  à la  préfente  délibération  , fon  entière  exé- 
cution, Ôt  pour  contraindre  &L  faire  contraindre  les  re- 
devables , au  paiement  des  femmes  pour  lefquelles  ils 
doivent  refpeéHvement  contribuer  ; leur  donnant  à 
cet  égard , les  pouvoirs  les  plus  étendus. 

L.  Le  confeil  a arrêté , que  la  préfente  délibéra- 
tion fera  inceifamment  imprimée  , lue  , publiée  8c 
affichée , afin  qu’aucun  citoyen  , ou  redevable , ne 
puiile  en  prétendre  caufe  d’ignorance. 

Le  confeil  a remercié  M.  l’Avocat  Crefp  , des 
moyens  qu’il  a préfentés  , pour  parvenir  à fixer  une 
impolîtion  provifoire. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  commifiaire 
du  Roi  a ligné  avec  MM.  les  Echevins  Ôt  Nous 
Notaire-Secrétaire.  Ailhaud,  Notaire-Secrétaire. 


A MARSEILLE,  de  Pîmprimerie  de  la  Veuve  Sibié  , 
Imprimeur  du  Roi  de  la  Ville.  17 $2* 
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DÉLIBÉRATION 

Du  Confèil  Municipal  Renforcé  de  la  taille 
de  Marfeille  , du  zg  Décembre  ijSg. 


Ujourd’huî  , 29  Décembre  1789  * 
après-midi , le  confeil  municipal  renforcé 
de  cette  Ville  de  Marfeille,  s'efl:  aflemblé 
dans  la  Salle  de  l’Hotel-de-Ville.  Mo 
d'ANDRÉ  , CommidairG  du  Roi  en  Proven 
ce  , a préfidé  &:  autoriié  ce  confeib  auquel 
écrivant  Nous  Notaire-Roval-Secrétaire  de 

j 

la  communauté  , ont  été  préfefts , Meilleurs 
J.  B#  André  Thulis  3 J.  F.  Durand  3 6c  Vich 
Jh.  Verdilhon  , Echevins  ; Meilleurs  Gi- 
mon  3 Martin  ; Merle  , Echevins  Adjoins  3 
6c  MM.  les  Confeilierr  dont  les  noms  fui- 
vent  : Olivier  , Surian-de-Bras  , Maurel  9 
Gouiran  , Decombis  , Savornin  , J*  Bapt. 
Fabre  , Michel , Vernet  aîné  ? peyglun  $ 

A " 
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Dallet  , Sayras  , Dagnan  , Odemar  ? Porcely, 
Eftuby  , Si! vy  , Treftour  , Brés  , Àlignan  , 
Audouin  , ReiffoJet,  Long  , Jacq,  André- 
Pafcal,  Soliers , Durbec,  Alois-Giraud,  Blanc, 
Aleon  , Didier  , Crefp  , Parrot,  Baïn  , Sé- 
journé , Patot,  Mazoillier,  Comps  , Leroy  , 
Chaulan,  Roubaud  , Jauffret  ,Canis  - Rey- 
naud  , H,  Feraud,  Sauze , Rouilet,  Tartei- 
ron  , Dq.  Audibert  , Alex.  Pafcal , H.  Lieu- 
taud  , Hugues  , le  Comte  de  Beauflfet  , 
Thurbet , de  Montgrand  , Chaudon  , Gra- 
net , Mouraille  , Lejourdan  , Philibert  Fa- 
bre , Gérard  , Durand , Ganivet  , Barba- 
roux , Correard , Lieutard  , Laurcnfy  , 
Rolland  , Councler  , Eftieu  , Ponfard  , Rey- 
mond-Demandolx,  P*  Bernard  , Couturier, 
Jacques  A,  Audibert,  Rimbaud,  Blancard, 
Antelmy,  Gayet  5 Albouis  , Girara-Du- 
demaine  , Verdilhon*dc~Correard  , Ma- 
gnan , Levefy , Gilly  , Donadieu  , Arnoux, 
Marchant. 

M.  le  Commîffaite  du  Roi  a fait  faire 
leéhire  au  confeil  , des  lettres-patentes  du 
Roi , fur  un  décret  de  PAiïemblée  Nationa- 
le , concernant  les  délits  qui  fe  commettent 
dans  les  forêts  êc  bois  > de  la  proclamation 
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du  Roi , fur  le  décret  de  l’Aflemblée  Natio- 
nale pour  la  conftkution  des  municipalités  , 
du  i4decemois  , de  de  l'inftrudion  de 
l’AiTemblée  Nationale,  fur  la  formation  des 
nouvelles  municipalités  dans  toute  l’étendue 
du  Royaume  , du  1 8 de  ce  mois. 

Le  ccnfeil  a arrêté , que  le  tout  ferait 
tranfcrit  dans  les  archives  de  la  communau- 
té , imprimé  ôc  affiché. 

Et  confidérant , que  la  qualité  de  citoyen 
a cl  if  exigeant  une  contribution  direde  de 
la  valeur  locale  de  trois  journées  de  travail, 
que  les  contributions  n’ont  été  payées  à 
Marfeille  , jufqu’au  *3  Mars  dernier  , que 
fur  les  objèts  de  confommation,  les  vingtiè- 
mes, tailles  êc  capitations  ayant  été  payés  par 
abonnement  , 6c  perçus  fur  ces  mêmes  ob- 
jèts de  confommation  , il  eil  fort  difficile  de 
reconnaître  quels  font  les  citoyens  adifs  y 
qu’il  a été  délibéré  le  2.7  Août,  une  con- 
tribution patriotique  de  cinq  pour  cent,  pour 
tous  les  locataires  , fur  le  montant  de  Içur 
loyer  , & de  cinq  pour  cent  fur  le  loyer  que 
perçoivent  tous  les  propriétaires  d’immeubles 
dans  la  Ville  6c  les  Fauxbourgs  , que  les 
propriétaires  êchabitans  des  campagnes  n’ont 
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point  été  compris  dans  cette  contribution» 
Considérant  enfin  , que  le  confeil  muni- 
cipal , en  laifian't  fubfifler  la  contribution 
patriotique  , délibérée  le  27  Août  , pour 
atteindre  aux  feize  cent  mille  livres  des  char- 
ges de  la  communauté  , a délibéré  ,1e  23  de 
ce  mois  , uneimpofition  en  forme  de  capi- 
tation progreffive  furies  loyers  , une  impo- 
sition fur  les  valeurs  foncières  des  propriétés 
dans  le  territoire  , des  places  à bâtir,  ÔC  des 
maifons  reiigieufes,  chapitres,  &c.  que  cette 
délibération  n’eft  point  encore  homologuée, 
qu’aucun  contribuable  n’a  pu  paier  , que  ces 
deux  objèts  d'impofition  devant  remplir  & 
l’objet  des  impolitions  royales  , & celles  de 
la  communauté  5 le  confeil  ne  peut  déter- 
miner quels  feront  les  citoyens  a&ifs  & ceux 
qui  paient  une  contribution  directe  de  la  va- 
leur locale  de  trois  journées  de  travail. 

En  adhérant  toujours  plus  conftamment 
aux  décrets  de  l’Aflemblée  Nationale  , déli- 
rait ne  laifier  palier  aucun  inftant  pour  les 
exécuter  en  tous  points  , & le  plus  efficace- 
ment qu’il  fera  poflible  5 le  confeil  a arrêté  , 
que  MM.  les  commîflaires  du  comité  de  ebr- 
rçfpondance  s’occuperont  inceffamment  d’u~ 


sic  lettre  dans  laquelle  ils  retraceront  les 
doutes  du  confeil , fur  la  qualité  de  citoyen 
actif  pour  la  ville  deMarfeille  ,6c  demande- 
ront à ce  fujèt  , les  éclairciffemens  conve- 
nables àl’Affemblée  Nationale  ; que  cette 
lettre  fera  lue  dans  le  confeil  de  demain  , 
6c  tout  de  fuite  expédiée  par  un  courrier  ex- 
traordinaire , le  confeil  tenant,  à M.  le  Pré- 
fïdent  del’Aflemblée  Nationale,  avec  prière 
d’affurer  tous  les  membres  de  cette  augufte 
AfTembléc  , de  la  plus  vive  reconnaiflance 
des  citoyens  de  Marfei!le,pour  le  grand  œuvre 
dont  ils  s’occupent , qui  fait  6c  fera  le 
lieur  de  tous  les  Français. 

Pour  mettre  à exécution  le  décret 
PAiïemblée  Nationale , fur  la  formation  des 
nouvelles  municipalités , 6c  pour  reconnaître 
tous  les  citoyens  aftifs  de  cette  ville  , fc$ 
fauxbourgs  6c  fon  territoire , le  confeil  a 
arrêté  , d’inviter  tous  les  citoyensdela  ville 
6cles  fauxbourgs,  de  fe  préfenter  chez  l’un 
de  MM.  les  repréfentans  de  leurs  quartiers 
refpeclifs  , de  déclarer  leur  nom  , furnom 
âge  , qualité  £c  domicile  , 6c  la  qualité  de 
leur  contribution  , fi  elle  a été 
d’inviter  les  citoyens  du  terroir  , de  fe  pré- 
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/enter  chez  l’un  des  prieurs , repréfentans  , 
ou  curés  de  leur  quartier  rcfpe&if  , pour 
faire  la  même  déclaration.  Que  le  préfent 
article  de  délibération  fera  publié  de  affiché, 
tant  dans  cette  ville  , fes  fauxbourgs  , que 
dans  le  territoire  , de  qu’il  en  fera  affiché 
un  exemplaire  à la  porte  du  domicile  de  cha- 
que repréfentant  de  de  chaque  prieur  , qui 
recevront  les  déclarations  pendant  flx  jours 
depuis  neuf  heures  du  matin  jufqu’à  midi, 
à compter  du  jour  de  la  publication  qui  en 
fera  faite  par  affiches.  Le  confeil  a encore 
arrêté  , d’inviter  les  citoyens  qui  n’ont  pas 
acquitté  la  contribution  patriotique  , déli- 
bérée le  27  Août  , de  la  paier  au  commif- 
faîre  de  leur  île  , ou  au  comité  de  percep- 
tion , afin  de  reconnaître  la  contribution  de 
chaque  citoyen  5 il  a été  aufii  délibéré  que  cet 
article  de  délibération  fera  imprimé  de  affiché, 
M.  Thulis  , premier  Echevin  a dit , que 
le  confeil  ayant  délibéré  une  foufeription 
patriotique  9 pour  furvenir  aux  befoins  de 
la  communauté  , il  avait  été  déterminé  qu’ïl 
ferait  fait  aux  fouferipteurs  , des  billets  à 
ordre  5 pour  le  montant  de  leurs  fouferip- 
tions  pour  tz  9 18  & 14  mois  ; que  c’eft 
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dans  cette  confiance  que  plufieurs  citoyens 
ont  foufcrit  qu’ils  demandent  des  billets 
à ordre.  Sur  quoi  , le  confeil  confidérant 
que  la  chambre  du  commerce  n’a  pas  été 
autorifée  de  fournir  fon  crédit  à la  commu- 
nauté , pour  un  emprunt  de  la  fomme  de 
fîx  cent  mille  livres , que  la  communauté 
a été  autorifée  par  un  édit  du  confeil  du  mois 
de  Juin  dernier,  à emprunter  la  fomme  de 
fix  cent  mille  livres  5 que  cet  emprunt  n’a 
pas  été  rempli. 

A délibéré  , que  MM.  les  Echevins  con- 
tinueront de  remplir  l’emprunt  autorifé  par 
ledit  arrêt  du  confeil  , êc  feront  aux 
foufcripteurs , des  billets  à ordre  , pour  n, 
18  6c  24  mois,  pour  les  fommes  qu'ils  ont 
fournies  à la  communauté , toujours  à comp- 
te , jufques  au  concurrent  de  ce  qui  manque 
pour  compléter  ledit  emprunt  de  lîx  cent 
mille  livres. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  Com- 
miflaire  du  Roi,  &MM.  les  Echevins  ont  (igné 

O 

avec  Nous  Notaire-Secrétaire. 

Ailhaud  , Notaire-Secrétaire» 

A MARSEILLE, 

Dç  ^Imprimerie  de  la  Veuve  Sibih,  Imprimeur  du 
Roi  6c  de  la  Ville.  1700. 
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DÉLIBÉRATION 


T) u Confeil  Municipal  Renforcé  de  la  Vaille 
de  Marfeilk , du  30  Décembre  ij8$* 


Ujourd’hui  , 30  Décembre  1789  J 
après-midi , le  confeil  municipal  renforcé 
de  cette  Ville  de  Marfeille , s’efb  aflembîé 
dans  la  Salle  de  THotel-de-ViUe.  Monfieur 
d,ANDRÉ  , Commiflaire  du  Roi  en  Proven- 
ce, a préfidé  6c  autorifé  ce  confeil,  auquel  , 
écrivant  Nous  Notaire-Royal-Secrétaire  de 
la  communauté  , ont  été  préfens  , Meilleurs 
J.  B,  André  Tbulis  5 J.  F.  Durand  ; 6c  ViéL 
Jh.  Verdilhon  , Echevins  ; Meilleurs  Gi- 
mon  5 Martin  ; Merle  , Echevins  Adjoins  y 
6c  MM,  les  Confeillers  dont  les  noms  fui- 
vent  : Crefp,  Thurbet  * Ponfard  , Lejour- 
dan  , Odemar  , Long  1 Deiglun  , Demont- 
grand  , Mazoillier  , Couturier  , Antelmy  , 
Surian-de-Bras , Didier  , Patot  , Levefy  9 
Dagnan  , Marchant  , H.  Lieutaud  , Alex, 
Pafcal , Gouiran  , Philibert  Fabre  , Alignai** 
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Treftour  , ReifTolet , Lieutard  , Eftuby  , 
Vernet  cadet , Savornin  , Olivier,  Hugues, 
Séjourné  , Giraud  , Aleon  , Dq.  Durbec  , 
Alois-Giraud  , Rouffet , Sauze,  Arnoux  , 
Porcely  , Comps , Audouin  , Jacq.  André 
Pafcal,  Leroi  , Ba'ïn  , le  Cte.  de  Beauffet  , 
Durand  , Gayet,  Chaudon  , Tarteiron  , 
Decombis,  P.  Bernard,  Jq.  Ant.  Audibert, 
H.  Feraud  , Blancard  , Laurenfy,  Silvy,  Jn. 
Bapt,  Fabre  > Gerard-Dudemaine  , Vernet 
aîné  , Magnan  , Barbaroux  , Sayras  , Chau- 
lan  , Canis-Reynaud  , Soliers  , Danthoine, 
Verdilhon-de-Correard  , Alexis  Correard  , 
Roubaud  , Reimond-Demandolx  , Dq.  Au- 
dibert , Jauffret. 

Il  a été  fait  lecture  de  la  lettre  adreiïée 
à M.  lePréfident  de TAffemblée  Nationale, 
délibérée  dans  la  féance  du  jour  d’hier , 6c 
de  celle  aux  Députés  de  cette  Ville  ; ces 
lettres  ont  été  approuvées  par  le  confeil  , 

remifes  à un  courrier  extraordinaire  pour 
les  porter  à leur  deftination  , 6c  les  remettre 
à nos  Députés  à l'Affemblée  Nationale , qui 
fpnt  priés  de  faire  parvenir  à M.  le  Préfident, 
la  lettre  que  le  çonfeil  lui  a adreffée. 

Lç  confeil,  conlidérant  que  la  commune 
de  Paris  , a pris  un  arrêté  , qui  prohibe  les 
Bals  6c  mafcarades  pendant  le  carnaval  pro- 
chain , il  a été  délibéré  , qu’à  compter  de  cc 
jour  , il  eft  expreffétnent  défendu  à toute 
jerfonne  de  quelque  état  qu’elle  fuit , & foui 


quelque  prétexte  que  ce  puiffe  être  , de  pa-' 
raître  en  public  de  jour  ni  de  nuit  , avec 
mafque  , ou  fous  un  déguifement , de  cou- 
rir  en  troupes  , ou  de  s’aflembler  dans  les 
rues  6c  places  publiques  3 il  eft  aulli  exprefle- 
ment  défendu  de  donner  aucun  bal  mafqué, 
tant  dans  la  Salle  des  Speftacles  , que  par- 
tout ailleurs  3 6e  pour  ce  qui  eft  des  bals  pa- 
rés , qui  pourraient  être  donnée  , tant  au 
concert,  qu’à la  Salle  des  Spectacles  , 8£ 
par  les  particuliers  qui  voudront  danfer 
chez  eux  avec  inftrumens  , il  leur  eft  ex- 
préffément  enjoint  de  faire  ceffer  lefdits  bals 
ou  aflemblées  de  danfe , à neuf  heures  pré- 
cifes  du  foir  3 6c  dans  le  cas  , qu’après  ladite 
heure  , lefdites  aiTemblées  continueraient  , 
ceux  qui  y feront , pourront  être  pourfuivis 
comme  réfractaires  d’une  loi  , faite  pour 
maintenir  le  bon  ordre  6c  la  tranquilité  pu- 
blique > il  a été  de  plus  délibéré,  que  cettê 
délibération  fera  affichée. 

Pour  procurer  le  plus  promptement  la  ren- 
trée de  la  contribution  patriotique  i délibé-* 
rée  le  27  août , 6c  l’impofition  déterminée  là 
23  de  ce  mois  3 le  confeil  a chargé  MM.  les 
commiilaires  du  comité  d’exécution  6c  d’im- 
poûtion , de  prendre  conjointement  tous  les 
moyens  poffibles  , foit  par  des  avis  , foit  pat 
des  commandemens  , pour  obliger  les  rede- 
vables , au  paiement  de  ladite  contribution, 
8c  pour  établir  tel  mode  de  perception  qui 
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leur  paraîtra  le  plus  prompt  8e  le  plus  conve- 
nable , leur  donnant  à ce  fujèt  , les  pouvoirs 
les  plus  étendus. 

11  a été  fait  leéhire  d’un  rapport  du  co- 
mité de  fubfîftance , du  dix  neuf  de  ce  mois, 
relatif  aux  Boulangers  , le  confeil  l’a  unani- 
mement approuvé. 

MM.  les  com miliaires  du  comité  des 
boucheries  ont  rapporté  au  confel!  , que  la 
Ville  a un  capital  de  moutons  très-con  fi  du- 
rable, que  le  foin  cft  exceffivement  cher 
&:  très-rare , que  les  pâturages  manquent, 
que  ces  moutons  dépériflent  tous  les  jours  , 
qu’ils  occafionnent  une  dépenfe  très-confi- 
dérable  à la  communauté  , qu’il  eft  très- 
urgent  de  s’occuper  d’un  moyen  pour  éviter 
la  perte  totale  de  ce  capital* 

Sur  quoi  , le  confeil  , reconnaifïant  le  pa- 
îriotifme  qui  anime  les  membres  du  comité 
des  boucheries  , a arrêté,  de  s’en  rapporter 
entièrement  à ce  que  ce  comité  jugera  con- 
venable , l’a  autorifé  de  prendre  tous  les 
moyens  poflibîes  de  tirer  parti  de  ce  capital, 
fans  toutefois  diminuer  Se  prix  de  la  viande. 

Un  membre  du  comité  d’économie  a fait 
leélure  au  confeil , d’un  rapport  de  ce  comi- 
té , le  confeil  , après  en  avoir  entendu  la 
le&ure,  ainfi  que  de  la  propofition  faite  dans 
une  précédente  féance  par  M.  Verdilhon  , 
Echevin  , qui , tant  en  fon  nom  , qu’en  ce- 
lui de  fes  collègues  , a dit  : M Messieurs  s 


' nous  devons  à la  juftice  ,à  la  vérité  , & 
w à notre  propre  confcîence  , le  témoigna- 
» ge  de  reconnaître  publiqu  ment  , 6c  de 
s,  mettre  fous  vos  yeux  , le  zèle,  l’afliduite 
„ & le  travail  des  Srs.  Lombard  , Brun  , 
» Laurent  fils  , Blanc  , Fabre  , Laurent  pè- 
» re  , qui , depuis  le  2 3 mars  dernier  , n’ont 
ceifé  nuit&  jour  , d’être  en  aftivité  pour 
a féconder  nos  vues  ,6c  partager  en  fous-or- 
„ dre  , nos  travaux,  en  fe  ta i Tant  eux-mêmes 
» auprès  de  vos  divers  comités  5 ils  nous 
» ont  paru  plus  recommandables  * fachant 
» par  nous  , la  fituation  de  la  co'mmunau- 
» té.  Leur  défintéreflement  6c  leur  filence 
a nous  ont  irnpofé  la  loi  de  le  rompre  pour 
» eux  , Sc  de  vous  parler  en  leur  Faveur.  Ces 
» Meilleurs  , les  plus  occupés  & les  plus  afli- 
» dus  dans  l'Hotel-de-Vilie  , font  ceux  qui 
» ont  les  plus  faibles  honoraires.  C’eft  à vo- 
a tre  juftice  d’y  pourvoir  , vous  êtes  trop 
» équitables  , Meilleurs  , pour  n’avoir  pas 
» égard  à notre  demande  pour  eux  , que 
» nous  regardons  comme  un  a&e  de  juftice* 
» & fi  la  fituation  de  la  communauté  ne  nous 
» permet  pas  de  mefurer  la  récompenfe  à 
» leur  travail,  nous  délirerions  qu’il  fût  patTé 
» en  leur  faveur  , une  délibération  honora- 
it ble , qui  fit  mention  de  leur  zèle  &;  de  leur 
» affiduité  pour  le  fervice  de  la  commu- 
9 nauté.  }y 

A délibéré  , d’accorder  auxdits  Srs*  Lom- 
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tard,  Brun,  L.  Alex.  Roux  , Laurent  père, 
Laurent  fils,  Hivertôc  Blanc  , une  gracieu- 
fêté  defoixante  louis  cntr’eux  tons  , à leur 
répartir , au  gré  de  Meilleurs  les  admi- 
niftrateurs  , & pour  que  la  modicité  de  cet- 
te récompenfe  * nécelïitée  par  la  pénurie 
qu’éprouve  la  communauté , ne  décourageât 
pas  ccs  commis  , le  confeil  a arrêté  , qu’il 
fera  fait  mention  de  ces  bons  8c  loyaux 
citoyens  dans  le  verbal  de  cette  féance,  &c 
que  l’honorable  confeîl  prend  en  eonfidéra- 
rion  , 8c  reconnaît  , fur  l’expofé  de  MM. 
les  adminiftrateurs , les  fervices  des  Srs. 
Lombard  , Brun  , L.  Alexandre  Roux  9 Lau- 
rent père  , Laurent  fils , Blanc  , Hivert  8c 
Fabre , dont  il  leur  témoigne  leur  conten- 
tement. 

Le  confeil  a encore  arrêté  , d’accorder  au  Sr. 
Félix  , concierge  de  l’Hôtel-de-Ville  , une  aug- 
mentation de  falaire  de  deux  cens  livres  , qu'il  a 
bien  méritée  , foit  par  fon  afïïduitè  , foit  pour  les 
peines  extraordinaires  qu’il  a prifes  cette  année. 

Il  a été  fait  ie&ure  d’un  mémoire  prdfenté  au 
confeil  par  le  fleur  Cezan  , Secrétaire  du  Bureau 
de  la  Santé. 

Le  confeil  Ta  renvoyé  au  comité  d’économie  , 
pour  en  faire  le  rapport. 

lia  été  fait  le  dure  d'un  mémoire  préfenté  par  M. 
Be’anger  delà  Rivagère. 

Le  confeil  i’a  également  renvoyé  ail  comité 
d’économie  , pour  en  faire  le  rapport. 

H a été  fai f ledure  d’une  lettre  adrelTée  au  con- 
feii,  par  M.  Daviu  , ancien  Echevin  , membre  du 
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comité  d’exécution  > par  laquelle  il  démontre  qu’il 
eft  toujours  prêt  à tout  entreprendre  pour  l’intérêt 
de  fa  patrie  ; mais  , que  fa  fanté  ne  lui  permet  pas 
de  remplir  la  fonâion  honorable  qui  lui  a été  défé- 
rée. 

Le  confeil  , reconnaiflant  la  juftice  du  motif  de 
M.  Davin  , a arrêté  , que  M.  Verdilhon  - de  - Cor- 
reard  remplira  la  place  de  M.  Davin  , ÔC  fe  join- 
dra au  comité  d’exécutions  dont  il  eft  déclaré  mem» 
bre  dès  ce  moment. 

Un  membre  du  confeil  , Dire&eur  de  l’Hôpital 
delà  Charité,  à repréfenté  que  la  communauté, 
qui  fournit  annuellement  la  fomrne  de  huit  mille 
livres  à cet  Hôpital  , pour  la  diftribution  du  pain 
aux  pauvres  , fait  compter  cette  fomme  par  quar« 
tiers  , qu’ayant  été  délibéré  dans  la  deance  dis 
21  de  ce  mois  , que  la  communauté  fournirait  , 
cette  année  , un  fupplément  de  huit  mille  livres  & 
Tinterêt  des  pauvres  exigeait  que  cette  fomme  fût 
comptée  à cet  Hôpital  , également  par  quartiers. 

Le  confeil  a délibéré , que  le  fupplément  de 
huit  mille  livres , accordé  à l’Hôpital  de  la  Charité 
pour  la  diftribution  du  pain  aux  pauvres  , fera 
compté  à cet  Hôpital  , favoir  : un  quart  , fin  mars  , 
un  quart  , fin  Juin  , un  quart  , fin  Septembre  , 
& îe  quart  reftant  , fin  Décembre  de  l’année  pro- 
chaine. 

Il  a été  fait  le&ure  d’un  Comparant  préfenté 
par  MM.  les  Re&eurs  de  l’Hôtel-Dieu  , dans  le- 
quel ils  expofent  que  les  fleurs  Ponge  &.  Natain , 
Entrepreneurs  des  Cabanes  fur  le  Cours  , pour  la 
Foire  St.  Lazare  , fe  font  pourvus  contr'eux  , en 
paiement  de  diverfes  famines  dérivant  des  domma- 
ges intérêts  qu’ils  prétendent  avoir  fouôertt. 

Le  confeil  a autorifé  MM.  les  Re&eurs  de  cet 
Hôpital  , de  défendre  fur  la  demande  defdits  fieurs 
Ponge  ÔC  Natain. 
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Le  eonfeil  a enfin  délibéré  , qu'il  ferait  payé  à 
MM.  de  Gaillard  , Capus  8t  la  Flèche  , Offi- 
ciers Municipaux  , ÔC  qui  ont  obtenu  de  Sa  Ma- 
jefté  leur  démiffion  , le  femeftre  d^  leurs  hono- 
raires , qui  aurait  dû  leur  être  compté  le  premier 
Juillet  dernier. 

Rien  de  plus  n’a  été  délibéré.  M.  le  Com- 
miffaire  du  Roi,  &MM.  les  Echevinsont  figné 
avec  Nous  Notaire-Secrétaire. 


Collationné  par  Nous  Notaire® 
îcrétaire  de  la  Communauté. 
ilh  aud  , Notaire-Secrétaire. 


A MARSEILLE, 

De  l'Imprimerie  de  la  Veuve  S ib  ï é , Imprimeur  âu 
Roi  8C  de  la  Ville.  1799. 


